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QUESTION ACTUELLE

Nous avons reçu de l'Hon. Lomer Gouin
une petite brochure dont il est l'auteur
et qui a pour titre: "Question Actuelle"
avec sous-titre: le remaniemant des sub-
sides fédéraux en faveur des Provinces.

Cette brochure est l'amplification d'un
discours prononcé à Montréal, en mal
dernier, par le ministre de la Colonisa-
tion et des Travaux Publics; elle est très
documentée et met au point la question
des subsides fédéraux aux provinces.

M. Lomer Gouin conclut avec raison
que: pour développer les ressources de la
Province; faire prospérer nos institu-
tions et assurer l'autonomie des Provin-
ces, Il est nécessaire que les subsides fé-
déraux soient augmentés.

Sa brochure' est à lire par tous ceux
qui s'intéressent à l'avenir et aux pro-
grès de notre Province.

M. Lomer Gouin a fait ouvre utile en
publiant cette brochure dont les conclu-
sions sont irréfutables.

LA DOMINION COTTON

Nous sommes heureux d'apprendre que
le gérant de la Dominion Cotton s'est em-
pressé de couper court à la rumeur que
cette Compagnie avait l'intention de ven-
dre ses approvisionnements de coton brut,
comme l'avaient annoncé plusieurs jour-
naux quotidiens.

Nous avons fait remarquer que cette
nouvelle nous paraissait invraisemblable
parceque la Dominion Cotton, en agissant
ainsi, se priverait des bénéfices que lui
rapporte nécessairement la transforma-
tion de la matière première en produits
manufacturés. Nous disions que la fer-
meture de ses ateliers ferait tomber le
cours de ses actions qui ont déjà forte-
ment baissé depuis que la Compagnie a
été forcé de supprimer les dividendes.

Il y avait bien des raisons pour douter
de la véracité de la rumeur, mais de la
façon dont elle était présentée dans les
journaux, le lecteur restait forcément
sous l'impression qu'une nouvelle don-
née avec autant de renseignements cir-
constanieiés ne pouvait être purement
imaginaire.

Les racontars des journaux ont été évi-
demment inspirés.

Comme nous l'avons dit, dans notre ar-
ticle de la semaine dernière au sujet de
la Dominion Cotton, il faut se méfier (les
rumeurs et (les nouvelles à sensation lan-
cées au sujet des compagnies dont les ae-
tions se négocient à. la bourse.

Un homme prudent se renseigne avant
d'agir. Il n'achète pas à la légère sur un
premier avis favorable à la hausse dun
titre et ne se défait pas le ses valeurs
au premier mot d'une nature contraire.

BEURRE DE CREMERIE ET BEURRE
DE FERME

Le ministre de l'agriculture est l'au-
teur d'un projet d4 loi relativement à la
démarcation à faire entre le beurre <le
ferme et le beurre de crémerie.

L'Hon. M. Fisher est sans doute animé
d'excellentes intentions, mais foin des
intentions quand pour arriver à un but
louable on emploie de mauvais moyens,
on se sert de procédés injustes.

Il est un fait indéniable, c'est qu'au
point de vue de l'industrie laitière en gé-
néral, il existe un trop grand nombre de
petites beurreries et de petites fromage-
ries. Le bon renom de nos produits peut
souffrir et souffre réellement d'un manque
d'uniformité dans la fabrication de nos
produits d'exportation, du beurre princi-
palement.

Avec un nombre plus restreint de fa-
briques, l'inspection est plus facile; les
bons fabricants experts dans leur art
sont les seuls qui trouveraient de l'em-
ploi; la qualité du produit y gagnerait
forcément. On verrait moins de ces pe-
tits lots disparates qui constituent sou-
vent une expédition en Angleterre, il y
aurait, par conséquent, plus d'uniformité
dans al qualité, dans l'arôme, la saveur,
etc... Il y aurait, en un mot, plus d'ho-
mogénéité dans la fabrication et la com-
position des lots, et nos beurres obtien-
draient ainsi une meilleure réputation,
en même temps que des prix plus élevés
sur les marchés de consommation.

S'il est désirable et même nécessaire
de prendre des mesures pour arriver à
de tels résultats, ces mesures ne doivent
pas être pires que le mal à guérir.

Pour vos Eq-tetes de Lettres, de Conpes, Billets, dernandez a votre imprinleur les papiers "Burnlese Bond," "Wiqdsor Mille Speolal" cu "Siker Stream.
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Le projet de loi actuellement devant
les chambres veut que la qualité de beur-
re de crémerie ne soit reconnue qu'aux
établissements employant le lait de cin-
quante vaches au moins. Tout établisse-
ment qui opérerait sur le lait d'un nom-
bre moindre* de vaches ne pourrait ven-
dre son beurre que comme beurre de
ferme.

Nous ferons remarquer qu'un troupeau
de 40 vaches bonnes laitières peut pro-
duire autant de lait qu'un troupeau de 50
vaches médiocres; qu'un troupeau de
cinquante vaches pourra produire plus de
lait peut-être qu'un troupeau moins con-
sidérable et que cependant le lait de ce
dernier sera plus riche en beurre que ce.
lui du premier.

Sous ce rapport, nous rappelons ce que
tout le monde sait, c'est4-dire que l'im-
portance d'une beurrerie ne se calcule
pas sur la quantité du lait qu'elle reçoit
mais sur celle du beuire qu'elle produit.

Mais là n'est pas le noud de la ques-
tion.

Une berrerie peut produire beaucoup
de beurre de qualité inférieure, tandis
qu'une autre en produira beaucoup moins
mais d'une qualité vraiment supérieure.

D'après le projet le loi, la première
beurrerie pourrait qualifier son beur-re
de "beurre de crémerie" et la seconde
qui emploierait le lait de 49 vaches
seulement ne pourrait qualifier son
beurre autrement que " beurre de ferme".
Faute d'un point, Martin perdit son àne;
faute d'une vache les patrons seraient
exposés à perdre 2 cents plus ou moins
par lb die beurre, si l'étiquette devait en
faire la qualité.

Il n'est pas nécessaire de pousser plus
loin pour démontrer l'absurdité d'un pa-
reil projet de loi qui, à'd'autres points de
vue encore, est draconien, injuste et stu-
pide.

Son adoption causerait un tort tel aux
beurreries travaillant le lait de moins de
cinquante vaches qu'elles devraient aban-
donner la partie. Ce serait pour beau-
coup de gens une ruine totale. Si le gou.
vernement était prêt à indemniser ceux
que ruinerait une loi pareille, il n'y au-
rait que demi-mal, mais Il n'y songe
même pas.

. LA SITUATION DES BANQUES

Le rapport des banques au 31 mai est
très satisfaisant et dénote une situation
prospère des affaires. Malgré les grèves
qui ont éclaté dans le port de Montréal
et ont grandement gêné la distribution
(les marchandises d'importation dans tou-
te l'étendue di Canada, le commerce a
été assez actif pour provoquer une aug-
mentation et dans les escomptes et dans
1r l rculatior.

i 'augmentation de la circulation dépas-
le million. tandis que celle des prêts

et avances au commerce sous forme d'es-

comptes est de bien près de cinq millions.
Ces résultats d'un mois à l'autre parais-

sent d'autant meilleurs que l'an dernier,
la circulation du mois de mai n'était su-

périeure que de $53,000 à celle du mois

d'avril et que le gain sur les escomptes
dépassait à peine $1,500,000.

Si maintenant nous comparons le mois

de mai dernier au même mois de mai
1902, il y a, en faveur du premier, une
augmentation de $6,200,000« dans le mon-
tant de la circulation et de $54,300,000
dans celui des escomptes.

Durant le mois dernier les dépôts du
public, pris dans leur ensemble, sont en
augmentation de $270,000.

En faisant la distinction entre les deux
Sortes de dépôts, on voit que ceux en
comptes courants sont en diminution de
$1,080,000 et que ceux de l'épargne por-
tant intérêt ont augmenté de $1,350,000.
Une diminution dans les dépôts commer-
claux s'explique facilement au début d'u-
ne saison nouvelle d'affaires, alors que
les marchands regarnissent leurs stocks.

Les dépôts reçus d'ailleurs qu'au Cana-
da sont en gain de $1,170,000 pour le
mois et de $7,280,000 pour l'année, avec
un total de plus de $37,000,000 au 31 mai.

D'autre part, les balances dues à d'au-
tres banques tant en Angleterre qu'aux
Etats-Unis et ailleurs sont en diminution
de $1,328,796.

A l'actif, l'encaisse des banques est en
gain de $237,000 pour les espèces, de $2,-
300,000 pour les billets fédéraux et de
$830,000 pour les chèques et billets d'au-
tres banques.

Les sommes dues aux nôtres par les
banques en Angleterre tombent de $2,-
760,000 à $509,000, tandis que la dette des
banques étrangères de tous autres pays
passe de $13,176,000 à $18,255,000.

En obligations des gouvernements, des
municipalités et autres valeurs mobiliè-
res les banques ont également augmenté
leurs ressources immédiatement réalisa-
bles d'environ $360,000.

Alors que les prêts à demande rem-
boursables au dehorý accusent une dimi-
nution de $30,000 seulement, ceux con-
sentis et remboursables au Canada tom-
lient de $2,380,000 pendant le mois. Les
prêts à demande devaient nécessairement
diminuer avec un marché en bourse com-
me celui _qui a eu lieu en mal; que les
banques n'aient pas réclamé le rembour-
sement des avances sur titres pour un
plus fort montant, cela tient évidemment
à ce qu'elles ont craint d'accentuer les
liquidations et d'en précipiter de nouvel-
les. Maintenant que la cote, généralement
parlant, est aussi bas que possible pour
les bonnes valeurs et que l'argent se fait
moins rare, les banques hésiteront peut-
être un peu moins à faire des avances
contre garanties.

Voici le tableau résumé de la situation

des banques au 30 avril et au 31 mai 1903:

PASSIF. 30 avril 31 mai
1903 1903

Capital versé.......$75;448,729 $75,979,565
Réserves........... 46,258,442 47,608,280

Circulation ........ $55,877,647 J56,949,119
Dépôts dugouverne

ment féderal..... 2,557,887 3,880,665
Dépôts des gouvern.

provinciaux...... 3,564,445 3,785,826
Dp. du public remb.

demande....... 110,474,577 109,397,451
Dép. du public remb.

après avis........ 265,437,364 266,785,156
Dépôts reçus ailleurs

qu'en Canada..... 36,276,446 37,442,446
Emprunts à d'autres

banq. en Canada.. 745,061 808,175
Dépts et bal. dus à

Pautr. ban en C. 2,803,514 3,323,674
Bal. dues à (autres

banq. en Anlet... 10,836,344 9,195,745
Bal. dues à d autres

banq. à l'étranger. 1,120,748 1,432,551
Autre passif........ 12,693,227 12,746,722

$502,387,336 $505,747,605

AOTIF.

Espèces.......... $14,280,598 $14,517,991
Billets fédéraux.... 26,085,124 28,349,046
Dépôts en garantiede

circulation........ 2,802,931 2,802,931
Billets etchèques sur

autres banques.... 14,801,068 15,638,763
Prêts à d'autres ban-

ques en Canada,
arantis........... 745,556 798,164

De pôts et balances
ans d'autr. banq.

en Canada........ 3,973,653 5,128 427
Balances dues par

agences et autres
banques en Ang... 2,759,586 508,915

Balances dues par
agences et autres
banq. à l'étranger. 13,176,513 18,255,648

Obligations des gou-
vernenients ...... 11,890,052 12,604,812

Obligations des mu
nicipalités........ 14,879,750 15,207,070

Obligations, actions
et autr. val. mobi-
lières............ 37,902,014 37,121,255

Prêts à dem. rem-
boùrsables en Can. 46,661,402 44,280,015

Prêts à dem. rem-
boursables ailleurs 38,267,156 38,237,824

Prêts courants en Ca.
nada............. 353,170,949 358,083,500

Prèts courants ail-
leurs ............ 32,674,376 27,116 080

Prêts au gouverne-
nement fedéral....

Prêts aux gouverne-
nients provinciaux 2,695,158 2,511 ,320

Creanc. en souffrance 1,894,738 1,911,1)18
Imnmeubles ......... 863,218 842,176
Hypothèques. ...... 760,824 752,360
Inunuîeutbles occupés
par les banques..... 8,173,742 8,230,738
Autre actif......... 6,31',900 5,070,665

$634,762,038 $638,123,930

Personnel
M. Albert Hébert, de la maison Hudon,

Hébert & Cie, .p4rt le 3 courant pour la
Rivière du Loup, où Il va rejoindre sa fa-
mille et prendre un peu de repos.

M. Albert Hébert sera de retour à Mon-
'tréal le 20 de ce mois.
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PIQUE-NIQUE DES COMMIS-EPICIERS

Les Commis-Epiciers se préparent acti-
vement à donner à leur pique-nique an-
nuel tout l'éclat, toute la splendeur pos-
sible. S'il ftut en juger par l'enthousi-
asme qui règne au sein de l'Association,
ce sera le grand événement de la saison,
et nous pouvons annoncer dès mainte-
nant que le succès dépassera de beaucoup
toutes les fêtes similaires du passé.

Comme on le sait' l'Association a'choisi
cette année pour son pique-nique les rives
enchanteresses du Lac Memphremagog.
Magog, qui est bâti sur le littoral, est une
ville pittoresque qui attire chaque année
une multitude de touristes. C'est là que
le pique-nique aura lieu. Un terrain
splendide, ombragé de beaux arbres et re-
couvert de gazon a été gracieusement mis
à la disposition de l'Association par les
autorités de Magog. Un grand banquet
de 200 couverts sera servi à la Park
House, l'un des plus beaux hôtels de la
ville. Un programme varié de prix, cour-
ses, danses, etc., a été préparé et des prix
d'une très grande valeur seront offerts
aux vainqueurs des différents concours.

Magog est la perle des Cantons de l'Est,
et personne ne voudra perdre l'occasion
d'aller visiter cette ville de progrès di-
manche prochain, le 5 juillet. Le voyage
est splendide, et le prix minime des bil-
lets devra engager une foule de person-
nes à aller passer une journée agréable
avec les Commis-Epiciers.

Une délégation des commis-épiciers
de Québec prendra part à cette excursion
qui promet d'être un succès.

Deux convois spéciaux quitteront la
gare Windsor à 8.30 heures a. m., en
route pour Magog.

SITUATION DE LA PECHE DE LA
SARDINE ET DE L'ANCHOIS

AU 15 JUIN

La campagne printanière de la sardine
a été assez mauvaise sur nos côtes pour
cause de mauvais temps pendant tout le
mois de mars et presque tout le mois d'a-
vril. Mai n'a guère été plus favorable
et le résultat, cette année, a été bien au-
dessous de la moyenne.

Il en a été de même de l'anchois, pèche
précaire, toujours pour les mêmes rai-
sons, et qui. s'est vendu à des prix fabu-
leux.

Quantité de maisons italiennes et grec-
ques établidh sur les côtes espagnoles se
sont fait une concurrence acharnée et
ont payé 85, 90 et 100 pesetas les 100
kilos. On ne se fait pas une idée de
payer de pareils prix le poisson frais,
alors qu'à Gênes le cours du poisson fa-
briqué ne dépasse pas 100 livres.

Deux motifs ont amené cette concur-
rence: 1. le manque de poisson sur les
côtes françaises; 2. la grosseur du pois-

son qui, cette année, a été phénoménale.
Il y a des années que l'on n'avait vu de

gros anchois en si grande quantité et des
prises si régulières. Si le temps avait
été propice, on eut fait des pêches splen-
dides et une excellente saison comme qua-
lité et quantité. On n'a vu que quelques
rares prises de petit poissons. Le'gros
donnait de 23/30 poissons au kilog. frais,
ce u i après étalage et salage, donne du
40/ au kilog fabriqué. >

Au dire de tous les vieux pêcheurs du
Golfe de Gascogne, l'anchois et la sardine
étaient très abondants sur la côte, mais
le temps ne se prêtait pas à la pêche, l'an-
chois est passé suivant sa route ordinaire
vers le N. O. Mais la sardine reste et
des renseignements reçus à la dernière
heure il résulte qu'il y en a en grande
abondance, ce qui nous fait espérer une
bonne saison.

La pêche en Bretagne, à la dernière
date, est satisfaisante. On pêche beau-
coup à la dérive avec de beaux résultats
et plusieurs usines s'approvisionnent tous
les jours.

La pêche à la rogue ne donne guère
encore, les premiers essais n'ont pas ré-
ussi, ce qui refroidit les recherches et en-
gage les pêcheurs à continuer encore la
pêche à la dérive.

Cela prouve, néanmoins, que le pois-
son ne manque pas en Vendée; les sou-
deurs ont déjà quitté Bordeaux pour s'y
rendre, et on en demande encore d'autres.

(La Conserve Alimentaire ).

EXPOSITION INTERNATIONALE

de l'Habitation des Industries du Bâti-
ment et des Travaux publics au

Grand-Palais des
Champs-Elysées.

(Du 30 juillet au 15 novembre 1903)

Une Exposition Internationale de l'Ha-
bitation, des Industries du Bâtiment et
des Travaux publics, se tiendra à Paris,
au Grand-Palais des Champs-Elysées, du
30 juillet au 15 novembre 1903.

Cette Exposition a pour but de présen-
ter, en un vaste ensemble, les derniers
progrès accomplis dans la construction et
l'aménagement de l'Habitation.

Tout ce que l'Art et l'Industrie ont
créé de noble, d'attrayant et d'utile pour
la décoration, l'aménagement, l'ameuble-
ment et l'hygiène du logis, y sera réuni.

Les méthodes et procédés réalisés, ou à
réaliser, intéressant la santé publique, y
occuperont une large place.

A côté de la première, tels que le fer,
le bois,.la pierre, etc., l'on verra l'outil-
lage mécanique qui la rend propre à ses
multiples applications.

L'Exposition de l'Habitation sera, en
un mot, une leçon de choses d'une ex-
trême variété et d'un puissant-intérêt.

L'EPICIER DE JERUSALEM

Le paquebot qui nous emporte quitte
doucement les rives du Bosphore, nous
laissant pour quelques instants encore
sous le charme de ce spectacle admirablq
qui s'efface graduellement de nos yeux....

Constantinople disparaît ,à l'horizon.
Les coupoles des mosquées s'enfoncent
dans la mer et, dans quelques minutes,
cette masse grise que l'onperçoit à peine,
cet gigantesque point d'interrogation de
l'Orient Européen s'écrasera dans les
flots...

Quittons la mer de Marmara, le détroit
des Dardanelles franchi, nous passons de-

-vant l'île de Mytilène qu'occupèrent noq
troupes dernièrement, puis devant l'ile
de Chio, l'île de Crête, l'île de Chypre,
pour piquer droit sur Jaffa, l'unique port
de la Palestine, sur la Méditerranée.

Si mes confrères ne connaissent pas
tous le port de Jaffa, du moins savent-ils
ce que l'on entend par " Sesame extra
Jaffa ", car les graines de Sésame sont au
nombre des principaux produits d'expor-
tation de cette contrée.

Mais le train va partir pour Jérusalem,
et je n'ai que le temps de jeter un coup
d'oil furtif sur l'hôpital français, fondé
par M. Guimet de Lyon et tenu par les
sœurs de Saint-Joseph de l'Apparition;
ainsi que sur une huilerie appartenant à
une Société française. Pendant le trajet,
j'apprends également que le baron Ed-
mond de Rothschild a fondé à Rischon-le-
Sion, une vaste colonie israélite; que
d'autres notabilités israélites pArisiennes
ont fondé aussi dans les environs plusi-
eurs colonies pour leurs coreligionnaires;
enfin qu'à Saronna, les allemands ont une
colonie s'adonnant principalement à la
culture de la vigne. Toutes ces colonies
sont situées à quelques kilomètres de
Jaffa.

Les 87 kilomètres qui séparent Jaffa
de Jérusalem sont assez vite franchis.
Nous voici dans la ville sainte! La ville
sainte des Juifs et des Chrétiens! La ville
sainte quand même! La ville que se dis-
putèrent pendant des siècles les Chré-
tiens et les Musulmans, et qui les réunit
tous aujourd'hui; les divers rites des
premiers dans l'église du Saint-Sépulcre,
les seconds dans la mosquée d'Omar. Au
cliquetis des armures, des lances, des sa-
bres, succède le silence, la période de re-
cueillement.

Jérusalem compte environ 100,000 ha-
bitants, dont 75,000 juifs, 10,000 musul-
mans, 10,000 chrétiens et 5,000 .européens
et américains.

La France y a de nombreuses congré-
gations; un vaste et bel hospice, Notre-
Dame-de-France, que dirigent les Assomp-
tionnistes; une école gratuite des frères
de la Doctrine Chrétienne; d'autres éco-
les dirigées par les sours; une école bi-
blique et des langues orientales, dirigée
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par les Dominicains; plus divers servi-
ces tels que pharmacien, dispensaire, etc.

Tous ces représentants de la France
ont la puissance surnaturelle de transfor-
mer les plus radicaux de nos radicaux, et
les plus socialistes de nos socialistes, en
de simples opportunistes! La science, le
talent, le dévouement et l'esprit de sacri-
fice, suffisent, fort heureusement encore,
pour opérer ce miracle.

La ville se divise en quatre parties
bien distinctes, qu'entourent l'enceinte
fortifiée du sultan Soliman (1534), et qui
sont les quartiers chrétien, ariménien, juif
et mahométan. En général, les rues sont
tortueuses et étroites, et les boutiques
ressemblent en quelque sorte à celles que
nous avons vu à l'Exposition, avec la rue
<lu Caire, sauf qu'ici elles sont voûtées.
Voyons maintenant comment s'y pratique
le commerce et ce que fait notre confrère.

Le long le ces rues étroites et montan-
tes, dans le quartier (les affaires, <le nom-
breuses petites boutiques pouvant rece-
voir trois ou quatre clients. Chacune a
son proßriêtaire. Pénétrons dans celle
d'un épicier. 'ne clientèle s'y trouve;
assistons à la séance! Bien entendu, la
scène se passe entre indigènes:

L'cpicier.-Vous désirez. Madame?
La Cliente. - t'ne livre de café, mais,

combien le vendez-vous?
Lprpcier'.- Dix piastres. Madame; te.

nez, jamais je ne l'ai vendu aussi bon
marché.

La cliente.- Oh! c'est trop cher! Par
Sainte Catherine, je jure que je ne vous
le paierai que six piastre! pas plus.

L'f'picier. - Six piastre! ma chère
dame, mais vous n'y pensez pas! Seigneur
tout puissant, je vous. prends à témoin
qu'en ne demandant que huit piastres
pour cette livre de café, je fais un sacri-
fice tel...

La cliente. - Par Sainte-Catherine et
Sainte-Eleonore que je prends à témoins,
je jure que je ne le paierai que sept plas-
tres! pas un maravédis de plus!

L'épicier. - Eh bien! prenez-le! (en
lui-même) Par le Dieu d'Abraham, d'I-
saac et de Jacob, sois heureux mon gail-
lard de lui avoir filé ta camelotte à sept
piastre!

La cliente. - (En elle-même). Merci
seigneur! Je viens de faire une bonne
emplette, et j'ai enfin eu raison de cet
épicier malin.

Une fois la cliente partie, nous cau-
sons et j'enregistre les réponses de mon
,confrère:

Les épiciers en détail sont-ils nom-
breuz? Plus nombreux que les bouchers
et les boulangerst-Oui! oui. au moins
un tiers en plus.

L'épicier rend-il <les ligumes. primeurs.
Volailles, etc... ?- Non, les légumes et
les fruits forment un commerce à part;
ainsi que la volaille.

Quels sont les princi paux articles qu'il

gdchet Augcun! Bravo les amis; combien
de Français n'en pourraient dire autant!

Pourtant il y a les gàcheurs à Jérusa-
lem, mais on ne les trouve guère que
parmi les marchands d'objets de piété.

Est-il o peu près satisfait avec son per-
sonnel de commis épiciers f -15n général,
le commercé de l'Epicerie se fait en fa-
mille; les maisons qui occupent des em-
ployés sont en petit nombre.

' Quel salaire donne-t-il aux employst
Sont-ils nourris et couchésf-Les salai-
res sont ordinairement de 1 franc 50, 2
francs et 2 francs 50 par jour, sans nour-
riture, ni logement.

Quelles sont les heures <'ouverture et
le fermeture les magasins!-On ouvre
les boutiques au lever lu soleil, à 5 heu-
res 1-2 en été, et 7 heures en hiver. On
ferme au coucher du soleil, cie 7 heures à
7 1-2 heures en été, et de 5 heures 1-2 à 6
heures en hiver.

Parisiens, mes frères, si vous agissiez
cde la sorte, vous obtiendriez le gaz à deux
sous le mètre cube, et vous épargneriez à
nos pauvres Conseillers des courbatures
et les laryngites.

Lcs tlalages sont-ils soignes? Expose-t-
mn chors?-Oui, on peut dire qu'ici l'épi-
cier se distingue des autres commerçants,
mais c'est un soin très relatif! Si on
compar'e les étalages des épiceries de
France, avec les nôtres, on ressent com-
nie une impression cie dégoût.

Dans quelques rues un peu plus spa-
cieuses que les autres, on trouve des éta-
lages en dehors du magasin.

En somme, comptez qu'il y a à Jérusa-
lem deux sortes d'épiciers: 1. Les indi-
gènes qui arrangent leurs boutiques à la
mode du pays, et 2. quelques orientaux
Arméniens ou Grecs, dont les magasins
sont plus soignés, et qui vendent surtout
des conserves alimentaires, des bonbons,
des vins, etc.

Quels sont les produits que l'épicier
vend le plust-Riz, café, beurre, huile,
fromage, Sufs, sucre, pétrole.

Existe-t-il des associations d'piciers?
- Aucune.

Quels impôts ou taxes supporte-t-il?-
Pas d'impôts, ni de patente, autre que les
frais du gardien, d'éclairage, et de voirie
du bazar. Environ dix francs par an.

Qu'en pensez-vous les camarades, qui
recevez en ce moment vos feuilles de con-
tribution?

Est-il gêné par les coopératives et les
grands magasins!-Aucune coopérative,
aucun grand magasin. Quelques mar-
chands en gros pour les pommes de terre,
le café, le riz; à part ceux-là, rien que
des petits boutiquiers.

Mais c'est la " terre promisÇ qeette
contrée-là!

Donne-t-on des primes. des timbres de
commnere? -Franchement, nous ne sa-
vons ce que vous voulez dire'

Ce qui prouve que dans ces endroits,
où l'on s'enfonce dans le passé, on dé-
couvre encore des lueurs de bon séns!

Vend-on à créditf t- Toujours au comp-
tant. Sauf pour quelques familles ou
communautés qui règlent tous les mois.

Comment recrute-t-on le personnel, est-
ce par des bureaux, ou par la voie des
journauxz-Le personnel appartient pres-
que toujours à la famille. On ne sait pas
ici ce que c'est qu'un bureau de place-
ment; quant aux journaux, il n'en existe
qu'un seul local, rédigé en hébreu, la Ga-
zette, qui parait quand la rédaction y
pense et pour ne rien dire.

Heureux mortels!
Le commis épicier peut-il espérer deve-

nir patron? - Faut-il beaucoup de capi-
taux pour s'établirt-Oui, un commis,
dès qu'il a suffisamment appris son mé-
tier, peut s'établir il peut commencer
avec 2,000 ou 3,000 francs. Très souvent
il emprunte cet argent.

Dc tails particuliers. - Avant de quitter
Jérusalem, allons faire un tour dans la
ville; plus d'une chose diffère tellement
de nos coutumes que cela mérite de s'y
arrêter un instant.

Soyons galants, commençons par la
femme, elle offre ici cette particularité
de cacher son visage sous un voile et de
vous montrer... sa jarretière! C'est une
façon de parler, car la femme, allant
pieds nus et ne portant ni bas, ni chaus-
settes, ne peut avoir de jarretière; les
bras sont également nus. Cette tenue ne
manque pas de charme!

Mais voici un grand gaillard monté sur
un àne, ses pieds traînent presqu'à terre,
et que vois-je derrière? Deux autres bour-
riquets suivent, chargés de piovisions,
sous la conduite de l'épouse qui, elle, fera
la route à pied, encourageant du geste et
de la parole les pauvres bêtes.

Un peu plus loin, je me demande ce
que font deux citoyens, dont l'un age-
nouillé, semble faire sa prière devant
l'autre qui gesticule.

Renseignements pris, il s'agit d'un
coiffeur faisant une coupe de cheveux en
pleine rue, comme, à Paris, font les
"tondeurs de chiens ".

Enfin, j'arrive au marché juif aux
grains, après avoir croisé de nombreux
mendiants réclamant l'aumône sur tous
les tons. Je reste " estomaqué" en pré-
sence de ce que je vois: le grain est ver-
sé dans les mesures que l'on secoue forte-
ment, on en met tant qu'il en-peut tenir!
Cette façon de servir les clients " m'é-
pate "! Et, comme je me permets une ré-
flexion à la fois d'étonnement et de satis-
faction en présence de cette coutume
juive mon voisin me glisse à l'oreille ces
mots avec un fin sourire: "Nous, juifs
de Jérusalem, nous sommes en servage!
Les autres sont émancipés! " Oh! pro-
grès, voilà bien de tes coups!
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UN BEAU CHOIX DE

RAISINS VALENCE
Comprenant:

FERCHEN F. O. S..;
TRENOR F. O. S., selected et 4 couronnes, marque "Aigle Bleu";

ARGUIMBAU F. O. S., selected et 4 couronnnes.

RAISIN S DE TABLE
CONNOISSEURS CLUSTERS, boites;

EXTRA DESSERT CLUSTERS, boîtes;
EXTRA DESSERT CLUSTERS, ¾ boîte;

ROYAL BUCKINGHAM CLUSTERS, - boite;
IMPERIAL CLUSTERS, 1 boîte.

BARGAIN
225 boîtes:FIGUES DE TABLE, environ 10 lb fruit,

largeur 17/8 pouce. Belle marchandise, 75 conts la Boîte

VINTI GRE
Nous OFFRONs 500 BARILS,

HIBOU, 1 étoile, 80 grains;
HIBOU, 2 étoiles, 90 grains;

HIBOU, 3 étoiles, 100 grains;
HIBOU, 4 étoiles, 118 grains.

La meilleure qualité offerte.
Nous payons le fret sur toute quantité, partout.
Demandez nos prix, ils vous intéresseront.
Nous avons le stock.
Expédition prompte.

L. CHAPUT , FILS & CIE,
Epiciers en Cros, Importateurs Thes, Vins et Liqueurs,

.o 4MO TREAL

UN

Maison fondée en 1842.
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On m'avait dit avant de partir: "Vous

en prendrez une prise là-bas! Vous ver-

rez quel parfum s'échappe de cette cité.
Ma foi, je ne m'en suis pas trop aperçu!
C'est peut-être l'habitude de voyager dans
le " métro " et dans le " funicu "!

Après une visite at Saint-Sépulcre, à la
Mosquée d'Omar, au Jardin des Oliviers,
au Tombeau de la Vierge, à la tombe de
Rachel, etc., et une excursion à la petite
ville de Bethléem, où naquit Jésus-Christ,
et située à deux lieues de Jérusalem, je
reprends le train pour Jaffa, rentrant en
Europe, niais avec l'intention bien arré-
tée (le revenir en cette Turquie d'Asie, si
curieuse et intéressante sous bien des
rapports.

E. LAIGNEAU.
(L' Epiceric Française).

LE SAUMON DU RHIN

Le saumon du Rhin a une très grande
réputation, fort justifiée du reste. Le
journal allemand Die Natur vient de don-
ner sur le saumon péché dans le Rhin
une étude curieuse à laquelle nous em-
pruntons quelques documents.

Le saumon est le plus lourd et le plus
gros poisson du Rhin, où il atteint jus-
qu'à 1 mètre, et parfois même 1 m. 50 de
long, avec un poids de 7 à 12 kilos. Dès
qu'apparait le printemps et que le Rhin
et ses affluents se débarrassent de leurs
glaces, le saumon arrive par bandes de
la mer du Nord et remonte le fleuve et
ses affluents. Quelques-uns remontent
jusqu'à l'a chute du Rhin, à Shaffhouse.

Chose remarquable, le saumon ne s'ar-
rête pas dans les lacs qu'il traverse. Il
reste fidèle à son lieu de naissance, et y
revient toujours. Par exemple, les pois-
sons nés dans la Moselle ne retournent
jamais dans l'Aar et réciproquement. la
durée de son séjour en mer ne dépasse
pas huit à dix semaines, durant lesquel-
les il s'accroit en grosseur et en poids
d'une façon incroyable. Un poisson pris
au moment de son retour en mer et mar-
qué, puis repris à sa rentrée dans le
fleuve, pesait à ce moment 21 livres et
demie au lieu de 10 qu'il pesait à sa sor-

tie. Il avait donc plus que doublé de
poids en trente-sept jours.

Le retour de la mer s'effectue par ban-

des de 40 à 50 saumons. L'un des plus
gros se tient en tête, et les autres suivent,
formant une sorte de triangle. Dès que
l'un d'eux a réussi à franchir un obsta-

cle, tous les autres s'efforcent de le sui-

vre jusqu'à ce qu'il n'en reste plus un

seul en bas. . Viennent-ils à donner dans

un filet, ils cherchent infatigablement
une issue. Si l'un deux parvient à ren-

contrer un trou, tous filent par ce trou.

Le saumon est d'autant plus estimé en

Allemagne qu'il est pris plus près de la

mer. Celui du Rhin est plus recherché
que celui de l'Elbe et du Weser.

Malheureusement, en Allemagne com-
me en Angleterre, mais surtout comme
en France, la péche du saumon a considé-
rablement diminué depuis plusieurs an-
nées. Le fait est désastreux, car le sau-
mon français, de qualité supérieure, cons-
tituait une précieuse ressource alimen-
taire qui fait presque complètement dé-
faut.

Dans une étude fort remarquable de
M. A. Rodel, dans la Revue Commerciale,
il est dit que les. saumons voyagent par
troupes nombreuses, et qu'un ordre re-
marquable règne parmi les voyageurs.
Les plus gros poissons-ouvrent la marche,
les plus petits forment l'arrière-garde.
Rangés sur deux files réunies comme un
coin à l'avant, ils s'avancent contre le
courant; tels les canards, les cygnes, les
oies et tous les oiseaux migrateurs. Na-
geant ordinairement à la surface, lorsque
la température est douce, ils s'enfoncent
alors que la chaleur devient trop élevée.
En général, Ils nagent avec lenteur et
comme en jouant. Vienne un danger, la
vitesse est telle que l'oil peut à peine
suivre leurs évolutions; ce ne sont que
traits d'argent qui filent entre deux eaux;
ils peuvent faire ainsi, paraitl, jusqu'à
dix lieues à l'heure tant sont forts leurs
muscles, tant sont puissantes leurs na-
geoires, tant leur corps en forme de fu-
seau est bien fait pour une course rapide.

Au moment de pondre, la femelle, à
l'aide de ses nageoires et de son museau,

creuse dans le sable un trou allongé, pro-
fond de 30 à 60 centimètres, profondeur
où les oeufs n'ont rien à craindre du froid.
La ponte est excessivement abondante,
et l'on compte plus de dix mille œufs
pour un poisson de dix livres. Dès que
les jeunes ont atteint 30 centimètres de
long, la famille entière gagne la mer.

Comme les hirondelles, les saumons re-
viennent chaque année aux lieux qui les
ontvu naitre. Leur merveilleux instinct
fait que pas un seul d'entre eux ne dé-
passe sa propre demeure et ne s'arrête à
une station voisine. Ce fait curieux a
été vérifié si minutieusement qu'une om-
bre de doute ne peut désormais subsister.

Le saumon n'existe pas dans les mers
tropicales, mais il est remplacé par d'au-
tres poissons de dimensions égales, dont
la chair est non moins exquise.

Lorsque des moyefis de transport frigo-
rifiques auront été organisés, on pourra,
à l'exemple des fruits d'Orient, servir sur.
les tables de France ces animaux à chair
exquise, et à des prix relativement ino-
dérés.

NEw YORK COFE Co,
Entrep6t Canadien: LONDON, ONT.

Offre aux Jobbers: Bonne qualité de Café rôti
strictement pur. toujours uniforme et fraichement
rôti, empaqueté en barils à lic la livre délivré à
votre Station, barils gratuits. Empaquetés en
canistres, en vrac. 14e la lb délivré à votre Station,les canistres chargées à prix coûtant et retourna-
bles à London. une fois vides, au prix chargé, aussi
le meme Café à .......
Pourquoi vous devriez acleter ce Cafe

Parce que la qualité est de haut grade et plaira à
vos amis les détailleurs et à leursclients, pour cette
raison. Nous l'empaquetons à demande, sous vos
propre marques privées, sans charge extra, par
conséquent vous pouvez augmenter vos profits en
fixant votre propre prix de vente. La qualité en
est aussi bonne que celle de la moyenne des Cafés
vendus au double du prix.

Le prix du Café, aujourd'hui, est le plus bas qui
ait été atteint dans l'histoire du commerce du Café
et nous nous conformons aux conditions existantes,
Un grand nombre de Jobbers au Canada qui ven-
dent nos Cafés sous leurs marques pre ont
vanté leurs qualités supérieures et nous rapportent
une augmentation considérable de la vente du
Café depuis qu'ils vendent nos qualités. Nou mo
faisons pas d'expéditions qui ne donnent pas
satisfaction, mais si vous nous favorisez d'une
commande à l'essai, et que vous lyez une autre
opinion après réception du Café, vous avez la
liberté de nous retourner la consignation à nos frais.
Erivez-nous aujourd'hui pour une consignation,

d'essai.
THE NEW YORK COFFEE 00.

LONDON, ONT.

saumon "r £af"
QUALITE STRICTEMENT CHOISIE DE SOCKEYE
ROUGE DE LA RIVIERE FRASER

La plus haute qualité et le plus bel empaquetage sur la marché.

TU1E PAICIFIG SELLINUl CO 95 HUDSON ST.,
N EWV YOR K, N. y.



LE PRIX COURANT

Conserves Porc en Barils,
AlimenairesBSuf en Barils,
Alïm ntaièsViandes Fumées,

/.*>*Jamo Bacon, Saindoux,,

Nou somesprês àfounira cmn*)Wýbuis«Vct rés du Boeuf et du Porc.

Nous faisons également le commerc eurm', oeufs, fromage et de tous les produits de la ferme.

Nos Jambons et Bacon ,Beech Nut" sont delicieux,
DEMANDEZ NOS LISTES DE PRIX THE DO IIN PCgN O .LD
Adresse Télégraphique: Codes employés:

" Domino " A.* B. C. AIOTTW 'R
Charlottetown. Liebers Private CHALTEO N 1. . E. CANAA '.

Succursales: Kalifax, Sydney et St. John. Terreneuve.

Cognacs Marie Brizard &Rager
__________Maison fondèo en 1755

La haute réputation dont jouit dans le monde entier la
- maison MARIE BRIZARD & ROGER est la garantie de la

qualité irréprochable des cognacs qu'elle offre à la con-
sommation, en caisses ou en barils, sous les différentes
marques de

GCognacs "'feur de Yrance"
Caisses: i Fleur de Lys; 2 Fleura de Lys; 3 Fleurs de Lys; S. O. P., C. V. 1868.

Milarie 18rt3arb & ilRoger
PROPRIETAIRES DES VIGNOBLES.:

DOMAINE DE MON TBRIZARD %VUILat *

Represtatants au Canmadat D. Masson &Cie, Montreal.



10 LE PRIX COURANT

LES CAFES MOKA

Suite et fin

On les recueille et on les examine de

près; toute matière étrangère est enle-

vée d'une façon très méthodique.-On
continue ainsi jusqu'à ce que tout le ca-

fé ait passé sous les yeux cde l'assortis-

seur, et qu'il soit absolument propre.
Une raison pour laquelle on ne peut

employer de machines avec succès dans

ces pays, est la prévention religieuse des

Arabes mahométants contre les machi.
nes. Géo Robes, l'importateur bien con-

nu, de Salem et die Boston, E.-U., acheta

une fois un trieur-décortiqueur et l'en-

voya à Aden, où il travailla bien jusqu'au
jour où, malheureusement. il ('ut besoin
de réparations. Quoique le.dommage fût

de peu d'importance et eût été, lans ces
circonstances ordinaires, fac-le à réparer,
les artisans indigènes ne voulurent pas
s'en occuper, disant que la machjne était
" morte ", qu'Allah le voulait ainsi et

qu'il ne fallait pas pas défier la Provi-
dence, en essayant de rappeler la ma-
chine à la vie. La machine fut plus tard
renvoyée à New-York.

)u New.Yîork Merchant's Review

Le - Tinmes of India " pense que la di-

minution de l'importance d'Aden, comme
port d'exportation die café d'Arabie, aura
vraisemlblablement une grande répercus-
sion sur le marché international des ca-
fés. A Hodeldah et à Jeddah, on n'a ja-
mais pris aucune mesure pour empêcher
l'admission les cafés cie Java *et autres
et leur démarquage en café soi-disant
d'Arabie. A Aden, au contraire, de tel-
les fraudes sont pratiquement impossi-
ble. Chaqµ e once de café qui arrive à
Aden, par terrd ou par mer est inspectée,
enregistrée, et,dn délivre des bons de
sortie réguliers à tous les marchands dle
café.

Le vrai Moka n'est jamais importé au-
trement que sous un emballage spécial,
invariable, et qui est fabriqué dans les
districts producteurs, en Arable. La plus
grande partie du Moka est dirigée sur
Marseille, et les consignataires de cette
i'Ille n'accepteraient aucun.café comme
Moka d'origine s'il né venait pas sous
cet emballage. On a bien tenté d'établir
un commerce de ces enveloppes, cde les
envoyer d'Aden à Hodeidah ou à Jeddah,
pour pouvoir ensuite expédier de ces vil-
les en Europe, comme Moka d'origine,
des cafés cie Java et d'Abyssinie; mais
le " Port Trust" d'Aden ne permet pas
les entreprises ingénieuses de cette natu-
ire; si bien que la tenitative a échoué jus-
qu'à présent. Mais si Aden renonce à son
trafic, si tout le Moka doit aller doréna-
vant à Hodeldah et à Jeddah, l'authenti-
cité de cette qualité pourrait se trouver
gravement compromise ".

Le "New-York Merchant's Review"

commente ensuite en ces termes l'infor-
mation ci-dessus:

On a une tendance à exagérer l'impor-
tance commerciale du café Moka. Il ne
tient en réalité qu'une faible place dans

le commerce des cafés.
En premier lieu, la réputation du Mo-

ka est surfaite. L'idée courante, que le

Moka est le roi des cafés, est certaine-
ment erronée.

La fève du vrai Moka est petite, de for-
me défectueuse et a un arôme Acre. Il
ne pourrait en être autrement, car le cIL
mat et le sol die l'Arabie ne sont pas pro-
pres à la production d'un café vraiment
bon. Le pseudo Moka, produit au Bré-
sil est de beaucoup supérieur à la prove-
nance authentique dont il usurpe le nom.
Si le public était moins routiniet, il y a
longtemps que la réputation du Moka se
serait évanouie et que les sortes les plus
fines dlu Brésil auraient pris dans l'esti-
me du public la place que leur accordent
déjà des spécialistes.

Quant au café de Java, les qualités les
meilleures (le cette provenance sont très
supérieures au Moka d'origine: leur pro-
duction est d'ailleurs relativement limi-
tée. De même que Moka, Java est deve-
nu surtout un terme de convention com-
merciale, qui 'n'a plus ou peu de signifi-
cation géographique; il correspond seu-
lement à un· type de qualité.

Un café de qualité Inférieure, étique-
té " Moka " ou " Java ", se vend plus fa-
cilement qu'un café vraiment supérieur,
mais qui serait présenté comme " Rio"
ou comme " Santos ", portant sa marque
véritable.

Le public d'autre part, n'a pas besoin
que son café favori lui soit fourni sous
un nom die provenance. Les différents
termes énumérés sont ainsi dépourvus de

A cause de leur mérite.•
Le Ginger Ale, le Soda, le Ginger Beer, la Limonade, la

Ciderine, etc., de TIMMONS, ont reçu leur légitime récompense-
l'approbation des gens les plus difficiles du Canada.

La preuve de leur qualité supérieure a été fréqtuemment mise en
évidence par l'octroi de Médailles, Premier Prix et Diplomes. Nous
sommes convaincus que les marchands ne pourraient pas se procurer
une ligne de vente plus facile et plus profitable que celle-ci. Nous
sollicitons une part de vos commandes. Nous garantissons que nos
produits sont

ABSOLUMENT LES MEILLEURS.

M. TIMMONS & SON
QUEEBEC, P, Q.

signification réelle actuellement. 'rouse
ces " Java " et " Moka " sont absolument
surànnés. La plupart du soi-disant " Ja-
va" vient de Sumatra; il ne rapporter
d'ailleurs pas un centime de plus que ce
qu'il vaut, non plus que les cafés de l'A-
mérique du Sud, qui se déguisent en ca-
fés d'Arabie,

Lorsqu'on demande à un épicier du ca-
fé de Java ou de Moka, dit le " Home and
Colonial Mail ", il sort de sa botte des
fèves de couleur brun foncé qui très pro-
bablement proviennent du Brésil. L'Ile
de Java et la petite contrée de Moka ont
dû, en effet, abandonner la lutte contre:
la grande République Sud-Argentine.

Au Brésil, les fèves après avoir été
séchées en plein air, sont partagées en
deux groupes; celles qui sont plates d'un
côté sont baptisées du nom de "café de
Java ", celles qui sont rondes sont appe-
lées ' Moka ".

Le "l Indische Mercuur ", d'Amsterdam,
qui reproduit cette note ajoute:

Cette manière de présenter les choses
n'est certainement pas exempte d'exagé.
ration; toutefois il est indéniable que le-
café du Brésil. accapare de plus en plus
le marché des cafés fins en même temps
que celui des qualités communes. -

En ce qui nous concerne, nous rappel-
lerons à nos confrères qu'il est un moyen
pour eux de se procurer à bon compte des
mokas Hodeïdah authentiques, grâce à
notre colonie de Djibouti, avec laquelle
là cote d'Arabie asiatique effectue un im-
portant commerce d'échange dont le café
moka forme la base.

Ces cafés sont importés ensuite en
France, en ballotins, d'origine, sous les
auspices et la surveillance d'une grande-
maison de droguerie bien estimée dans
notre corporation et qui est en même-
temps un grand établissement d'expan-
sion coloniale. Nous avons nommé la
maison L. Brun, 19, rue des Halles, à Pa-
ris.

Des échantillons du café qui fait l'objet
de cette importation sont exposés dans
les vitrines de la Bourse de Commerce-
de Paris, où ils sont l'objet de l'examen
approbatif des connaisseurs.
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DA NS nos spécialités

dee

Çionserveis et
Xarinadles

Nous offrons des marchandises de qualité à des prix
corrects.

Ecrivez, T6léphonez ou Télégrophlez.u.us,
avant de planer vos ooimsde8.

A. ROBITÀAILLE &Cie
* . . PICIERS EN GROS.

*Nos 354 et 356 rue St-Paul,
et 197 rua des Commissaires,S

#7

£onîi~rales et

Reliure

M

tDvressolaus en tous genresà des prix qui méritent considération.
Demandes-nous une soumission avant de placer votre
prochaine commande d'Impressions ou de Reliure.

Phone, Main, 1656.
THE

Montreal Printing & Publislîing
Co., Lad, 42-9 Place jac...cartier, Montreal.

PRIX DES EMPO)IS
Si l'on vous offre de l'EMPOIS à des prix qui vous semblent attrayants, ne manquez pas

de derander QUELLE 'MARQUE?

il y a Empois et EMPOIS. Ne VOUS laissez pas persuader
qu'un autre est juste aussi bon,

Demnandez ceux dEd wardsbu rgoude Benson.
..- E insistez pour les avoir.

VOYEZ NOT-RE LISTE DE PRIX

EDWARDSBUJRG STAROHT 0O'Y, Limited,

t66 Ru. etm-Jaoqsn,

MONTREAL.

.Etablie en 1858
CARDINAL, Ont.

58 pffln~ t.E

TORONTO,, Ont.

u.artes, Lirculaires,

Affiches, Livrets,

CATALOGUES
Brochures,

journaux, Revues,

En-têtes de Lettres et de

Comptes, Enveloppes,

Etiquettes, Etc.

I -M

en Ç»xIurs

Ilr$
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REVUE GEÂERALE

COMMERCE

Une fête, celle de la Confédération, est
venue couper la semaine d'affaires et a
causé de nombreux déplacements favori-
sés par des excursions à prix réduits. Les
compagnies de transport par terre et par
eau ont fait d'excellentes recettes à cette
occasion. On ne se déplace guère quand
l'argent manque, et si nous devons juger
de la position financière du peuple d'a-
près la facilité avec laquelle il saisit tou-
tes les occasions qui lui sont offertes de
se distraire et de voyager, les jours de
fêtes de ces dernières semaines nous indi-
queraient que l'ouvrier même se procure
aisément le superflu et que, par consé-
quentfi il peut dépenser.
. En réalité, il y a du travail pour tous
ceux qui veulent travailler, dans ces con-
ditions il ne saurait y avoir de bien gran-
des misères et les marchands doivent pro-

1lter de ces temps heureux pour restrein-
dre les crédits et faire rentrer les vieil-

-iles créances.
Dans le commerce de gros on nous dit

-que si la morte-saison est arrivée, les
perspectives d'avenir sont des plus bril-
lantes depuis l'arrivée des pluies, car à

;la campagne l'apparence des récoltes en
terre s'est très sensiblement améliorée;
les foins et l'avoine de l'an dernier se
vendent à des prix qu'on n'espérait guère

ýobtenir au début du printemps, les prix
di fromage se maintiennent élevés, plus

'hauts même que l'an dernier et les pàtu-
rages ont une apparence splendide qui
promet abondance de lait.

En somme, cette année sera, sinon une
,année d'abondance, tout au moins une
'bonne année, pour notre picoince, alors
qu'ailleurs, au Canada, les récoltes sont
supérieures encore à celles de la province

,de Québec. Le commerce peut se réjouir
de cette situation car il peut compter en-

;*core sur de beaux jours.

FINANCES

' La Banque Union Of Canada donne
..avis dans la Gazette du Canada qu'elle
s'adressera au Conseil du Trésor pour ap-

.,probation d'un réglement portant le ca-
spital 'de la banque de deux millions à

trois millions par l'émission de 10,000 ac-
tions nouvelles de $100 chacune.

La Gazette du Canada publie également
les avis de dividendes suivante pour le
semestre courant:

Banque Provinciale, 11-2 p. c. 1er Août.
Banque de la Nouvelle-Ecose, 5 p. c.

ler Août.
Banque de Yarmouth, 2 1-2 p. c. 1er

Août.
A la même date la Banque Dominion

paiera un dividende trimestriel de 21-2
pour cent.

La Bourse de Montréal est mieux te-
nue, la cote remonte tranquillement pour
toutes les valeurs, sauf l'action ordinaire
de la Dominion Steel qui reste à peu près
stationnaire.

Les cotes ci-dessous sont celles de la
dernière vente:

C. P. R................... . . ............. 125
Twin City..... ................ 97J
Twin City (pref). ........ 105
Duluth (comm.)................. 17

" (pref.).......:.......................... 35J
Montreal Str.................................... 230

"i "i (bons)........ ............ 104
Toronto "e ..... ................................. 99t
St John e .................................... 113
Toledo Ry................ ......... 261
Detroit United Ry................. 74
Halifax Tr. (actions).............. 95

" (bons).................... 108
Hamilton Elect. Ry (pref.).,... .......... 891
London Ry ....... 110
Winnipeg St. ....... 140J
Rich. & Ontario .............. 8p4
Dominion Coa. ......... ... 96J

(pref)....... 116
(bons). .......... 110

Interc. Coal..................................... 75
"i "e (pref) ........ ....................... 90

"e "dbe ).................. 94
Merchants Cotton..................... 70
Montmorency Cotton.............-- 100

"i " (bon )................ 100
Doii.: Cotton.................................. 42
Montreal Cotton............................ 120
Col. Cotnn (actions) ................ 50

........ 98
Dom. Steelr(pref)...... .... .. 55

" .,.... 17
( )............................... 72J

Moibtreal Steel Works............ 55" (pref.).......... 97
Nova Scotia SteelA.. 97

y, (pref.).................... . 1334
"o. (bo ).................... 110

Montreal Pwer....................... 811
S(bons) .. .......... 100Can. Gen. Electric...... ......... 2201Commercial Cable...... ......... 163" "t (bons rég.)............... 100

Montreal Telegraph........ ... 1.58

Bell Telephone.......:.........
"i (Rony.)...........

Canadian Rubber..................
Laurentide Pulp............................

"i "d (bo )......................
Lake Buperor..................................
B. C. Packmes' Asen..........................
Ogilvi, F. M. Co (pref)................

"i "t (bons)...................
Loan & Mortgage........ ......
Diamond Glass......................
N. W. Land.........................

" "i '(pref)...............................
Lake of the Woods.........
West India Electric............................
Windsor Hotel..........................
Marconi............... ........ ...............
Champlain (bons)............. ............
City 4 p. c., (bons).........................
Havana Electric............. ..............

" " (pref). .........
L. C. & St. Law. (bons).........

155
156
-80
85

94
126
112
135
140
260
95

186
55
80.
155
90

105
12
26
90

REVUE DES NARCHES

EPUCER IES

La demande est toujours très éstive
dans le commerce de gros de l'épicee.
Aux commandes pour les donserves ge
viande et de légumes sont venus s'ajou-
ter de nombreux ordres pour les clarets
et les thés.

Les remises se font très régulièrement.
Sucres

Les sucres sont sans changement quant
au prix. La demande est aussi forte que
la semaine dernière.

Mllasses
Les mélasses sont peu actives, les prix

restent sans changement.
Th6s

Le représentant d'une de non principa-
les maisons de gros nous informe que non
seulement la demande pour les thés s'ePt
produite cette année beaucoup plus tôt
que de coutume, mai& Qu'aussi elle a #6
plus forte. en prévision d'un mouvem t
de hausse. La demande s'est portée sur
les thés du Japon, les thés Gunpowder et
les thés moulus.

MM. Smith, Baker & Co. de Yokohaia
résument comme suit la situation actuel-
le des thés dans leur circulaire du 11 jàiln
1903.

Il ne nous reste plus de thés de qualités
choisies provenant de la première récolte
et nous nous attendons d'un jour à l'a
tre à l'arrivée des thés de la deuxièÈie
récolte. Etant donnés les premiers rmp-

Epicertez, 1þrovtstonz,
Dns et %íqueurs 4M4dáuta



te. gb Vert' Naturel de Oéylan "SALADA" est un
'thé iaturel .e4eument.,nr, donn~ant une liqueur riche,
exemýpt de poussière, de brindlee côtes ou dé
miatière colorante.

ýCLes .consommateurs du Thé Japon après un essai du
,Thé Vert Naturel " SALADA" en deviennent à l'instant
même des adeptes fervents, et' n'en voudront plus'

Se È14taille à 25c, 30c, 40c, 50Oc et 80c. la lb.
Paquets cle plomb scellés seulement.
Ecrivez et demandez conditions et échantillons à

SALADA", Rue St. Paul, Montréal.

PURS GINSI
E Flourent Loos H. Jansen Schiedam Salad Drsssing

la On BELANI, IMPORTATEUR' (Bno Boaapu l Md
------- La Meilleure

Champagnes, Cognacs, Liqueurs dsMilue
d'OR,, Vins de Bordeaux, Bour- dsMilue

gogn, Shrris, Prts MadreCrème riche, oeufs frais et
gogage, hErretotcaèr,. l'huile la plus pure ....

CHOCOLAT DEý L'UNIVERS, CACAO Soluble, Combinés de telle façon

QUINA eXCELSIOR. Pâtes Alimentaires *'que lasauce ne tourne
et Produits)Pharmaceutiques, Etc.ja iis

26,e RUE LEMOINE -f o
.(Près de la rue XeGill)

TELIEPHONE MAIN 181 TheHoto-Cao fgCoMONTEALDotroit, Mioh. Wlndsop, Ont.

'I
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ports relativement à la "température fa-

vorable" augmentation de production

"qualité supérieure " et une avance de

prix variant de 20 à 25 pour cent, la ré-

dolte n'est pas arrivée en quantités aussi

abondantes qu'on aurait pu l'espérer

quant à la qualité elle n'a pas été la cau-

se d'me bien grande réjouissance de la

iert-des acheteurs.
" Bien que la récolte actuelle soit plus

forte que celle de l'année dernière, elle

t'est cependant en avance que de 1,000,-

000 de ibs sur celle le 1901.

"Quant à la deuxième récolte les rap-

ports que nous recevons sont loins d'être

d'accord. La cueillette a été faite si mi-

nutieusement dans certaines plantations

qu'il n'y aura pas de deuxième récolte a-

vaut le mois d'août, époque où la troisiè-

me récolte a lieu d'habitude. Ceci nous

porte à croire que la deuxième récolte ne

sera que modérée. Les marchands du

pays comptent sur les deuxième et troi-

sième récoltes pour la consommation do-

niestique, car jusqu'à présent ils n'ont pu

faire des achats par suite des prix éle-

vés."
Epices pures

Le marché des épices pures continue

à être très ferme. La demande pour les

poivres est de premier ordre, les prix

ont une forte tendance à la hausse.

Conserves de légumes
La dmahde est active surtout pour les

toinâtes. Les prix sont des plus fermes.

Sardines françaises
Il n'existe pour ainsi dire plus de sar-

dines françaises de qualité moyenne dans

l'assortiment d'un grand nombre de mal-

sons de gros. Les marques favorites sont

épuisées et remplacées tant bien que

mal par des sardines empaquetées en Por-

tugal. On ne s'attend guère à recevoir

des sardines avant le mois de septembre
ou d'octobre.

Lard@ américains
On ne constate aucun changement dans

le prix des lards américains. La deman-
de est assez lente.

Lards canadiens
Nous maintenons nos cours de la se-

maine dernière pour les lards canadiens.
La demande est satisfaisante pour cette
saison de l'année.

Petits fromages
XTous notons une nouvelle réduction sur

le.prix des petits fromages.
bn les offre maintenant de 10 1-2c à

11C la lb.
Riz

Les riz décortiqués au Canada subis-
sent à partir d'aujourd'hui 2 juillet une a-
vance de 15c.

Cette nouvelle nous parvient trop tard
pour nous permettre ·de modifier notre
liste de prix; nos lecteurs voudront bien
se soivenir qu'ils devront ajouter 15e à
eotre liste pour avoir les prix actuels du

GRAINS ET FARINES
Marchés 6tranger

Les derniers avis télégraphiques cotent
comme suit les marchés dEarope:
Londres : -

Blé en transit facile.
Maïs: faible.
Chargement blé Manitoba:

Standard No L... .. .. 29 s 4 d
Maïs de la Plata.. .. .. 21 s 3½d
Blé de Walla Walla.. 00 s 0 d

Liverpool : -
Blé disponible: facile.
-Maïs disponible: terne.
Blé de Californie :

Standard No ..... ... 6 s 5½d
Blé du printemps No 1... 6 s 3½d
Blé d'hiver rouge No 2.

6 s 4%d à 0 s 0 d
Juillet.. .... .... .... .. 6 s 3%d
Septembre.. .. .. .. .. .. 6 s 2½d
Septembre.. .. .. .. .. 6 s 2%d
Futurs Maïs tranquille.
Juin.. .... .... .. .. .. .. 4 s 8½ d
Juillet.. .... .... .... ... 4 s 6% d

Anvers : -
Blé disponible: faible.
Blé roux d'hiver No 2.. .. 16 3-4

Paris : -
Blé: tranquille.
Juin.. .... .... .... .... .... 24.50
Sept-Décembre.. .. .. .. ... , 22.45

Marché de Chicago
Les grains sont à la baisse, le blé au

comptant était hier à 78c pour blé de
printemps No 2. Depuis huitaine l'op-
tion de juillet a baissé de 3 1-4c et celle
de septembre de 1 7-8c. Le blé d'inde a
été en sympathie avec le blé et perd
1 5-8c sur juillet et 5-8c sur septembre.
L'avoine a baissé de 2 1-2c sur juillet et
1-2c sur septembre.

Le marché a fermé hier comme suit:
Juillet Sept.

Blé.. ....... 76 1-2 75 1-2
Blé d'Inde. . .. 49 5-8 50 1-8
Avoine .. .. .. 39 1-8 33 3-4

Marché de Montréal
L'avoine reste assez ferme aux prix de

la semaine dernière, soit de 38 1-2c à 39c
pour 'l'avoine no 2 en magasin.

On cote l'avoine pour l'exportation à
37 1-4c à flot, c'est le Manitoba et l'On-
tario qui fournissent cette avoine, celle
de Québec reste pour la consommation
locale.

Il y a quelque demandes en sarrasin
pour l'exportation qu'on cote de 52e à 53e
en magasin. Faute de transactions nous
cotons nominalement: pois de 73e à 74c
et seigle 58c.

Les farines de blé ont une bonne de-
mande tant pour les marchés de l'inté-
rieur qu'à l'exportation. Depuis notre der-
nière revue les meuniers avaient avancé
de 10c le qt les farines du Manitoba en
présence de la fermeté des prix du blé ;
niais avec la baisse du blé ils sont reve-
nus aux prix d'avant la hausse; notre lis-
te ne subit donc aucun changement.

Les issues de blé sont en bonne deman-
de aux ancieuls prix.

Les farines d'avoine roulée n'ont qu'unetrès faible demande, les prix sont bien
tenus par suite de la fermeté de l'avoine.

FROMAGE
Marché anglais

MM. Marples, Jones & Co. nous écri-
vent de Liverpool. le 17 juin 1903:

Quoique la demande ait été bonne les
prix sont plus faibles.

Nous -cotons: a . d. s. d.
Fromages supérie4l! 11-

veaux blancs- dèt Etats-
Unis let du Canada.. .. 53 0 à 53 6
'rinages. . supérieurs nou-
veaux 'colorés des Etats-
Unis et du Canada. . . . 54 6 à 55 0

Marché de Montréal
La tendance du marché est lourde, c:est

avec quelque difficulté qu'on obtient
maintenant 10e pour le fromage de la
province de Québec. Comme nous le di-
sions précédemment, on peut s'attendre
à ce que les prix pour la fabrication de
juillet ne soient pas aussi élevés qu'ils
l'ont été pour la production de juin. Né-
anmoins l'opinion générale est qu'on ne
verra pas cette année des prix bien bas,
comme il y en a eu déjà aux époques dé
la production la plus intense. Nous l'es-
pérons, mais il ne faut pas non plus se
trop bercer d'espoir sur le maintien des
prix actuels, car il faut noter que les ex-
portations cette année ont été considéra-
bies, que la production qui a été très for-
te ne pourra qu'augmenter pendant quel-
que temps encore maintenant que les pâ-
turages ont partout reverdi avec les
pluies et qu.e les prix bas du beurre font-
que la fabricatiotr du fromage est plus ré-
munératrice.

Les exportations de la semaine der-
nière ont été de 72,868 bottes contre 72,-
172 en 1902 et 91,769 en 1901 pour la se-
maine correspondante.

Depuis le 1er mai jusqu'à date les ex-
portations ont été en:

-903 - 484,291 bottes.
1902 - 396,932 bottes.
1901 - 337,707 boites.

BEURRE
Marché anglais

MM. Marples, Jones & Co. nous écri-
vent de Liverpool, le 19 juin 1903:

La demande pour les beurres a été très
bonne depuis quelques jours et les prix
sont fermes.

Nous cotons: s. d. s. d.
Etats-Unis, laddles bon
et sain . . . . . . . . . 69 0 à 72 O
Sibérien crêmerie choix. 88 0 à 91 O
Canada crémerie choix. 91 0 à 94 0
Irl'de crémerie en b'tes. 91 o à 94 0
Danemark, choix et sur-

choix, crémerie en bris 95 0 à 99 0
Argentine... .. .. .. ... 00 0 à 00 9
Canada laiterie choix... 00 0 à 00 O
Nvlle Zélande, crémerie. 00 0 0 00 0

Marché de Montréal
La demande pour le beurre à l'exporta-

tion est lente. Il semblerait que les mê-
comptes anciens qu'ont eus les acheteurs
anglais, avec les beurres du Canada de-
vront se faire sentir cette année sous for-
me de diminution dans les quantités &
exporter. Il est évident qu'il est néces-
saire de prendre des mesures pour donner
à nos beurres de la qualité et une unifor-
mité qui leur manquent encore souvent,
mais ce ne sont pas les mesures propo,
sées par le Ministre de l'Agriculture, me-
sures dont nous parlons ailleurs, qui amè-
neront ces résultats.

En attendant, il parait évident que ce
qui pourrait tenter le marché anglais
c'est le bas prix; à 18 1-2c l'exportation
serait considérable, nous le croyons du
moins, mais à 19e les acheteurs sont très
hésitants; c'est ce dernier prix qui est
aujourd'hui le plus élevé pour les beur-
cs choix de crêmerie et la tendance està la baisse.
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J . A..,
Marchand de BEUREON

Achète aux p lue hatprxd marché, et vend à commissiontu les produits de la ferme.
Avances libérales sur con inaionn. Fournituresgénérales orBurre tFoaeis
Spécialité de Tinettes pour eurreries. Bottes paaiés de56bs, pour l'ex pédition du beurre.
Sels Hlggins, Ashton et Windsor, les meilleurs pour beurreries. .

578, 580 et 582 RUE ST-PÂUL,.
M4"-~ oelX ZM"X& UOV.

- MONTREAL

?LD st COLO STORAGE
CironUatton &Mar froid et se. 'Voutio

~ ~Ui parft.. Temp"ftur aipproprié à là na-
ture des prodits & coasaVo.

SConservation, d'aprésles meth.odes scientiques les plu
aProuvées de

r Beurre, Fromage, Reufs, Fruits.
àft N(4Coi deB rues dnm rUies et William, Montréal..

0. M. GOULD, GimAiqr

Maison Irondée en 1880.

M4o 33 à 37 rue WILLIAM,
hMontreal, Canada.

et 2 à 6 rue IqARRISON,
New York.

ENTREPOTS DE FROMAGE :
33 à 37 rue William et 90 rue des Soeurs Grises.

Glacières pour le beurre, No. 39 rue William.
Glacières pour le fromage, No. 33 à 37 rue William.

BANQUIERS : Molsons Baink Moutreal.
Envoyez-moi votre fromage et votre beurre, et je vous en donnerai les meillecurs prix du

marché suivant la qualité, en mLzne temps que je vous en remettrai promptement l'argent.
Rappelez-vous que je ne vends pas à commission et que je vous retourne un prix net, soit

à Montréal après déduction du fret, ou à l'endroit d'où l'expédition est faite, suivant
lles conditions Intervenues.

TEL, BELL - Jour : M, 4619 ; Soir : Est, 2597.

Je W. EILL'
Propriétaire d'entrepota

Entrepot, Refrigerateur public pour effets
périssables en douane ou libres

ENTREPÔT No *t3

Magasn: coin WillIam et Uueez,

St. Arn-alld & Olement
10 PLACE D'YOUVILLC

Marchands de

Provisions,

Fromage,

*Beurre et Frromage, payS11 Nux
plus haut prix du marché, t'Ur r6«
ception.

La Gompnagnie de Laiterie St-Laurent.
10 PLACE D'YDUVILLE, MONTREAL.

Et toutes fournitures de Beurreries et Fromageries.

AGECNCE GÉNtRALE des Célèbres *ÉCRÉMEUSES '6 U. 8-."

DEMAJNDEZ MOI PRIX ET NOS CATALOGUES,

N. B.- Nous sollicitons des CONSIGNATIONS de Beurre et de Fromage
pour lesquelles noue garantissons LES PL US HA UTS PRIX D U MARCH.
Comptes rendus clairs et précis. Remise immédiate de l'argent. Faitreen
l'expérience. ______________________

M
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Les exportations de la semaine derniè-
re ont été de 8,038 paquets, contre 16,040
en 1902 et 9,892 en 1901 pour la semaine
correspondante.

Depuis le 1er mal jusqu'à date les ex-
portations ont été en:

1903 - 38,617 paquets.
1902 - 98,082 paquets.
1901 - 79,860 paquets.

OEUFS
Marché anglais

MM. Marples, Jones & Co., nous écri-
Vent de Liverpool, le 19 juin 1903:
. La demande est satisfaisante aux prix
de la semaine passée.
boufs frais du Canada et

des Etats-Unis. . .. 0 0 à 0 0
- conservés du Canada. 0 0 à 0 0
-conservés à la chaux. 0 0 à 0 0
- frais d'Irlande.. .. ... 6 0 à 6 9
- du continent.. .. .. .. 5 0 à 5 6

Marché de Montréal
La demande est bonne et les arrivages

sont légers. Nous cotons à la caisse, par
lots de détail, la doz.: oeufs choisis 17c;
No 1, 15c et No 2 de 13c à 13 1-2c.

POMMES
Marché de Liverpool

V MM. J. C. Houghton & Co. nous écri-
vent de Liverpool, le 19 juin 1903:

La vente des pommes américaines et
canadiennes a presqu'entièrement cessé.
Nous avons reçu cette semaine 15000 qts
de pommes de Tasmanie qui se sont ven-
dus à de bons prix.

PRIX A L'ENCAN
Pommes • Vendredi Lundi Mercredi

12 Juin 15 Juin 17 Juin
.d. s.d. s. d. s. d. a.. s. d.

American-
Baldwin..........
Greening.........
Bon Davis........
N. Sples..........
Russet...... ......
Stark......... ....
M ann..............
Phonix.......
Tamanian........ 10 0 14 o
Australian .......

LEGUMES
On paie les pommes de terre au char

$1.20 par 90 lbs et on les vend au détail,
$1.30. On cote:

Asperges, $3.00 à $4.00 la doz de paqts.
Betteraves nouvelles, 50c la doz de pa-

quets.
Concombres, 40c la doz.
Carottes nouvelles, 50e la doz de paqts.
Fèves vertes, $3.25 le panier.
Céleri de Montréal, 50c la doz de paqt.
Cresson, de 60e à 75c la doz. de paqts.
Choux nouveaux, $2.25 à $2.50 le crate.
Epinards, $3.00 le quart.
Patates nouvelles, $4.50 à $5.00 le quart.
Fèves jaunes, $3.00 le panier.
Navets, $2.00 le sac.
Oignons d'Egypte, $2.25 à $2.50 le sac.
Oignons de $1.25 à $2.00 le quart.
Peril, de 30c à 40c la doz de paquets.
Pois en cosses, $1.00 le sac.
Salade de Waterloo, 25e la doz.
Radis, 10e à 20e la doz de paquets.
Rhubarbe, 20e à 30e la doz de paquets.
Tomates de Floride, $3.75 à $4.00 la

botte.
Tomates du Mississipi, $1.20 la botte.

FRUITS VERTS
Nous cotons: -
Ananas, $3.50 à $3.75 la botte de 2 dou-saines.

Bananes, de $1.00 à $1.75 le régime.
Citrons de Messine, $3.00 la botte.
Cerises, 75e à $1.25 le panier.
Fraises, 6c le casseau.
Oranges de Sorento, botte 100, $1.50
Oranges de Sorento, botte 150, $2.00

à $2.50.
Oranges de Sorento, botte 200, $3.00.
Oranges de Sorento, botte 300, $3.00.
Oranges Sanguines, $3.00 à $3.50 la

boite.
Oranges de Valence, botte 714, $5.25.
Oranges de Valence, botte 420, $6.00.
Oranges de Messine, de $1.50 à $3.00.
Pommes, $5.00 le quart.
Abricots, $1.00 à $1.25 la botte.
Pêches, $1.25 la boite.
Prunes, $1.35 la botte.
Pommes nouvelles $3.00 le panier.

FOIN PRESSE ET FOURRAGES
MM. Hosmer, Robinson & Co., nous

écrivent de Boston, le 24 juin 1903:
Les arrivages pour la semaine dernière

ont été de 235 chars de foin et 23 chars
de paille, 9 chars pour l'exportation.

Pendant la semaine correspondante de
l'an dernier 480 chars de foin et 35 chars
de paille, 209 chars pour l'exportation.

La demande pour les foins est excel-
lente et on en obtient le plein prix. Les
arrivages ne sont pas forts par suite du
manque de chars. .

Grosses balles Petites balles
Foin choix $20.00 à $22.00 $20.00 à $22.00

- No 1.. 19.00 à 20.00 19.00 à 20.00
-No 2.. 14.00 à 15.00 17.00 à 18.00
- No 3.. 15.00 à 16.00 14,00 à 16.00

mélg. trèfle 13.00 à 14.00 15.00 à 16.00
Trèfle..... 11.00 à 11.50 13.00 à 14.00
Paille de seigle

long. 20.00 à
-mêlée.. 13.00 à
-d'avone 9.00 à

20.00
14.00
10.00

13.00 à 14.00
9.00 à 10.00

Marché- de Montréal
Les marchés de New-York et de Bos-

ton étant à la baisse et l'embargo sur les
chars à destination de New-York ayant.
été de nouveau déclaré, il s'ensuit qu'on
voit à la campagne moins d'acheteurs a-
méricains. Il y a par conséquent moins
d'excitation et partant moins de fermeté
dans les prix.

Sur place, nous cotons à la tonne sur
rails: foin No 1, de $13.00 à $14.00; foin
No 2, de $10.50 à $11.50 et mélangé de trè-
fle de $9.00 à $10.00; il y a également
moins de fermeté sur le marché de Mont-réal.

PEAUX VERTES
Nous avançons le prix des peaux d'a-

gneaux de 10c. Les affaires ont été plu-
tôt calmes cette semaine.

Boeuf, No 1, 8c et No 2, 7c; taureaux,
6c; veaux, No 1, lic et No 2, 9c la lb;
peaux de moutons, 75c pièce; peaux d'a-gneaux tondus, 35c pièce; chevaux No 1,$2.00; No 2, 81.50 et No 3, $1.00 la peau.

La maison L. Chaput, Fils & Cie, of-
fre des lignes de fruits à des prix ex-
cessivement bon marchlé.

M. E. D. Marceau vient de recevoir ex-vapeur "Empress of China".
20 H/C Condor III offerts,. à 37 1-2c lalb.
25 H/C Condor V offerts à 32 1-2c lalb; ces thés sont du mois de mai et dequalité de choix, tant en feuilles qu'enliqueurs.

LA CONVENTION DES MAITRES-
PLOMBIERS

La huitième convention annuelle de
l'Association Nationale des Maitres
Plombiers de la Puissance du Canada a
lieu en ce moment à Montréal, elle a com-
mencé ses travaux hier, 1er juillet, au-
jourd'hui 2 juillet a lieu l'élection des
officiers et un grand banquet au Windsor
Hôtel, demain se termineront les travaux
de la Convention. Nous y reviendrons
dans notre prochain numéro.

JUSTE REPARATION

M. Toussaint Préfontaine, négociant en
bois bien connu de Montréal, avait in-
tenté une action de $43,969.67 contre M.
Jacques Grenier, ancien Président de la
Banque du Peuple de triste mémoire, et
vient d'obtenir gain de cause devant les
Tribunaux.

Voici dans quelles circonstances l'ac-
tion a été prise.

M. Toussaint Préfontaine au moment
de la faillite de la dite banque du Peuple
était l'un de ses directeurs et en cette
qualité il dût verser une somme de 43,-
967.67 pour sa part de contribution au
profit des créanciers. M. Préfontaine a
allégué et prouvé devant les tribunaux
qu'il n'avait accepté les fonctions de di-
recteur que sur un rapport apparemment
satisfaisant mals depuis reconnu faux
des affaires de la banque.

Ce rapport portait la signature de M.
Jacques Grenier, président de la banque,
que le tribunal a tenu responsable. En
conséquence M. Jacques Grenier a été
condamné à rembourser à M. Toussaint
Préfontaine, la somme ci-dessus de $43,-
969,67.

Nos lecteurs doivent se souvenir qu'à
l'époque où la banque du Peuple a cessé
ses paiements, nous disions qu'un de ses
directeurs était une victime et ne devait
pas endosser la responsabilité qui pesait
sur les épaules de ses collègues. La vic-
time a su faire reconnaître ses droits et
en même tempe dégager sa responsabilité
morale.

A ce double point de vue tous ceux qui
connaissent M. Toussaint Préfontaine se
réjouiront de la décision de la Cour.

Cafés!
The New-York Coffee Co., vient d',-

tablir à London, Ont., un entrepôt pour 'ladistribution au Canada de ses Cafés rôtis
de qualité supérieure empaquetés en bar
rils à 14c la livre, (les'barils sont gra.
tuits); se mêmes cafés à 14c en canis-
tres; mais les canistres sont chargées au
prix coûtant et retournables une fois vi-
des au prix chargé.

Ces cafés donnent toujours satisfactiég,car ils sont supérieurs, de fait, la qualité
en est aussi bonne que celle de la moypn-
ne des cafés vendus au double du prfo.

MM. les jobbers sont invités à fairel'essai de ces produits qu'ils peuvent fakeempaqueter- sans frais sous leurs prop's
marques. s
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jAu EPICIERSeIÂCHAND de TEI
Le AIr T suivant mérite votre attention

C'est un fait bien connu dans Mincing Lane, Londres,

Angleterre, le Marché du Thé du Monde, que nous, George PayneS & go., nous vendons plus de THS DE MARQUE aux Epiciers
* et Marchmand de Thés dans tout le Royaume-Uni et les Colonies,

g'aucune autre Maison faisant exclusivement le Commerce de
Gros dans toute l'étendue de l'Empire.

* OUS comprendrez, donc, pourquoi nous sommes en mesure de vous donner une
* I meilleure valeur de Thé qu'aucune autre maison. En vérité, nous vous promettons

que si bien que vous puissiez avoir acheté du Thé jusqu'à présent, nous pouvons, certaine-
O met, faire un peu mieux pour vous, et, probablement, beaucoup mieux.

Notre connaissance unique du Thé qui convienne' dans tous les pays consommateurs
8 de Thé du monde, nos facilités d'expédition directe au Canada de nos Entrepots douaniers

de Calcutta, Colombo et Londres, nos stocks superbes de Thés Verts torréfiés 'a la cassine, nos
immenses approvisionnements de Thés des Indes et de Ceylan et nos Ateliers supérieuse-
ment outillés pour l'impression en Couleurs de paquets spéciaux et d'étiquettes-tous ces

fait co-mbinés nous placent dans une situation, qui n'atteint aucune autre maison, et qui
nous permet de vous donner les meilleures valeurs possibles en Thés, pour les grosses
comme pour les petites commandes. O

Voulez-vcüs bien nous écrire ? Voulez-vous bien nous favoriser d'une

commande d'essai?

* re)

: George Payne & Go.
8 Limited.

* Preparateurs de Thes eq Cros pour le Comnierce.
* MINOltIES, LONDRES, A. C. ANGLETERRE.

se......... .......... eeG
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COMMENT ON FABRIQUE L'HUILE
D'OLIVE A SFAX

A Sfax, les usines sont situées sur une
même ligne, aux débouchés des routes,
chemins et pistes conduisant à la ville.

Il n'y a pas de marché aux olives; les
propriétaires, amenant le matin sur des
chameaux leur cueillette de la veille,
parcourent plusieurs usines pour s'infor-
mer (les cours et vendent au plus offrant.
Beaucoup parmi eux, généralement les
plus importants, vons aussi directement
chez leur fabricant préféré qui paie le
meilleur prix. Les olives sont alors me-
surées et mises dans des dépôts en plein
air, en couches de 50 centimètres (20
pouces), afin d'éviter la moisissure et
l'échquffement.

Pour obtenir une qualité d'huile extra,
il faut d'abord des fruits provenant de
vieux oliviers, très propres, bien mûrs,
et qu'ils aient séjourné de trois à six
jours (seloh la température) dans les dé-
pots. Traitées trop fraîches, les olives
produiraient une hulle âcre et forte, et,
malgré la plus haute pression, -ne donne-
raient pas la quintessence de leur rende-
ment.

tL'olive, suivant qu'elle est plus ou
moins mûre ou qu'elle provient d'un ar-
bre plus ou moins vieux, ou encore selon
les années, donne un rendement de un
dixième à un sixième de son poids.

Arrivées au point voulu, les olives sont
mises dans des broyeurs pour y être écra-
sées, pétries et malaxées; cette opéra-
tion dure environ trente minutes par
l'emploi de maehineu à vapeur et une
heure avec la traction animale; un broy-
eur de dimensions ordinaires reçoit envi-
ron 250 kilogrammes (500 lbs en chiffres
ronds) d'olives. La pàte sortie des broy-
eurs est laissée quelques minutes au re-
pos, afin de permettre à l'huile vierge de
monter à la surface; cette durée varie
selon que l'on veut obtenir plus ou moins
d'huile vierge ou laisser plus ou moins
longtemps la pâte en repos; mais, à
moins de convenances spéciales, il con-
vient de n'en faire que fort peu, car les
qualités suivantes s'en trouveraient alté-
rées et la pàte, trop longtemps sans être
pressée, s'aigrirait, Rappelons qu'on ap-
pelle huile vierge celle qui est obtenue
sans pression.

Cette pàte est mise ensuite dans deS
scouffins (sorte de cabas ronde de Om,60
à 0m,60 (20 à 24 pcs) de diamètre, selon
la dimension du plateau des presses)qui
ne doivent pas contenir plus de 3 à 4
kilos (6 à 8 lbs) de pàte chacun et qui
sont, au fur et à mesure qu'ils sont rem-
plis, placés les uns au-dessus des autres
sur la presse. Une bonne presse moder-
ne peut contenir 70 à 85 scouffins.

La presse étant garnie, il est procédé à

une première pression légère et rapide
qui donne l'huile surfine extra, si toute-
fois les olives sont de belle qualité.

Les sceuffins sont ensuite placés sur
des machines plus puissantes (400,000
kilos de force) pour une seconde pres-
sion à pleine force, ce qui donne l'htile
fine.

La pàte reste environ une heure en
pression maxima continuelle et, lors-
qu'elle n'est plus qu'un marc ou grignon,
elle est extraite des scouffins, désagré-
gée, humectée d'eau chaude, puis rendise
à nouveau et repressée une troisième t.is,
pour obtenir l'huile de qualité appelée
bouchable ou mangeable par les Indigè-

nes. C'est là le maximum du rendement.

Les marcs ou grignons contiennent ce-
pendant encore 10 ou 15 p. 100 de leur
poids en huile, qui sont extraits par le
sulfure de carbone ou les hydrocarbures;
cette qualité d'huile n'est bonne que pour
le graissage et la savonnerie.

Des trois pressions auxquelles est sou-
mise la pàte, il ne sort en huile, comme il
a été dit plus haut, que du dixième au
sixième de son poids, dont 60 p. 100 au
moins sont en eau; le reste est le marc
ou grignon; pour en extraire l'huile, il
faut procéder à la décantation.

Cette dernière est l'opération qui con-
siste à extraire toute l'huile contenue
dans le liquide noirâtre sorti des pres-

ZaI T.ABA.

Es• Rouge
Est un tabac haché, naturel, doux à fumer.

EN VENTE OAR TOUTES LES MAISONS DE CROS.

Manufacturé par LA CIE B. HOUDE9 Limitée,
Les plus granda ManufacturIers de Tabaos Ooupés au Canada.
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LE. SEL DE TABLE WINDSO*R
N'A PAS SON RIVAL

TOUS LES EPI CIER.S.

*t Pour la qualité et la. pureté achetez L'EXTRA't
* GRA.NUL19 et les autres Sucres *raffinés de la t

''vieille marque de confiance ',t

Mauatr arTECND StR'FNNGC iie

*cetueMr e il

L 'affaires.rTI AN D U A RpFNiN CourLimi.e. 't'

Jnve marchnsd-acapgeàm cige nu evrejme leu
Paoh ai os asl omec sontaspa s je oi nesrs seour

obte let plus hat rxd acépu e ilrnegae d voachi e
l'aricl pouManueleades

un curan Voi ees coaton lac uesCarier

AREUR FRSACER , MOPRVIO.

FOURRURES
LE STOCK LE PLUS CONSIDERABLE, -

L'ASSORTIMENT LE PLUS VARI,
LES PATRON&~ LES PLUS NOUVIAI,

LES PLUS BAS pRix fl ORAigCHÉ
Attendez.nos Voyageurs avant d'ordonafeiV.

J. ARTHUR PAQUET-- QUBO

SEUL VERITABLE

Le Sirop d'Anis Gauvin
porte sur son enveloppe la

j Touts les autres sirops d'anis
ne sont que des imitations.

1288 rue SWOatherlneMontreaiJ

La Pureté et l'Excellence du
Cacao Hygiénmique et Perfiection (le
Chocolat Qummi's Dessert, C
Royal Navy et Perfectiou de. 0
Glaçages de........
Barres de Chocolat à la Creme, W
Gingembre au Chocolat, A
Waters, etc., et
le fameux mélange de Café de .. N

En fout les produits les plus populaires
pour tous les épiciers

TUE M AWI CO., [IMITFO, - - IODNJ

LE BUREAU Du JOUR
Tontes lu. combinaisont nécesaires

pour rendre un bureau pra,,tique,, sbr

lutilté (le la durée et.iu dessin, ns
devancent toutes les autres marqua.L

Il@ transforment tout bureau en un
bueu ls ofrtabi. -Nôtre cata-

loge ounittos es renwenmente.

Cumadimu Outs mmd %neo

Anenlblemeusicubue' Bco

LOTS A BATIR
Dans la plus belle et la plus
saine partie de la ville.

A, & H. LIONAIS
Propriétaires

25--RUE ST-GABRIEL
DMONIIEnAL



ses; c'est le travail le plus difficile et le
plus délicat de la fabrication de l'huile
d'olive et d'où dépend la supériorité de

la qualité, et chaque fabricant à son se-

cret personnel.

Les 60 p. 100 d'eau expulsés sont,
après la décantation, reçus dans de

grands trous appelés enfer8. Cette eau

est de nouveau décantée, mais l'huile dite
d'enfer n'est également .employée que
pour la consommation des indigènes et

ipour le graissage.

L'huile étant bien décantée est encore

loin d'être propre à la consommation.
C'est cependant ainsi que, trouble et

brute, elle est expédiée aux fabricants de

Provence et (le Nice qui la préparent en-

suite.

Pendant les premiers jours, elle dépose
beaucoup. Ces matières déposées étant
des ferments, il convient (le la changer
plusieurs fois de récipient. Quand elle
est clarifiée, on peut alors la mettre en

citerne. Cette dernière, qu'on nomme
aussi pile, est un récipient ifuterrain
construit en pierres cimentées et carrelé
en céramique vernie contenant de 5,000
à 30,000 kilos d'huile. Lorsque la citerne
est bien construite, l'huile peut se con-
server plusieurs 'années sans s'altérer.
Ordinairement, ayant perdu son goût de
fruit après quelques mois, vers avril, elle

peut être livrée à la consommation dans

LE PRIX COURANT

l'intérieur de l'Europe et peut contente seules qui puissent rivaliser avec les pro-

les palais les plus délicats. venances de Nice, Aix et Gênes; aussi,

Cependant, pour la satisfaction des presque toutes les huiles de la région

yeux des consommateurs, il est générale- ,sàfaxienne sont-elles achetées par les gros
ill

ment nécessaire de la filtrer, car il est

rare qu'en citerne l'huile acquière suffi-
samment de brillant pour être livrée telle
quelle, surtout dans les six premiers
mois.

Il est à remarquer que plus l'huile est

de bonne qualité, plus elle est longue à
s'éclaircir; c'est pourquoi il est extrême-
ment rare que' l'huile vierge s'éclaircisse
en citerne. Après un. an de séjour, elle
est encore louche, tandis que l'huile d'en-
fer de toute dernière qualité est brillante
quelques jours après sa fabrication.

Il faut noter aussi que les différentes
régions tunisiennes ne produisent pas,
tant s'en faut, des huiles de mêmes qua-
lités.

La région nord produit des huiles de
couleur un peu verdàtre, très corsées, un
peu amères, mais néanmoins assez de-
mandées, surtout l'hiver, car elles figent
beaucoup moins que celles des autres ré-
gions. On produit, dans le centre, des
qualités bonnes surfines très recherchées
par les Provençaux, mais encore, un peu
trop corsées pour être livrées telles quel-
les aux consommateurs; elles sont em-
ployées pour les coupages et par les fa-
bricants de conserves.

Les huiles de la région de Sfax sont les

négociants de ces places qui,

Oanadianz Piano Co.
Ste-Théxèe, Pm. Q.

Maul6turlers 'de Fiao0
En Tous Genres

Nous sommes à même d'offrir au commerce des pia-
nos de valeur supérieure à des prix raisonnables.

Nous avons une expérience de quinze années dans
la facture des pianos et nous ne fabriquons que des
instruments de bonne qualité.

Nos modèles sont du style le plus nouveau et le fini ei
est irréprochable. Nous employons dans la facture de
nos pianos les meilleurs et les plus beaux bois qu'il Y,-
ait au Canada. Notre personnel est composé dar
tistes et d'ouvriers experts dans la production d'ins
truments de musique parfaits.

Nous sommes en position de donner à prix égal un
piano supérieur à celui le toute autre manufacture.

Avant de placer vos commandes, écrivez-nous et
nous vous enverrons la description de nos instrumenti
avec prix et conditions.

LESAGE & PICHÉ,
STE-THERESE, P. Q.

ment, les revendent fort cher sous les

noms d'huile de Nice, d'Aix ou de Genes.

L'huile de Sfax n'est que très peu fruitée

et elle dégage un parfum agréable aux

palais des plus délicats. Elle perd encore

ce léger goût de fruit vers le mois de mai

et devient alors douce et moelleuse; étant

bien logée et bien soignée, elle peut se

conserver plusieurs années sans rancir.

C'est pourquoi les négociants proven-

çaux, pour satisfaire le goût de leur cli-

entèle, se bornent à la conserver pour '

obtenir ce résultat, et ne la livrent à la

consommation qu'à la fin de la première

année ou au commencement de la se-

conde. Les profanes reprochent aux hui-

les de Sfax leur margarine et leur figea-
bilité. Toutes les huiles d'olive pures
contiennent de la margarine à un degré
presque égal; de même, toutes les huiles
d'olive pures figent à peu de chose près

au même degré de température. Les hui-

les qui ont moins de margarine ou qui fi-

gent plus difficilement sont presque tou-
jours des huiles mélangées, et ce que l'on
considère comme un défaut devrait plu-

tôt être un certificat de garantie.
Il nous a paru utile de faire connaître

les particularités de la fabrication des
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TAPISSERIES-PAPIERS 1903
Aysn fait racqulsition d'un stock de Tap1a«rOD~., dans les modèles

môme les plus nouveaux, provenant d'un fonde de banqueroute que nous
désirons liquider au plus tôt; nous avons l'avantage de l'offrlr au commerce
des Viles et des(Csip'age, à des prix de Bon Mar'e5 tout à fait excep.
tionnels. Papiers de o@ulem' pou Uide'ux, 0o.

Papier de uei% de tolutés,usnes, Pour décoration ou fabrication de
fieurs, ste.

J.-B. ROLLAND &FILS, 6 à 14 rue Saint-Vincent, MONTREAL.

Lacaille, Cendreau te, Cie.,
Suoceaeum de Me. LacaMle & Cie

EPICIERS9 EN GROS
mpopt&atu'm de

Mélasses, Sirops, Fruits Secs, Thés,
Vina, Liqueurs, Sucres, Etc., Etc.

Spécialité de Vins de Messe de Sicile et de Tarraone.

329 Rue St-PauI et 14 Rue St-Dlzler, - Montréal.

Je, soussigné, certifie avoir analysé l'Eau-de-vie appelée PHL 191CEAEf
COGNAC V.O.

Gravité spécifique . . 0 p. c. Matières solides. 1.33 P. c.
Alcool en volumes.... .5476 p. c. Cendres.......... .04 p. c.

C'est une eau-de-vie pure, qui n e contient pas de dérivés de méthyle ni de
composés amylqe additionnels.

C'est un des stimuants les xlus énergiques et des p lus recommandables.
Sa saveur et ma pureté en font un breuvage déllcieuxpour les estomacs les

pislu cs DR M. nSET, M.DI.
16jui1901n1st ulc Québec.

Bureau de l'A nalyste, Québec.

Langlois & Paradis, Quebec
Seule Agents pour <1UEBEC et l'EST.

VENDEZ-VOUS VOTRE PART DE

Conserves de Viandes?
Donnez à vos clients celles de OL &RK elles,

font que vos clients vous reviennent. Qualité et
genre d'empaquetage: ce qu'il y a de mieux-
chaque boite garantie.

60 Variétés au Choix.

LEDUC-& DAOUST
mu-claol v? A oo@àmUiB8,w alfa et paa.

Avaneslibérals faite sur consignations. Correspondance socités.
1117 et 1119 alE ST.JACculs. MoNTRYal,

BLEU CARRÉ PARISIEN
Le "IBleu Carré Parisien" est

exempt d'Indigo et ne tache pau le

S A'iest plus tortet plus économique
que n'importe quel autre bleu em-
ployé dans la buanderie

A obtenu une Eédamfe «Or.

TELLIERs BOTHWELL & Ciel
S-uls ariants. 14MR L.

Melasses de ler Choix
TAJARDO célèbre mar L. M. (INTRON.
BARBADEI, célèbre masque S. P. MussoN, 80N & Go.

Ces produits seront vendus au plus bas prix du marché par

NAZAIRE TURCOTTE & CIE,

Z54-56-58-60 Rue Dalhousie,.. .. ..... Québec

LA- FARINIE PRÉPARÉE
(SELV-EUAIfft VLUR)

_DE BRODIEi & HSARVIEi
est aujourd'hui la farine préférée des ménaes.El on n
excellente patisserie, légère, agréable et recherchée par les anma.
teurs. Pour réussir la patiaserie avec la farine préparée de Brodie
a Ranis, il suffit de suivre les directions Imprimées sur chaque
paquet.

DLACIERES i «
GI ciÈHES A TOUS

40 MOUELES DIFFE1ENTS
XEDAMLE D'ARGENT: Québec 1901.

DIPLOHES: Teronto, Ottawa et Hentrïal

Eoadet ]Pàbliesat

3167 à 3171 Rue Nôtre-Dame,
xmOTzAL,% CAS

MOVivSe peur Calalogue illustrAt

EMILE JOSEPH, LL.B.
AVOCAT

NEW YORK UFE BLO. MGNTEAI.

1 chambra 701.
Tel. Bill Xain 1767
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huiles tunisiennes, qui tonstituent un des
produits les plus importants du protec-

torat français. A pirt les huiles de

Sfax, les autres servent généralement aux

coupages et sont parfois utilisées, mal-
heureusement pour la consommation,
dans les proportions trop faibles de 20 à
60 p. 100 dans les mélanges d'huile de co-

ton, d'arachide ou de sésame.
RENE DESJARDINS.

FABRICATION DU FROMAGE A LA
CREME

Le lait destiné à la confection du fro-

mage est tout d'abord filtré sur un tamis
en cuivre, parfaitement étamé, qui est
destiné à recueillir toutes les impuretés
accidentelles contenues dans le lait. Ce
dernier est ensuite amené dans une cuve

et porté à la température de 34° centi-
grades qui est celle à laquelle doit se
faire le caillage. La caillette ou mieux
encore la présure est ajoutée en quantité
proportionnelle au volume de lait à trai-
ter. On brasse le liquide dans le but d'as-
surer un mélange intime de la présure
et du lait, ce qui aura pour conséquence
l'obtention d'un caillé bien homogène.
On abandonne ensuite le tout au repos
jusqu'à ce que le caillage soit complet.

Il faut alors prendre le caillé pour le
déposer soigneusement, sans le briser,
dans des moules circulaires en ferblanc
ou encore dans des moules en forme de
cœur constitués en fer-blanc, en osier ou
en porcelaine. On doit avoir soin de
garnir, au préalable, tous ces moules de
linges très propres destinés à empêcher
de caillé le boucher les trous qui permet-
tent le départ du petit-lait.

A mesure que le petit-lait s'écoule, le
caillé se tasse sur lui-même, devient so-
lide. On emplit à nouveau la forme avec
du caillé non égoutté; cette opération
est renouvelée jusqu'à ce que le moule
soit rempli complètement par le caillé
sec. Pour démouler, il suffit de placer
une petite planchette sur les moules cir-
culaires, une assiette sur ceux en forme
de cœour et de renverser le tout de ma-
nière à ce que la planchette ou l'assiette
se trouve à la partie inférieure du moule.
On retire ce dernier délicatement pour
ne pas abimer le fromage, puis enfin on
enlève le linge.

Telle est la fabrication du fromage
blanc ou fromage à la crème. Toutefois,
si le producteur veut réaliser une qualité
meilleure et obtenir un fromage double
crème, il doit opérer d'une façon un peu
différente: avant d'emprésurer le lait, il
doit ajouter de la crème en une» propor-
tion d'autant plus grande que la qualité
doit être meilleure. Le mélange de lait
et de crème par parties égales donne des
produits très fins qui sont apréciés dans
le commerce.

Nous voulons revenir maintenant sur
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l'opération de l'emprésurage. Dans le cas
où le fromage fait usage de "eailletté"
fratche, il lui suffit, avons-nous dit, de.
l'agiter dans toute la masse du lait.
Quand elle est sèche, on en fait macérer
un fragment dans l'eau salée, puis op
opère comme s'il s'agissait de caillette
frache. Pour conserver cette dernière,
il suffit de la saler sur toutes ses faces,
de la plier et de l'introduire dans des

vases en grès; on la recouvre de sel et le

récipient est ensuite bouché.
La " preuve" peut se préparer de la

manière suivante: deux caillettes entiè-

res et ouvertes sont rhises à infuser pen-
dant quarante-huit heures dans un litre

d'eau contenant une petite quantité de di-
vers condiments 'et aromates (poivre,
sel, clous de girofle, vinaigre, etc.). On
filtre, et le liquide recueilli, additionné

d'une.très petite quantité d'acide borique,
s'il y a lieu, est introduit dans des fla-

cons susceptibles d'être hermétiquement
bouchés, que l'on conserve au frais.

On emploie environ le contenu de deux

cuillerées à bouche de cette présure pour
cailler 50 litres de lait.

Nous rappelons que la plus grande pro-
preté est exigible en ce qui concerne tout

le matériel, les locaux, etc., et que ce

n'est qu'à cette condition qu'on peut es-

pérer obtenir des produits fins sans au-

cun arrière-goût.
(Agriculturc Nouvelle).

Sans vouloir pratiquer à domicile l'ar-
genture des glaces, on peut désirer par-
fois réparer un miroir auquel on tient et
dont l'étain a été enlevé sur une petite
surface. Pour cela, on place la glace sur
une table, et l'envers étant mis à nu, on
nettoie soigneusement l'endroit à argen-
ter an moyen d'un morceau de ouated
Puis on étend sur cet endroit une feuille
<le papier d'étain, on l'applique bien à
plat, et on laisse tomber dessus une gout-
te de mercure. Il ne reste plus qu'à frot-
ter avec une peau de chamois jusqu'à ce
que la feuille d'étain devienne bien bril-
lante. On a fait en réalité ce qu'on nom-
me scientifiquement un amalgame d'é-
tain, et pour qu'il adhère au verre, on
laisse toute une nuit des livres empilés
sur l'endroit ainsi étamé à nouveau. L'o-
pération demande une certaine habileté
manuelle, et on ne la réussit pas toujours
du premier coup.

Les acheteurs de belles figues de table
doivent lire l'annonce de MM. L. Chaput,
Fils & Cie.

Personnel
M. Pierre Gravel, chef de la maison

Gravel et Duhamel, partira de Montréal
le 11 juillet pour Atlantic City afin de
prendre part à la convention de la Whole-
Fale Carriage, Hardware & Saddlery As-
sociation, qui aura lieu dans cette ville
du 13 au 18 juillet. M. Gravel est accom-
pagné dans son voyage par Mme Gravel.

' LA PUISSANCE D'UNE PUBLICITE
INTELLIGENTE NE DIMINUE JAMAIS.

L'ARSENIC DANS LES 0EUfŠt

Noua lisons dans le compte rendu de
la dernière séance de l'Académie des
sciences:

A ,la suite de. ses recherches sur l'arse-
nic normal de l'organisme, M. Gabriel
Bertrand avait cru logique d'admettre
que ce métalloide est, comme le carbone,
le soufre et le phosphore, un élément
constant de la*cellule vivante, qu'au lieu
d'être localisé dans certains organes,
comme -pensait l'avoir établi M. A. Gau-
tier, il existe, au contraire, dans tous les
tissus.

Si cette conclusion est exacte, si, bien
mieux, l'arsenic est un élément physiolo-
gique, c'est-à-dire nécessaire à l'existence,
il doit y en avoir dans l'organisme à tou-
tes les périodes de la vie, aussi bien dans
les cellules embryonnaires que chez l'a-
dulte. On doit dès lors en rencontrer
dans l'oeuf des oiseaux, là où l'embryon
est obligé d'accomplir tout son dévelop-
pement sans pouvoir tirer du milieu exté-
rieur la plus petite partie de l'arsenic
dont il a besoin.

Cette manière de voir a conduit M. Ga-
briel Bertrand a rechercher l'arsenic dans
l'oeuf de poule. Grâce à la méthode si
précise et si sensible qu'il a déjà fait con-
naltre, il a pu constater que toutes les
parties de l'oeuf renferment des quanti-
tés appréciables d'arsenic, mais c'est le
jaune qui est, de beaucoup, le plus riche

Sur 1-200 de milligramme, trouvé en
moyenne dans un seul oeuf, depuis la
moitié jusqu'aux 2-3 appartiennent au
jaune. Le blanc est, au contraire, le plus
pauvre.

Ces résultats confirment l'existence et
le rôle probable de l'arsenic dans toutes
les cellules vivantes et autorisent à tirer,
en toute certitude, les conséquences qui
découlent de cette importante observa-
tion.

La maison L. Chaput, Fils & Cie, a
quelques bottes de thé Japon, nouvelle ré-
colte. La plus belle ligne importée pour
le prix.

Personnel

C'est avec un vif plaisir que nous ap-
prenons que M. N. Gendreau, chef de la
maison Lacaille, Gendreau et Cie, vient
d'être élu membre du Board of Trade de
Montréal.

La Canada Hafdware Ltd. vient de re-
cevoir de fortes quantités de spécialités
pour la récolte des foins, telles que pou
lies, chariots, fourches, harpons, etc., etc.
Ces marchandises sont offertes à des prix
très avantageux.

La maison L. H. Hébert, ferrbnneriés
et quincailleries en gros, Montréal, ferme-
ra ses bureaux et magasins tous les sa-medis à partir de 1 heure de l'après-midi
pendant les mois de juillet et d'août.
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FOND£ E IB45..1.s" i!A'' Le Café MOKA .t JAVAS 5- . & A. S. S. ep l*ttese 1 et 2 lbe (,comme
cd ] , la vinette),posède une saveur aromatique partic~iirement riche. Il pos-

sèd qoiqe hos'd PLU RICE et de MEILLEUR qu. les altres qu'li est diffcile 4e
définir, mai le l'on distingue facilement en l'essayant. PAS MEI LLEUR MARECH E,
MAIS MELLEz UR. Si vove avez ou si vous voulez conquérii uni bonne classe de clients
difficiles à satii'flire pouy le café, dongez-leur celui de S. H9. &-à. E& BWING et surveillez
les résultats. ]PURETUC, QCAIM et UIYflORXITE p.ruatie!@,

~ ~5L en ERPTISMI DEHLU GRADE de S. E. & A. S. BWING ont,E I» c] E pedant un demi siècle et plus, représenté le type de la qualité.
Pourquoi vendre des produits inférieu~rs crque vous pouvez obtenir pur le môme prix 'es
produits supérieurs de 8. H.L & A. FL ÏUWKG LA QUALITÉ D'ABORD.

bu. S H. ~A S,, EWtNO B Ë1M Moic cl~ and Spîcu
Caultrude s et2 Io. s Ha A a55 RVS COTE, XONTRIÂAL, P.Q.

s Votre- bonne renommée
exige que vous teniez les marcbandises les plus pures que vous
puissiez acheter-surtout dans les articles pour consommation.
Bn fait de Sodas à Pàte--celui qui est reconnu comme l'étalon

pur force et pureté, est le
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BODA.A PATE DWIGHT, MARQUE DE LA VACHE
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Ob Empaquetage de Oriffin et Skelley 9b-

*b En magasin aujourd'hui:

* Grandeurs 50/60

*70/80 en btes. de 25 lbs.:ý t m or

ePRUNEAUX D'OREGONdessvàl'enu.
*60/70 en boîtes de 50 lbs. cletpuSote ui on li

eSa de fruits secs à lic. pour Bic.

* THE..M. tou ento. lh ne sotpasaer

neraVu avez donc
.aaa¶euIesnd'une c,-'Fe Je CAST LE CO: g - Dmane notre catalogue Dept, NetéagzeucniL

Fabricants.
* ~ t UIS1 OUEWESGHT SCALE CO., Chloago, Ils.,

Ottawae, CanadJa. WDistributeurs.
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Mercredi, 1er juillet 1903.
La dernière semaine de juin a été aussi

mouvementée que la précédente, au point
de vue des affaires. L'affluence des tou-
ristes. n'a point cessé, et l'achalandage
des magasins s'est continué dans des pro-
portions Importantes. Cela s'explique,
nous disent les intéressés, par le fait que
la tempérâture plutôt froide du mois de
juin avait incité un grand nombre de per-
sonnes à différer leurs achats. De plus,
pour ce qui concerne spécialement les
nouveautés, des commandes n'avaient pu
être prises pour la confection des vête-
ments d'hommes et de femmes, par suite
do la rareté de la main d'oeuvre, (le sorte
qu'il a fallu attendre qu'il y eût moins
d'encombrement. Enfin, en hommes d'af-
faires qu'ils sont, nos marchands ont
compris que le temps était aussi arrivé
de faire, de fortes réductions sur les prix
marqués, afin d'écouler rapidement ce
qui leur' reste dles marchandises légères
et encore de mode, avant que la saison
soit trop avancée. C'est ainsi que nous
avons vu de grands magasins annoncer
un abaissement général de cinquante p.
cent sur tout un assortiment d'articles de
toilette pour dames. Le prix original res-
te marqué en chiffres sur chaque objet,
et il suffit, pour en devenir l'acquéreur,
de verser la moitié de la somme indiquée.
Naturellement, les maisons qui offrent de
tels avantages à la clientèle ne se conten-
tent pas du plaisir de se rendre agréables
à l'acheteur; elles ont le bon esprit de
bien et constamment annoncer pareilles
faveurs au moyen de réclames judicieuses
dans les journaux. Ces réclames bien
faciles et largement payées créent un
mouvement Ininterrompu d'affaires et
sont indispensables au succès. L'expé-
rience démontre tous les jours cette vé-
rité. Nous connaissons des maisons qui,
gràce à l'indication précise qu'elles font
dans les journaux de la nature, de la qua-
lité et du prix de la marchandise reçoi-
vent de nombreuses et importantes com-
mandes par la malle. C'est un appoint
qui en vaut la peine, et dont se privent,
en n'annonçant pas, beaucoup de 'mar-
chands. S'ils réfléchissaient, ils ne se-
raient pas lents à découvrir, qu'ici com-
me ailleurs les gens ne sont pas devins;
ils vont où ils sont invités à aller, gràce
à l'habile prévenance de l'annonceur.

0 0 0

L'ouvrage est abondant pour les tra-
vaux publics du gouvernement fédéral,
de la compagnie du pont, de la Cité, de

la Commission du Hàvre, et l'on hous dit
que plusieurs manufacturiers de chaus-
sures fournissent aussi une bonne qi;anti-
té (le besogne, bien que nous soyons en
pleine morte-saison. D'une manière gé,
nérale, étant donné que la température
se comporte admirablement et pour le
commerce et pour la végétation, l'on peut
affirmer que le mois de juillet commence
dans les plus favorables circonstances.
C'est du reste, l'opinion que nous avons
entendu exprimer par plusieurs hommes
d'affaires.

COTATIONS, 1er JUILLET .

SUCRES:- Jaunes $8.10 à. 8.35. Ex-
ground, 5 1-2c, Powdered, 5 1-2c.

ME LASSES: -Barbadês, pures, tonne,
38 1-2c le gallon; Porto-Rico, 32c à 33c.
Fajardos, 41c.

BEURRE: - Frais, 20c; Marchand, 16c
à 18c. Beurrerie, 18e à 19 1-2c.

FROMAGE: - 12c.
CONSERVES EN BOITES:-Saumon,

par douzaines, $1.50; Clover leaf, $1.50;
Homard, $2.25 à $3.50 ; Pois, 85 cents
Blé d'Inde et Fèves, 90c.

FRUITS SECS:-Valence, 7c à 9c;
Corinthe, 6c à 6c; 4 couronnes, Se à 9c.

TABAC CANADIEN:-En feuilles, xxx
9c à 10c; xxxx 50 lbs, le à 12c. Walker
9c à 10c; xxxx 50 Iba, 11 cents. Walker
Wrappers, 17e à 18c; Kentucky, 14c à
15c; White Burleigh, 16c; Connecticut,
15e à 16 cents.

PLANCHES à LAVER : - Favorite,
$1.70; Waverly, $2; Imp. Globe, $2; Wa-
ter Witch, $1.50 ; King, $2.00 ; Victor,
$2.10.

BALAIS:- 2 cordes, $1.65 la dos.; 3
cordes, $2.00 à $2.35; 4 cordes, 8.00 à
$3.75.

FRUITS
ORANGES:- Valence, 714, $6.00, 420,

$4.50. Californie, 150-216, $4.25. Oranges
Sorrento, 100 grosseur, $2.00, 180, gros-
seur, $2.00, 200 grosseur, $8.25.

CITRONS:--de Messine, 300 de gros-
seur, $3.00 à $3.50 la bolte.

POMMES:- $3.50 à $4.50.
RAISIN:-Malaga, 25 lbs, $3.00; 50 Ibo,

$6.00; 75 lbs, $7.50.
OIGNONS:-Rouges au quart, $2.00 à

$2.50.
BANANES: - $1.25 à $1.75.
ANANAS: - $9c à 13c pièce.
COCOS: - $3.50 à $3.75 le cent.
FRAISES: - 15e le casseau.•
TOMATES: - $2.75 à 83.00 le crate.
FARINES, GRAINS ET PROVISIONS
FARINÊS:-Forte à boulanger, $2.00 à

$2.05; 2e, $1.80 à $1.90; Roller, $1.75 à
$1.80; Pat. Ontario, $1.80 à $2.00. Mani-
toba, $2.15 à $2.25.

GRAINS:-Blé Manitoba, $1.00 à $1.05;
Avoine, 40t à 42c; Orge; par 48 'lbs, 65e
à 75c; Orge à drèche, 70c; Blé d'Inde,
60c à 62C. Sarrasin, 70c; Pois, 81.10. Riz,
$3.10 à $4.75 le cent. Son, $1.00.

LARD:- Short Cut, par 200 lbo, $25.00
à $25.50, Clear fat, $23.00. -Clear back,$25.60 à $25.00. Saindoux pur, le
seau, $2.30 à $2.40. Composé. $1.80
Chaudière, $1.95. Jambon, 11 à 12e Bacon,
12c.

POISSONS: - Morue No 1, $4.75. No

2, $4.00 ; Saumon, No 1, $17.50 et No 2,
$15.50 à $16.00.

HUILES : - Loup marin, 40e à 42 1-2c.
Morue, s0c ' 32 1-2c.

PRODUITS DE LA FERME

OEUFS: - Frais de la, semaine, 13c.
PATATES: - 80, Ibs, 900,

Le commerce de bois de constrction,
tant pour le marché local que pour pé-
dition à l'étranger, ne sera pas *sel eon-
sidérable qu'on s'y attendait, par euite
des feux de for'ts et de la sécheresse du

printemps, ce qui a empêche le flottage
des billots. Les prix sont toujours fer-

mes, avec tendance à la hausse. Il en est
de même, du reste, pour la plupart des
produits de la ferme. Ainsi, les oeufs se
détaillent à 18e et 20c la douzaine; le
beurre à 24e et 25c; les patates à 80c le
minot, le reste à l'avenant. C'est beau-
coup plus cher que dans les années moy-
ennes.

0 0 0

Un .- n nombre d'employés des manu-
factures, actuellement sans ouvrage, sont
partis pour le camp militaire de Trois-Ri-
vières en qualité de soldats volontaires.
C'est un délassement et une vacance
qu'ils se donnent à la campagne, à peu de
frais, et dans des conditions intéressées
au point de vue financier. Il n'en seront
que mieux disposés à reprendre l'ouvrage
au retour.

0 0 0

A partir d'aujourd'hui, beaucoup de ma-
gasins ferment leurs portes à six heures
du soir, pour toute la période des grandes
chaleurs. Cette décision est bien vue par
le public en général, les patrons n'y per-
dent rien, et les commis marchands y ga-
gnent quelques heures de bon temps en
plus. L. D.

De la mélassel
En avez-vous besoin? The Dominion

Molasses Co., Limited, de Haltfax, N. B.,
est prête à vous coter des prix avanta-
geux pour la mélasse Barbades fine de.la
nouvelle récolte. Ecrivez-lui à ce sujet:
vous avez tout à y gagner.

L'association canadienne des actuaires
M. G. F. C. Smith, de la Cie d'Assuran-

ces Liverpool, London & Globe de Mon-
tréal, a été élu président de l'Association
Canadienne des Actuaires, branche-incen-
die, à la vingtième assemblée annueàe.
M. Alf Wright, gérant de la succurlIe
de Toronto de la London & LancashIre
Western a été élu vice-président et M.
Matthew Himshaw, de la Compagnie 4&t-
las, de Montréal, vice-président pour
l'Est.

Quelle que soit l'augmentation prochaine
des taux d'assurance, on ne s'attend pls
à ce qu'ils affectent les grands centres. .Il
y a bien eu quelque discussion au sujet
d'Ottawa, mais il n'a rien été décidé -e
définitif. Les affaires, l'an dernier, out
été satisfaisantes: on a noté une augmen-
tation de volume des affaires dans l'Ouest,mais, cette année les affaires s'ont bien

-moins saitsfaisantes. - . -ý -.
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Aflspiee,-moulu ... ls. ois
Onaneemuu... o ois

"4 muatas .".. 019
(Cou de ouftmoulau 018

os etVu".. 0124e
Anis ................ 007

*lnfflbzemoullu.... .. 015
44 ss" 019i

Ncmulula.".... 090
Ntasdlpce moulu laon 000
um"adblao ..... 040

" aanon lsd.." O 50
Plmsnt<clou ronds) ... O010

P1Wr blauesuMud .. 000
u smoulu ... " 4os

"lh,rond.... 010
" oe "lu ."010

de" 029
Whole Plme Uile.... lb. 0 15

Vruità 80e1.
Ablricot Cali..........O 0101
Amandes Oasme. 0 !là

Amand. amle l»oseslb 0 00
se 608suJordan" 0 40

Detteseumitm .. ".. 0044e
olgueelaemsbottes" 120

" summt" 000
Neata11ns0e1fone'. Il 000
Aveline...........le. 0 084

ýNoix mazbt.......e 000
4, omune....o 000

oGrenoble 1901...l O 12'.
SI 44 Saille." 09ô
Ngzdu BEM...... " 0124
NÉEcs Po«POli...." O17

puanteaêtis. .... 0074e

Pois le .... 000

Pnaux Eoudeau... 000
SI Boule...o 000

44 Offloene... 1* 0044
Esitm Oblit.! c our.. *" 00

" Ourc.." 000
coranthé ETUovW&a... 000

4 ulass..I 0 00
44 Pakas .. "... 000

*"6 vo.tllu ...." O1 00

o la

0 25
0 14
0 08
025
0295
1 00

0 70
0 70
oism
0 28.
o 17
030
e»s

0 80
0 454e
042
0 et1k
o is
025s
000
009s
000

o is
0 18
0 18
o 10

010
00
0 04

o 04%
o 05%

HIUGH ALLAN
30 RUE WILLIAM et. 120 R~UE. KINC, Montréal.

EXPORTATEUR ET ACHETEUR DE

BEURRE ET FROMAGE
Si vous êtes disposer à vendre ou à mettre en
consignation, nous sommes prêts à parler

affaires et nous pouvons vous donner le bénéfice.
de notre expérience... * e4

Référence: Banque des Cantons de l'Este
1' À& A.L4ý1A & ýA L ,À LÀ'

4
4
4
4
4
4
4
4
4
4
4
4
4
4
4
4
4
4
4
4

0 0526
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Ualati. London La y ra bte 0 00 1 75
flonnoismeurtusmter" Ol 00 2 1<5
"Extra Dt. rt 0 00 OC 75

Boyai Buckingham *
Oluster ... 0 10Ricelsbor WindsorClumter. 0 00 4 60

sultan&............fl. Il00 009
..l.nce oIlBt . 00o0 O 0U

fine off staik.,"« 007 %s 008
Beleoted .... l008 008'.
layers ......... OIl O Oit'.08
Graina et rarnne

Blé rous d'hiver Ces. no 2. O 00 O000
Blé blanc d'hiver OaiL no 2. O (10 o 00
Bl6 du Manitoba No 1 dur... O IlS O leiO

.4 . 1<no2 Il 077 0 70
Blà du Nord No 1......... 081 olse
a ioine blanche No i...0 Ž 8 1 0 no

Or .No2........48Ibo. 0 00 00Ou
à91 ~oulée.... Il 0n o0 05

PotseNo 2ordinaire, BOlbe... 0 73 O 74
Barruiu, 48" .0 b2 0 haeSolfae. ô@ Il Ill n 1 58
816 d9lade canadien. . 0 000

4 aéricain .. o 48 O 50
Pîtnte'hler.......4 05 4 10

Patente du printemps. 4 "42
&tratantroller ......... 30On1170
Forsede boulanger ...... 80 8 0
Porte du Manttoba.iecondee 8 50 a "10
Failne deblé d'Inde sac. 1 nu i 85

VA11,1i3 D'A vOICi.
Avoine roclée baril ... 8 go0 a Gounec.....i 70 1 75

Bon d'Ontario, au char, ton 20 QU3 no)
Il de Mantoba Il Il 000 l 100

Bru de Mnitoba... chi, 00 00 22 (00
"d'Ontauio...... 22 0O 2 50

lioulée.............' là0 U Vo G
Hulles ot grass,

UILB&.
1nale de mrne, T. N4., gai. O 315 60 40

Idup-marla raili.. 0* 55 O) 65
paille...... '4 45 O eO

Hule de tld, extra gai. O 85 00os
No 1o." 0 75 0 8)

"d'eiiedotat,îe. "2 00 2 26
"d'olive p. mach.. 1 00 1O 10
à mialade .......... 08 O' 90
"d'olive à lampion 14 00 1 10
"despermacetl.... 1 I 1( 1 50
de marsouinu.. " O w) a (II
filvrer Stzr.... O GO 0 08i

Acmé Importai.... Rai 0 00 O 1919
Hule Américaine par quart:

&emé Sta..dard Il G on i 21'.

r'"

III

FL.

jui PlUx OIRAW?
PRIX (i0lAl-UiOTUr5Ab là JULLIT 1903

Pratte ÀAr -...... I 0 00
a ue de foie de mater.gai O 00

*de ses, 41. 1." lb. O 07 se
6. 44 tta!5.s>t.l8 O ORe. O le

o 22A,

000
00oe'
008'.
01Il

Llquar. et apirIueuX.
,Rhum.

Jamaiqu.............4 465 O 3
Wlsi (Jaadien au galion. en
lois dLu. ou phsMieurA bardU de.
40 çallon (pas de demi-barils)
d'une alorie ou assorti#a.

godsam à WagoesO. p.... 4 0
sinon Walter*a ..... d50
J. P. W<sràSam d te4
3. IL ssgram '.4...:d49

13. Ourle . ..... 4
Ocoeha. à Worta 50 0. F .... 4 10

Simoun Walter àfBons ..... 410
,:. W sr*o 400
iJIL Ueàagum . 0

q. n ihv '. ...409

HiamWat SaàBns....... 220
J. P. WLM à m .............. 219
J. IL *16gram.............910 l
a. Oarby.................... 219

Importai Walter à sou......... 290
Oanadtan Club Wahmg SmBou:::Se0
pour quantité moindre qu'tun qu&at d'oeI-

aine mis pau motus de 24) gallens..
SI,0. P ....... :....... lagal 466

solo. p..................... 41la
gré ....................... 22la

Àan-demssm de 20 Salions,
659 0. P-............ lagalion 4 60

50O 0. p ................. ' Il20
Rye ...................... ' 2980
Pour quantité more guans bari onu n

barillet d'origine:
Importi Whisky......lon" 3 10
Oasadtan Club ....... I 10

V. 0. B. Uontreal.50 Jours net ou lo0to
10 Jours; trot payé pour quantité d'un

quret au douas.
Pou'r le IPiiky à W 0. OP , & de

moins par gallon, . 0O. a. Mord.
réal. pour l'lie de Moutréal.

Rpc Ganadien à la caiivse.
Waiberu Impérial .... quarts 7 50

...... ]Bauté 800
.... 32 Il 850

Waiher, Canadian Club.... .quarts 900
-.. 18 flaah 9510
.4.32 Il 1000

OdramhW.wto l'491 1 a 40. fi 75

ffl]V Z . ffIl a

ww
fflB.

-~---,~

l.es Marchaindises qlui se vendent sont
celles qui uamîènent (le la clientèle

Les Confitures, Gelées
et Marmelades de

sont celles qui se vendent

ROSE & LÂFLAMME
Agents do vente pour l'Est

400 Rue St-PauI, MONTREAIL

The Lake Huron and Manitoba MiIIing Co., Liniitod
GODERICH, CANADA.

Capacité Journalière : 1200 barils.

Manufacturiers de Farine de Blé dur de haute qualité. Emploi exclusif
de Blé du Manitoba, (tont chaque boisseau subit l'inspection du

Gouvernenment.

NosClrqiit' Frive Stars', 1 'pyt , GreatL et et , iiree Stars'
Vous çoîivez acheter en barils ou cen sacs.

SON. GRIl et MIDDLINGS emîpaquetés en sacs e 100lbs.
N03 clients trouveront nos produite insurpassables en qualité.

Nous avons le moulin le plus mîoderne et le mieux équipé du Canada.
Essayez nos produits et achietez dans toute sa pureté le principe de la vie.

Verret, Stewart &"Co.

St¶Aff ibainste Ir&quarte 66 0
110Mil.......... Il 8 75

0On7 L L L................... 700
.6 50,

.7 50
C ada................. 5 00

si &Écl.............. 600
P. 0. I. bkontt.a5 jours net ou 1 010

10 jours
Egéiamae& Au gallon.

gubadee tonne................O0 38
a tleoe et qt ............ 040'9

64 demilquart........... 041'.
au char ton........... 000

timere.......... 000
s i qt........... 000

Porto Bloc, choix, tonne.. ...... 000
II ucrceet qnart. .. 000

et Odinaire. tonne O 00
Pâtos et dearee alimentairea.
amaronhlmpotéli 0 08 01Il

vérosselie 0os 01il
(Ait conoentié..... de 1 50 1 On
polo à oupe, 60 I .o 10....
flléd'inde à eoupe, sac -À, 3b... 2 1
Fèves int 0 Ibo..200 2910
saoui, lb............00 O 0t'

T'apioca. li........... 0 0
2
34 004it

pot Barley tao 94 Ibm....... 9 2?
meart llb b. 4 50

Peaul Barley le lt 98 lbela Ilb. 0 f14là
Faits d'avoline roulée it ......4 80

« sa ..... 2 10
Poissons.

H&~Sg.hffl ....brI. 000 O 00
" ........ IlI 000 0 00
" labrador .... '4000 000

SI .. *' 2 45 000
c ap Breton. 44 000o 000

44 4 Il' 00no 00~ umm. botte 000 000
noms 06*0 . l...... M 000 0 00

'4 verte No1, qt .... 000 000
u l<ollargqt .... Il 000 0 00

No Hodnft .. 0 00 00on
odéacesé paquet, 11b 000 0 C0
'pelUecalsel0eihe 0 00 O 00TruJtedesiacabri lOlbe 000 0 00

Polheonbl me, .. " 000 000
safflon 0. A .- aqt. Il00 00Où

44... Il 000 00on
saumon Labrador.. 1 " 0 00 O on

S, ' %* 0 00 000
IIs

BRaS. y sac. Pcb. &B Po
a, la9i083 15 a15 325 a25
il.le et plus,,305 a 03 3 15 3 'Ipàq-tets ieaact3.25 à'i.35metonqnanttéà

0.0. lo. de mons par sac qne te B
Patia Iu'.. 224 *.%. Il 0 049 O 05

mia Jpon ........... l O1 000 0 05
salaisons. aindoux.r etc

Lard Can.Sh't Cnteaqt 23 00 23.50
Jones détoné (30) ......... O 00 
Âruour moyen, désossé

(5016o) ................ 21 OC
Armourdéeoeaé(80i40) .... vb 00

Jambons............. Tb. 0 -0 00 llt'
Lard fumé ........... 018 00 14

saindoux
Pur de panneenmeaux 0 00 2 2n
Canitres de 10 Ib .... li. 000 0 11%

44 a .. 0q0'0 O1i4
composé,« seaux..000 1 80
Caniltrei de 10 Ibo .... ib. O000 O 09

5 ... "000 009'.
a43~' 000 009'.

sel.
8 Jlin, quart, 3 lb ... 0 00 2 85

5 .. 200 2 80
7 .... 7" 200 2 70
'emsac l ... 000 0 '4
iac 2owta......00 1 15

1 à 9 acs ... 050
sirop.

Perfection ............ lb. O002. O ils
4.25 ft>. $eau. 000 il n

beau 3gal." Il 0 Bo 1 n0
Sirop Redpath Uane 2lbe 0000 00?9

" 9' 000 0 Rit
Boucresl.

(pis aux 100 lha.l
jaunes bruts (Blarbade).. $8t 50 3 75

llzgr's.cannie,,8Sle-de 10UIbo ait 4 00
baribaill........... 4 Ù5

19 '4'harta .......
Extra qrouud. ba-It e......... 4 45

boitisd-'bl h..4 65
1 Il25 !ha... 485

Powdire1. b trili ............... 4 25
I1oltt, d4o b1sa.........4 45

Domino@ Lumps btes....... ...... 45,1
-s ........... . 460

ParlemLampe, bls............... 4 6)
. . ...... ...... 47-

No 1 Tel o«, harts............... 4 40
8&04 de 1 iC Ibo net.. 33'

No2l olow,maedel00lbunet.... 8 541
No *4 yellow....................38 70
Creamn.........................3 80g

Vernis
verismà haunide... 0. 000 1 80

.4....du 1 10 1 20#4 Iuvanit .. gal 0 00 090)MW ýý Pl"

ig IE: ZA
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WzrM WR&I= tyocrnmglrw, ZDU-X
Lang Mute seconde paru$ cent c@m un01ilquement lu marques U o 10o de m0hawmm tant lu maiso, indiue n estaceén scin, ont lagonns ou la repranaion

directe an Caada, ou que OU maSu mnf ioeSén
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American Tobacco Co of Canada

Cigarttesle 1000
Richmond etrallbt eut .......... P GO20
veet Cap . ................. .8 50Aitelte ........................ . Seo

01$ Judge ....................... 8a 50
N1ew Llght touttabse)........... 850

Deb ...................... 0855
014001$ ........................ 61 0
Prince ....................... 576
lweet llxteen.................... 576
DardaflOllU Turques>............ 12 50
YUila (Turques> ............... 1500

Tabacs à clgaretta la limr
Parisan, 1-l2i..................$1 00

BCNo1s...................100O
aveet caporal, 1-188............ 1 le

l'abaca coupés
01$ Chsam, 108 .............. e
Puitsn, 1 -1 la ..... ......... 85

1 « eerftanIl 108........... 082,Lord elisnley, Sel12............ 105
AiLleS MMntawebte 1-2. 1-4 .1.. ilÎl

uld field 12'i..................... 95
seat of North CarlMau lWsB........ 95
DOW$' Mita................. 82
vligtnit7................ 1 95

Old Vlrgin bte 1lie *éi'$.:.......72

Succursale L. Larue, Jr.
MoNuraLX

Tabacs 4/umer. coupé
Comiozi................. ....... .. 28
yrappecr . ................... .. 28

Zouave ................ 30
lorsesbc ul WBlaces, lent plue)

1 lb avee pipe ............... 48
RormesbceM solsce, 1.10 .......... 43
Brown Ilbag, 1-8 ................. 82
L4 Peutlu"n. 1-12................. 60

Gold flash Cim 1ae- 12 ......... 580
Mon Ami ........................ 60
Red Cia8, longe et queanel. 1.10. 40
O-..................... blees se
Tabacs a chiquer

sport Roll........................6eu
(,bocclahe nCut ................. 60

h

"Sterling"R

Emspire TOU»eG C.
KOVSXAI

Tabacs, à chiquer &13 HMe
Dlfl..................

carve................... .... 4
011Pm1.... ............... ... 4

Par lm........................ dy
Tabacs a fumer
Empui................. ........ 89

Eoeebud........................ 44
mboe, 88....................... 60

Jole Toe.eee Ce
Tabac di chiquer la lieu?!

Ci& ..... . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .9040
Au»l ........................... 4di

unive ........................ 41
Ancw......................... 42

pavumi Twist5 .................. 41.
Tabacs a Pumrer
lid...........................4de

Weleme........................se
a. H.L a A. 15. Ewing. afentrial
Vieaaa Bakiag Powder.
CsuiSUe 1 l, Sa ou 0 os .... don. 2 2

66 * la .& .. .... le1 26

Il 5Po Il 1 6 .. Il * 70

Cir, à Empeigne
VeaunFra" a 6os. parhié 125

à5 15 8 BS .B 1 2
Il 20 Il 4 1 20

BS .B 22< t S 115li
et eB 24 te le 15
44 4S 27 44 44Bl

.S 61 83 .4 " 00
as 44 34 té 44 95

Il 94 40 84 lB 0 90
Vacheciréefote se 088 o 40

s lmodium Il 040 042
'4 ' mince '8 0 40 04a

le" frgarn pli. 0 15 O 10
urslné.ésjuaai '. 018 0* 7

41 ran"à lhneIl014 615

donnent satisfac-
tion à vos clients :
c'est le prllincipl.
Mais les- Manxna-
des Sterling font
plus que donner

sisfaction. Elles
réjouissent cha-
cun. Une qualité-
type: la mieilleu-
re qualité, distin-
gue- toujours ces
marinades. Empa-
qpetageattrayant,
DOMINENTl Plu L U ILII.

T. A. LYTLE & CO.
Les plus grande Manufacturiers Canadiens de Marinades,

Cataups et de Condiments de Haute Clamn.

124-128 rue Richmond Ouest, - TORONTO'

Taum que 5
LIMIS lié. 070 075Il .. Niagara" . 0 70 0 75

'6 eanadlouselne 050 060
ânell . 0 75 085

6 lai e @$Wc.le 075 080
V&ebe fendueitr 44 022 025

44 I meiluni Il 022 026
6 la moce '< 022 027

k. là 1Ju1i0, 4 0 20 023
Il bus Pd. 014 015
Case, kiou glew$g"a. 0 18 0 15

voit, bnilaimc itançais lit 0O 0 O90

Cuire fine.
Vache veiseulePtenpt> par pI.

o 170 18
"4 al é(nmi B' Il

0160O 17
Dmoagiam gol1 Il4

0 25s0 30
44 te 2 64 64

0 2002té mat Il1 té4
025 80

44 *< 4. 2 *< <

0 200 25
Veau Note Chrome 46 si

o 250O 8
.4 Patent 46 BS .

O 45

0 25 O3
Mouton ciseS .4

44 a doublure Il Lb.

0 40 O 50
maionin <Lb.

1 25 1 50
Cordovan *<Pd.

0180 O20
Cuira à Nirnais

Cuir NolPeau *léeripartlb 0832 0 38
1, ejet Il 081 082

i.2 le 080 081
RAh&M.

Ulsek jeqte 760..... pie 8560

Drote & HBazvie
NO 'TICAL

3..125
Il p ,b I. . . . 2 '0

44 Oco Il 6.... 1 10
Cube. à semelle

G:obe 4. ' 028 0 29
Peseag Parlié. 027 028

oiOlecou star .6 tO 201e 0 27kg
Aigfle Il saflo . Il 027 ,021
Boston 6. ' 0 20 0927
apanih 4. 8 0 26 0 28
Nushoka . .. 027 028
Zanzibar 4 Il 02 20 27
Huntsville 0 O27 e 29

. medium 0 28 02se inc 44-8027 0 2
Tsnauue (Boit) 0 30 O ai

AngIl i' O"48* 50 0 60

Condenasi

ý:W G&O lorden, Esgie
Brand, 4 dona à la

S par don .. 1 65
t'de- - 001$ Glestéa 4 don

à la calme ... 0 10
per don... 130

C~~) Borden'. Peerlemn

Brand EvILporated

peoe...4 78

parnly aine,

S ly "'o par dos ... 120

CENI Tontes les marquez

LA PLUS-OURELA PLUS
FORTE, LA MEILLEURE

àgconulent nt diu. ni ammoulaqoe.nI chaaz;
ui pboepbatee. -ni rien do nuisiNés,

E. W. OILLE1T L"tpTg Toronto, Ont.
L.ONOffl. ENG. ClitCAÇaO. IL.1.
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U. Chapuit. Mil & CI*
Montréal

Airicles divers, la doz 1 (lroui
Live" Grsenbank, molie O 65 7 60

Il terSan oudr.O6
' 111 12a0090

Chlosure defChax orm
balk $e.............O 045

Ohure de Ohauxoren-
iak ............ 070

Chlorur e Chaux ornée-
baux 1lb ........... 180

Pix spéciaux au gCmS
Cafés Moulus ou r6tis. La Il.

OwlwNO............8
44 20 ........... 0,81

80 ..................... 029
40.................... 027
6'0.....................0etl

Café Hibou Maracaio........0I
apéiew........................ 015

Dandicolie * Gaudin Lid.
Asperges treçalsie bise feiblana 2 90
Asperge tranqaleu soU verre 4 80
Cham pnonsoiloix..... lacs 14 50

extra...... 2000
urabota .... 18 00

extra 8.0. ... 21 0O
sou.verre .... la don Il Je

......... la.e 900
mi-fns...........~10 50

'extrafie..............Il1450
sur extrafa&...... 160

4fns ............... . 12 00

P.M. Loubrie, Bordeaux.
Poismoyene .................. 90GO
Pots mi-fins ................. :10 ou
Pois fins..........i 50
Pos extra 1s.......î Go00

Sardines Dandicolle & Gaudin LEd.
ROF.&M àia Boriel"al....laose 12 75

.lVital ........... "é 18 GO0
Cordons bleus 'de..........* 12 75
11éduitée unoearéà Am tes. 1800

.9 et '.. 1,0. 12 00
rh« à la Bordelaise ..... 1a00

Sardine.
maie lilabeotb............... 9 O
50 P.Sa.....................900o
L'inimitable avec éléis .... 8 00
Aliberi ....................... 70Go

Patte de foie gras Dandicole é
Gaudis Ltd.

'e...............l. a600
's..................000

Huile d'Olive La caisse

DandicolSé Gandin, Là .. qà52

4' "..ltsre 7 t0
' Canitte, 1 gahi 2 do

Vercherin &Co., huile olivec. CanisTC
.u..ne ............ '4 gali. 240
avec robinet . ..

1
l'e 2 50

sns robinet .... et
I .tr .. 170

Extra ...i 275
Viere le le. ' 1 es

Brandies. La caisse.
.....le..................i 8 7

y. a4. ............... 1850
y. B. 0............. .. 1860

Gonsales Bop. bamp ....... *. 12200

..................el 5
...............Pis 775

..11...............80

do8% béie............... 900
.......n'..............g:Pte12SO
24 tei ........... 1Il50
48 Il......e--12 Io
V. IL0. P...... qs20 o
y. .... P ..... 2900

ô caisesé buffvlée, 5Oc pet eu.
Aingle.................. " 720

Derby £00o..................... GO0
Odit P. Eope. Bchiedams

"NI<iht Cap." La caisse.

Calse Veste..................S 5 0Bleues................. 57
SBoumg................. 1075
*Jaunes................. 1090

le Pont? 1don ............. 245
Il48 %e bile.............. 7 25

ô caisse assortie. 100 de moins.
lVhiskey Ecossals. La caisse

.. trp Round 8 01o.... 1 1 0 C

Ainsle" I laad! eWW. 8 75
Ca à* 1 ... 770

O2 1 aiéJaune ........ 9 O

luta ............ 1050

Clynell, 8 yeaseeld .... and. ~18 50
cbamp..........is 7 50

.48 ., 50

Duc deCambn ............. gits 12 Go
aieBon .............. ..... Il 1075
AinsIle 24 fis.......... .. galon 10 25

Dubonnel. la caisse.

Prix spéciaux au CM$U.
rena x Apértif ..... itre. 12 00

Il Pl. ........ 12 50
Oporto en bouteilas. la caisse.

commendadel ........ 1500
au .Old PoT ......... 1?50

Cognac Durand & Cie. 3 étoiles.
rts ............... 5 50te ........................... e50
4 flasiks .................... 0UO

V. Pinot & Cie, d étoiles.

48 ........................... 50
Vte ....................... 070

4Bfie....................i ô 75 .pis 765048 .a....................gi 5

V.O.erada........ .......... 150
VAnsenl........................I OC0
Aanrisla Ch......de........14 O0a

le sel etvraivin. la caisse.
...........o......... ::is ô 00

~e 0
qe8 5

.is 4705

à

D. C. Brosueau C. Beauvais l. 0. Jarret

Marchandises de choix, dans toutes les

lignes, a des prix supportant facilement la

comparaison, a qualité, égale.

L'agrandisement de nos magasins nous

donne des facilites exceptionnelles pour

l'executlon rapide et satisfaisante de t utes

les commandes.

D.C. BROSSEAU & CIEB,
Epiciors 'on Gros et Importateurs.

1430 a 1440 rue Notre-Dame,
MONTREAL.

NOUJMELLe RBCOLTB

Nous en avons en stock.
La qualité en est belle.

Les prix en sont corrects,
Nos Echantillons à votre

disposition.

POUR PLUS AMPLES INFPORMATIONB EKCIIVEZA

The Dominion Molasses Co
HIALIFAX - - NOUVELLE-ECOSSE

Rhum. Dandicofle et Gaudin Ltd.
la caisse.

làon......................gqris 7 50

........ ' ..... %pua 1050
ô calom., 250 ae moinie

ToTopffy Rhum ......... qrts 7 Go
........btls 8 00

BoisA .................. que 105
Marnads Wllim.Bros & Char-

Inp. rouind gris.......... (@M)l 8 as
ScaIses, 1O0 de mains.
oignweet mixes otagon îles a 50

000 h lerhlne ......... 8 50
glour Mbixs..............O as

Octoffon @Our Gherki"n..........8 se
.. o0,11ion................. 850

4. Cbow Chw..............S3 85
mp. OOP............... ...... 2 80
Heamm10ce ................. 1387'
Pickles Anierican a gal. Sour.S 40

'4 " wei .. 8680
Mixad Guxklns Citron Oulous.
Clarels A. Lacoste jAIs.

S .-J.lie ................ gris 2 60
.pi........ Pt 800

Meoo.:.................. qrie 2 75
.............. Pis 225

U. Gaudin & Cie.
Si. Betephe qrts ................ S GO0

Il Pte................8a 50
Caisup si. Joue le pi ...... 1 10

Il 9. 4 pie ...... 1 se
té Waliorfoui.z4e ......... 1 45

8 .4 impl pi......1 75
Routarde W. B. 0.............. 125

Thés du JaW2n
Extrachoisi du mois démai: Lattb
Il B2......................8go

OWI .......................... 830
OwI Obop. No0100.............. :::22%,
OVI Chute No 4................... 28

Moyen et ordinaire de maiet juin :
moulu (DOM)a...............Sô ie
lm ............... ... OIà 61 i8.

2hMsvérts de Ohln.-Cai.sse-la lb

Thés noirs de ChiZ;...... La lb.
For osé Ooloiig (Le Piu> lie@ 20 Ibe. 85

PklCngubo..........25
mOyen.........20

Penné corna ............ 20 à2g
Paurcas... .............. 14 s1s
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Saryuea .............. 0812 à09
Ceylan Pes .......... 13 à 18

"Ora1 s uha 18 à 25
,adesLa lb.

Pekoel soucong ............ 13 à 17
Thés de Cetlar. La lb

Ceylan Pokoe Bouchons .... i à 14
Il '...........1 la

"Orange Peine....17 109
Ce$aàs nO« l rPokoe ... " 20 à se

Golden Tipped ..... 30 gr.
Blonde "Pancytbina No 2, 10lu. 3

" " " No2,30%.. 3210
"6 4 N02,60 Il.. 20

i 4 101,10 Il .... 27
"8 "4 4 NO 1,80 ".... 24

u . Il sol,60 .... 22
Thés purs8 de Ce lais

EibOIe.-Marum"IlC 40;esbolleO lIbo
100 paquets % lbI. elt 10aquet 11lb. La lb.
NNfltiqee inPowrPekoe) 20
Nol10 EtqffleversP rpeo»e) 28
No 1IS Nquette Argentée (Golden

20..................... ï *ý 35
No E0]WtLue Jaune (hisGl

den Tipped Pem)............. 38
No 30 Etiquetie d'Or (Extra Cholce

Golden Tippe Pelaos).......... 47
Th és Ceplos Vert.

30o. flobst ...................... 1810
NO 2 Il.......... i 20

Thaés de Ceyjlan, en paque jls
et 1 lb. boites assortiels de 40 ibe

(Marque l'Abeille>
Golden TIpped PekcoeEtquette

Rouge ......»-8*.....
NoS 8 lowsry Pskoe. Etquette verte 30

Thés des Indes
Indien Pub.. souchong. 13. 18 14

Golden Tippea Peku..20 3
Indisn Grson............. 00 19Hyson Tea ............... 00 15
0. PowdOTchO. ...... 0 1

Conserves.
Comreeed011 omm it 1.e l. lads. si 50

94 28 e 65
4 4 8. tt 7 95
Il 14. "18 60

leady Lunch Beef . l. s 1 50
Endy Lunch BosS . . & I 6
Genuva Sause ... lea " 165

.............. L 2& 1 300
Cambridge.I.........l. J& 4 1 439 si .. L- à 260

... ......... l. " 275

floelees Pige reml..lu. " 1 55se Il .. u. 2 es 75
Slced Umoked Esef.... %. 1 50

tt Il 1» .... le. ' 265
louaI Bw uet.......... ' 1 45

.SIlu....... 8. " 2 65
Pork*Bumwithsuco Ilu " O 00

4 S. Il 0 80
Paité Beanswlth Sauce, 3e. la dB 1 00

48 Plein ..., lu. .t 045
tt " . 2t. 0 O75
M S. " 090

Wild Di"rals..... ls. le 1 10
Pastridgo s ".a..e. Il 11
Chichen Palés ... '. IRdon 1 1
Vaae uRm Il. au.. n. 41 10

mxTnn(Whole)...le " 6O
49 ..:. 28. 7 715

4 4 ... i'es. " 77o
Lunch Tangue. lu....i, 'à 285
LunchTongua..... S. Iaodez 5 75
tmperia plum pudding "9 1 00

SoupesconcetCoes

Hok uioPoJl , Con-

some, TMats (le.ue $ Od

scek..........l a du.. 0
'tu ....... . ..... ...

Ram c .................
GameO...................I
Ras.....................I

Chic»Hmà.. on........a d. 10

ChO enRam*Te nte. . lado. 1 00

Chinke ....

NOx Til .. PiQuat. la do. 1 0

Minsce Méat
Tins erméou hermétiquement.
1l..........................1'ou
2: ........................... 192
sis ......................... 286
4o.........................3a85

l .... ............ 484
litnoel Callopu 28.............2 60
JOUeld Bocks Il2............... 2 5

(JoeelTiM e le................. 110
Luneh a 1 ................. 193

s 628.................. 340
Tangue Lunch le.......la dos 2 56

.8 &1!4&«$ Meg "Mla.......... si
2@............. 2 0

UmokeiGmevalag«e's Il 100
Ir. Courmol, Montréal la dox

La Peplonino .................. 2 40
The. Cowaa Giocolate Co

TORONTO UT ]KONTRIZAL
Cacaos.

Hlygiéniques 4 du, tics'm ... du. 3 50
.:. ý 200

4t 4t 5 lb...lb1 050
Perfection, S. %k ... don 240
Bumue eacmsucré. 1mlb...don 1 80
Imperial Dutch 4des bte. 14 .... l11 090
Chocolat@ powder bleu 10, 20,

30 Ibn................. . 1 025
Cacao Soluble bien 10, 20, 30 .Ibom...... .............. " O 20
o" ibe............. 035

46 bollis........ ... Os 0os
Chocolats.

Dlmmclnd. Bl2lIbo siet le... l 02ô

French DMamond Btes12lbe,6Os." 022
Quete'.dousor 'det%,Il 040

44 e 042
Parlulen,mo. à5en. StU 12bilb. 0 30
Royal Navy, leet 32. 6. " 030
Rock mm..................... 030
Batons àla ............ la gr 100
Caracas pur, bleu 12 lbu'gett10lb 040
Perfection "4 "'a1et' se 6 030o

Con! ecryons Couoan.
Creama Baus, gds SIà la bte.do. bleu 12 25

49 plu Pt ô .44 t. 1 35
t 4gd,60) Il lablte 1 80

.4 . tg uS Pte 606 1 10
Chocolats GInge bleu 1 lb .... dos 4 00
Chiocolat. Ginger bleu 2s lb .... don 2 25

6 Il Crystais bleu
11h ................... .. 400

Chocolats Gmnge Crysleiiae
btes Inlb ............... " 2 25

Chocolat. Waters bien 19 lb" 2 25
84 St t9 e t. 64 30
cin a. La do.

Chocolat. loing Paljuel lb. 1 75
46 l 6.t' : 1 00

Pearl PnkIcing 4 1 I. 175si 4 . . l . .:: 1 00
White bcing 48 1 .4. 1 75ce $ et e 46 1 00
Lemon a 'Wn . 1 es 17

4. 84 es 44 1, 44 10

h
Les Iarqlles (le Lâi ial etdosg ci e croinporg

de BO R DEN - à Prix Canadiens.
Nous avons l'honneur d'annoncer que nous avons établi une suc

cursale de notre manufacture à Ingersoli, ont., et que nous sommes
actuellement en mesure de remplir toutes les commandes du com-
merce canadien très rapidement et à des prix considérablement
réduits, par suite de l'établissement de la succursale canadienne.

Notre lait condensé marque IlEIAGLE," notre lait conIdensé
marque "IOLD SECAL," et notre crame évaporéeS marque
IPEBERES Il non sucrés, peuvent être obtenus par l'entremise

de nos représenutants locaux.

BORDEN'8 'CONDENSED MILK CO.
Originateurs du ' "Lat Cmndensé." Etablis an 1897.

Représentants pour la vente au Canada:
P. W. HUDSON es Co., Toronto.
WM. ]EL DUNS, Eontr6aL
ERB a NANKIN, Hawiax.
W. a. cL&WSOej & Co., St. Jobn. N. B.

Aussi Sbailorose,':aoauiy, & Co., Victoria, Vanlcouver, C. A.

THE ST. LAWRENCE
SUGAR REFINING CO.

1 LIMITEO

MONTREAL

varcntdsSucres
qalités les plus
choisies de .... IL . ! fRaffines

JAUNESI

PHRENIX,
(Qualité

le ors

Lesi

-w- -

EFFLORESCENTS,
(BLOOMY
YELLOWS)

suivant
aMI')

CAFE NOIR,
(BRIONT COFFEIL

SU GARS>

"EXTRA STANDARD"
meilleurs sur le marché

_ __- _71

John Dwight & VO
TORON"O ET ]KOUELL

soda à Pdkc

Cats W paruois dol NI& o. 3 00
44 1 20 4 0 Il 300

80 6ptItad' leet30 dol1lb," 3l00
96 àott 300

Edwarda1iurg Staroh Co., Ltd.

Eoi de buanderie pas lb
No1Bacon Bleu 4-lb. cartons. 00OS

Nol 1 tt 3-1b. Il 0 06
Canada Laundry.............. OS0
Silver Glotio,6(-lb. btu à coulises_ 00710
SUivor Glosu, 6-1b. oanistrou ... 071s
Edward' Silver Gîcue, 1-lb. pkg,. 0 0710
Bilvor Glouigos crymsa au quart 0 0610
Bon'cu l ..1-1b. cartons .. 00719
Nol1 Blanc, bbel et petit baril ... 00534
Canada White Glose............ 00519
Bonscule Rnmmel, par bot.e.. 1 25 2 50

Empois de cuisine.
<om Starch de Bengm.......... 00684Canada Pare Cern............O 0510u

Empois de riz,
Edwardiburgbo 1 blanc, 1-lb. cart 0 10
Edwardeburg Nol1 blanc ou bleu,

4-lb, morceaux ........ ...... 00
Sirop fin de table Edwardeb',rg.

Quart...................latlh 0 0284
10 Quart................ . O 0 27
%e, 38'................b e 1) es

e25..........090-
Canistre 2 1h5 2 dom àlaen. ou 1 90

.4 5 tt 1 4t.t 235
Il 10 .4 0 ttl t 2 25
Cns&20 ti 1, tI tt 2 10

ais émaillé. 2, dos. à la cote 2 40
M. W. GlUett Co. LIA.. Toronto Ont.

la blé.

Gl ttmea yeumt le paq. ScI a cae 1 00

a



L essive en

4 dos à la

>dO caisse. 3 60
lacelpr

Poudre àPl aif
4' 4 os. 60
4 "6oz. 75
4 "Soi. go
4 l 2os. 1 40
2 1 2os. 1 45
4 "16cm. 1 05
2 "16.l. 1 70
1" 2% Ib. 4 10
1 0 lb. 7 30

Spcal". Gauvia Montréal

Sirop Menthol......... la do. 1 66
atm0 d'Anis auvin ... " ! . 75

il Il par8a do&. 1 60
Sirop d'Ani& Ganvin par 1 groe. 17 00

par ôgroe. 16 00
WMIUaIn'eHadaehe Wapers dom. I 60

61 8dos. Il 150
et la gmiai 16 00

a P... d'aRcompte.
Hamilton DlatllIeî'y C Ltd.,

HAMIIjTO, noir.
Rtoyal Eye ?ô U. P...... LeA fl. $2 25
Roy"'lmalt 25 2 25
2 81,rRyo 4 0 1 7514 2 ee mal 25 1 725
2S 7ansal 40 2 17f5

ô ..an 25 27
"4'I 25" Il I 1140

WHnexmR M"ILd à P , Z "D ne i
1 rportai lQis, Cao 12. ila 7 01
Ainher 12 boulies .. 5 50
Plnts lileaks ......... l GO0
Bli Pinta 3~12 fliaa......l 60
special Pochet 116 Ilutre......O 50
Q ater Pinte 4 fisle ...... 7 53

flheel"OyACà NAIJ&N". Duo Ana
quart$ 12 bottiea. 7*. ee

Pas 1 lilke .. 750 0
flalf Plnt@ 52............8 00
QuarlaPiute'4............900

WuiBKEy BLAnC
quarta I2 bottles............ ô 0.1

"Porte,

Bgrandv.
Rie I .0 ....

P. C ....

V.L.

0.

Couturier.:::

Marlon ....

Couturier.. $4 00
Marion. 375
Ph. Rtichard

V.8O.P.. 550
Richard

V.O. pro)f. 4 25
Richard 6 us>

tirent V.O. 400
aichard Fine
champague. 6 0O

Gina. Inut:g
Pollen à Zoon RotVal

Gin Pollen

al]@. Oc
P.& x. $3 15 $3

Irish jf'hLtke
Cruskeen Lawn
Spécial (Old) Ordi

Il Plut
Old Ordldary qrl

12 Pl
îImpérial qrt fi
10ùos liait....

Old b os flaaks .
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Martna *CIO (30 joura net> en 1<is No 2 .... " SVpqta 'eIlb.... 0 Il
03»LMitchell (Specil 01d) ... 4 10 4 50 " 2~ 6Pâté, I lb ... O 218

la caisse .. mncund:B.........2 Io0 o...oîUa. à Ibe.. 09
128 Sli.te220 Copsa (B)d...... ... 86 540 ça aS.. Opql

tel lb. 09822
là.îet.t 2200 C....... 2 75 300 28 Poua 11. 022

l2e Il qta 5G i eMaaaBati. elnvr 10 Une, 5 Ibe.. 0293
B.1809e...23 00 VndGOlg-lnd. 75 elnvr No 1 .... 50 pqta, lie lb05

P.... 128... u. t 2 00 Pi Wee t îe l &2. .qta 10 50 .... 25 pqta, 1 l, O0 84
.... 24&%ebpte 130 " hl .. a0 ~ No 2 .... 50pqte, %elb 013
... 4e lie ptx 14 00 Vin de Sherryj. Il* ~ ~ 1 028,
180e 1-15 Lit 20 0 manzanilla . 12e.. .. qte 50 .. 5pt,1l

.12e .... 1000 Amomau.........128 .... qt il ILOi Thé~s.
1:808 1.15 18 00 te val. Oct. Japon, Victoria ........... 90 Ibo 250

.... 128.... qte. il50 Madère No lse............. 850 x 00 Il Princesse Louloue...8 seb 19e

.... 24 .... Pte 9 50 ma. No %..............4650 4 0 NOirvictoria ............. 2. 8tb 00
.41e %o Pte. 10 10 Mau& pale Bweet.... GO0 2 76 Princesse Louie...25 Nb 25e

180e 1.15 Pte. 14 00 Scotch MtichcU. la caisse Upton No 1.... n.. I 1lb 34o
afeat 12 .... qtâ. 10 50 Heather Dew..12ae... qia 7 00 '4 110ol...lin ô lbe 35o

20e ... Pie. 13 GO0 (stonajarmllmp. qte 12 50 No 2 12....En 1 lb 280
..128 .... qtî 7 00 .. 128 flahe.,.... il 25 No 2...Tin 5 Ibo 290
.24... -Pte. 800 " ..488 . 1200 NO 3No....En 1 lb 220

12 4m'Pte. 900 .. 6008," 0..No990........ TinSôIbo 230
.24e flaïsa 8 00 spécel Iteaerve.. .12e .... <ta 9 90 Noir, Princesse Lue.En a tb 300

,48812 900 " ' .. 248 ....pte 10 00 4. .4 3.Eu11l 27'e
.180e 1-16 13 50 . " .249 o' .... pie Il 75 44 Victoria ........... En 1I ll 32e
... 128 .... qta. 6 90 Extra Speela Liqueur. 12a Ilacm 9 50 Poudre à pâtle.

.24 .... pLts. 700 " ~ 128 qte 950 t'rnomeee....tuneaôlbis, Oseaen 0 50
488& 'Pte 8100 Mulinore.....128 ......te 650 " Carré "1 l,24a la don. 1 75

:::::241 fine"h 700 " .-1280ov......Imp.qta 10 00 " rond "11h 24o 1 40
48e'le «. a 00 ..248elilaks. pi 7 75 46 Il ,4e "

.iýosg 1-15. 12 50 . .248 ni ... pie 10 50 E. s 085anea

le " .480e......... abeka 900 B.OD.Maca
Oct's. Octes lle. llhds. Rn quantités deSô caisese, 26 p o. de moins. ITA

$3 95 $3 85$380 .. e Cafés...........la lM.
360 1150 1140 .. Gale. Oeilo Oct'e. Rbla. Ri N ............. 012'a

111. 17 Il. 40«1. Rio choix..................... 014
535 525 500 ... spéal Iteerve..$45$45419 Sl Jainalique Nol1.................O0 15

Heather Dow "A" 4 00 8 85 375 3 65 Ceylana pur.........,1
410 400 390 580 Extra gpejel II. to. Nol...... .... -: :: ..- :. . O 15 l'

queur........ 500 490 490 475 1choix .................. 0 172
1180 370 350 340 Old8scat -l... 75 370 1165 360 extra ................. 019

cJhanpavne. Maraabo No 1 ................. O0 15.. choix ................ O0 1719
5 90 .... .... ......Ve Ailot Carte d'or. .12e. .qte. 100 IO extr ............... O0 19
Iours) la caisse. il I .. 24e. .î,t. 17 00 Plantation privée.6. . . . . . . . . . . . O 25

Leu ... 16 10 00 " d'aant.111a..qte. 10 50
tes......12e o " " "24..t.i 50 Java Moerbl................O 023

14 2s..Pts. l 50 Old Crow .............. G0 25
let...128 2 50 Due de Plerlaud .... 12m..qtm. 1400 fin......................O 027'e
litzoon,eauféta. C Il ....... 241..i0ie. 1b500 CO cocor ...... ............ 030

bc .....na ........... 128..qte. 12 50 01 OGo, ................. 031
'a. Oct'e. Bbla. lida "...........248.. Pt@. 13 50 E* Bra delo ans .......... 0835
105 $3 OS $3 00 $2 93 Vin de Meîdre-Blandy. la caiisse. Old Gc,. java à Koch&a......... 0

Y Mitchell. la caisse. Very Superlor. 2e.... m 8 50 moche Old Crcw............ O 25'atone Jare) 128 12 50 spécial selected ... 12e. .qte 1000O de l'Arabie ....... :. .... O 27'e
Déry III b. Ils 9 Go LAndon Patouiar .... Il@a.... qte 1300O Condor ........... ..... O0 30
Bati . 12. * 2 so 7 lhds Lipi on. la lII. Moche choiset.......... ..0s

)ottl ...... 12 d 50Java maudholing à Mcc.achoi-
ni .... 24@ 8 00 N4o 1.... e 1 bol, 50 pqle, % lb .. 0535 si à a main................ 050
sirk...12a 11 25 25 pqie, 1 lb.. 0 34 Mélange epécial ................ 020

..... 48a 1200 10 lune, ôBIbo.. 0 35 X XX ............... 02%'
.......60e 00 __________________________

[UNE VITRINE D'ETALAGE A DEVANT OVALE il
En bois dur et d'un beau poli; trois pieds
de long SANS joints en nickel, porte-
miroirs a glissieres et verre diamant de
qualite extra dans toutes les parties.

k Cette magnifique vitrine avec l'assorti-
ment suivant de savons de toilette de

vente rapide,

pour $25OO
CETTE OFFRE IREPRESE1ETE 58 p.o. DE PROFITS POUR VOUS.

NOTRE NOUVEL ASSORTIMENT:
3doz. Inttl.eîliglitl... Dtail à 10

(Jr>tsltd Violets ... 10e
Catila Illlies ... ... lt'%I hito lly-aelntle... lik,
OrIne l1t . .....î 101

Dlîlils.pe......7.. ...... i

1 Club Colognu Glyrerine IlU
1 Carboic. ....... ...... " îîîc
1 Uniqeiit.eîi Glyvt'rine .. 1 (W

Jockey Cita ....... 11k'
Tar and Ollycerine ... toc

160
60
601
60

Lit)

10

60

i doz'

6~

Fine Oat ncal .......... )Détail à Il0e $1 20
Vallecy Violet............. lU0c 1 20
Itallan )Ink . ...... c 1 20
Swee' Violets ....... e 60
NV'hile Carnations..... se 60
June ltoses ........ ' b 60
T'îrkislî ial.h .......... " .5 6(0
King astle ................. S 3 60
King Qatrmeal ...... Sc, 1 2011
litetîncî Tîtr...... . bc5 121)
1'. W. 2hîaving ...... se 0

Boae k.rhe. ..... 3 p.Ille 2o
liaitoSuperbe... .. " 10e 20

day.. Violettes de Parie. Détlail À 3 p. 10e 20
Blouquiet de llaris " 3 "Ille 20
Crab Applle Blossom n ' 3 Ille 20

il Carnation. p>ik_ 3 WCe 20
1 Jasmin . ..... Sc 60

33 Prodtisdela vente dî'ssavonsde tou. *27 60
'Valeur (le la vitrine ......... ...... .. 12 <0

39 60
Notre prix net pour le savon et la vit. 25 00

Votre profit net............. $il601 ar Suitle le i atiuglîîenitationi deis taux de fret, le prix tde l'asFsortillent et (le la vitrinîe, p)our tous les points à l'ouest
(le Rat Portage, sera (le $27.00 nîet.

JOHIN TAY6qLOR & COng TORIONTIOn
SUCCURSALE DE MONTREAL : 414 RUE ST-PAUL.
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Mélange ce cafés pure au bottes
de fantaisie de 1 lb. 48 àia
caisse............ 20

c'ré de «eam .«cl.il l>6
3 à la caie ............... O0 31

Café de Madlante But tins 9 Ibi 3
7 helb Noir deCeijan ''Condo.r.
se vend 25o étiquette vert» %9,

)la et iàCaisiesede 60 Sbm&.. O 20
ne vend 3iec ctiquetisgr »to %a m

et la Caises de 60 Ibom..... 211
ce vend ýSe étiquette jaune-Il et

1 Ibo Cati ope de 60 Ibom.... O 26
se vend 4ûc étiquette bleue', 'te

et 1 ibi Calmes, déé 0 bi .O 30
ce vend 5 c étiquette rouge %f

%os et à Ibo Caimmeude 1,0 Ibo. 0 34
se vehdl soc étiquette blanche Se

%mc et 1 Ibo Caises dm 50 Ibm 0 40
l'hée .faponm .

C(o.dor i en Ibl......... 42',
(' niorl , 4Olba.......0 40
C.udor II 80 Ibm ............. 0 87%2
Coî.<'or IV 80 Ibm ............. O0 34

. ... 80 ibm'-. OSl8
XXXI. su8 Ilbm.. O 26
XXx. an 30b . 27',
XIX. " 80 fils.... 023'2
XXX.. an3 Ibom.... O 24',
xx.... " 80 Ibm . O.. 20
xx ... M I0bi..... o21
LX*.... 60 Ibo par caisse
25 a 11hi, 710 a tg lb, me
détaille 40Oc............O 0

NzCTAR-Mélange dem thé% noirs. Caltes.-
de 50 Ibm asmortes, 'te, lue, 1e, aussi
caisses de 50 Ibm, en 1 Tb et 1. lb.

Vert ......... (ee détaille 26c) O020
Chocolat . 350c> 0 25
Bleu.......C 5 0 36
Marron.... I . 600) O 46
NECTAR THE NOIR-Bottes de fantalseld

1 fl 60 à la caisee.
Chocolat ..................... O0 32',
Bleu ......................... 04219

NeCTAR à OI-ocedfatalis
de trois livre$.

Marron ............... la boite 1 L50
OLD CROW-Mélange dee thés nuire. lites

de 10, 25,50 et 80 lbm.
No 1......................... 085
No2 ......................... 030

NoX .................. : 021
NO 4......................... 020l
No 5......................... 017'.

Moutarde"I Coumd"oIl Pure La lb.
Bote e111............... 082%.

Islb .............. 033
etib .............. 085

Moutarde Il Old <itou" mélangée.
Bottesselb .............. 022'%

'mlb .............. 023
% th............... 025

]Routards, Condor, Jarresl 4. 1b.. 0' 20
" Oidarw le 4 0b.. 070

1 ne 1h.. 0 25
Poudres à pille

1 M D de crème de tarte Pure
Caisses de 2 du......... 11 8a25

"4 4 .......... 'tagl 1 75
.4 4 14.. . . ... ... l 1 20

condor de grand chutis
Caisme de 2du ............. 11h 2 25

.4 4 I ........... il 4 1 85
S. 4 le......... .. '1s" 0 80

Old Cmvw de haute qualité
Caises de 2d ............. 1lit 1 25

44 ....à .... Il " 070
44 4"........' e 045

Vinaigre. Le on IlIon
Vinaigre mD, la plus hanta qua-

lité, distillé pur.............O0 30
condor, distillé pur............O 025
nid Crow, distillé pur ........... 020
Prix spéciaux aux acheteur, sU qUuntt

Ne Loir«. Mkontifée!l
Poudre à pâte, Votolea FWiend.
Ko 1, au bottes de 4 et 2don. -la don 2 40

"2, a fetS 3 . 080
U3 , S 4 0~. " 45

et12 64 Oeta Il le 0 70
The NayonalLIcoijo. Co.

Bmokln N.Y.

"Rlnged I bottes as5 Ibm, parIlb.... 040
"Acemett Pellets, boitteferblmne de

SbsUpar boit@e..................200-
Atoute i Pellets. bottes de fantaisie-,
(40 bottes de Secàla blé),par botte 1 50

Waters goudron, B*glme et Tolu,
bote de ô fo par botte......... 200

ilosenges de rougluee, verres deSô Ibm 1 75
le 4 botteo de 5Ibo 1 50

Réglisme'1 Futrit7"IOO0bitons .. 143
le Il 150 béitone .. O 07

"lDulce", gde blétons de lb bi 100 0 O60

arinads:
fabriquées par

deStephen

Les Mariunades
deStephien sont conservées

dans du vinaigre de malt d
'~absolum t pur, et le vinai-

gre lui-même est fabriqué
<ô par MM. Stephen, en Angle-
ai terre.

Les marinades sont choi-
sies avec le plus grand soin.
Elles sont saines et piquantes

=lorsque le flacon est débou-
* .h. Le bas prix auquel

* vous pourrez les acheter de
votre fournisseur de gros vous

Ssurprendra. Demandez - les
lui.

A. P. Tippet &Co.,
AGENTS

8. Place Royale, liontréal i

Iii

GELATINIE en POUDRE
INSTANTANÉE de COX,

Se dissout instantanément danisj3eau
chaude et peut-être employée à la prépa-
ration des plus délicieuses gelées, crêmes,
blanc-manger, etc.

Chaque paquet contient une feuille
(l'excellentes recettes.

Agents pour le Canada:

MM. C. E. Colson & Sont Montreal.
CCD. Masson & Cie, 4
"A. P.Tippet &Cie, d

MANUFACTURIERS

Je- & G. COX, Ltd, Gorgie Milis,
EDIMBOURG, ECOSSE.

J1 RLobitatIl. & Cie, Montréal
Brandies. (droite payée) La caisse
Sortn.-Oarte bleu............. s 8 50

CArtefflu............. 950
carte d'or.......110
24Pm saeers.. 900o

48 %,Flaas alleverre.. 1050
Gallon ........... 400 425

J . ourter à Cie la caisse

P 4 a s .. s..................... 8 OU
t luboutils.................9 00

24 Ilaveuverres..........8 5048% I ' 4 ........ 960
Mont it-Loule, quarts ............. 6 0

té 4 ilashs. ........ 7000
46 48 leiaue ..... 800

chamnpamne Ballon à Cie qis pte
Camtelanche........... 1200 1300
Poudre é pète Prince Arthur don.
Btl1li. 2 dosà lacoue..........150
Bf th * b4 don àla ose .......... 085
lut la h ", I ..... 050
Scotch Wh'ihy Cialgdhu Blend. calse

Quarte ord................... 650
'ý Impérial.............. 9 0

24 fls**.................7 50
48 Il laske ................. 8 5G

Tellier, Rothwefl & Co.
M05rEEAL

Mine à poile. La grosse.
Royal Black lead ................ 175
Magie Store peste, grands.... 900

,bleu àlaver. La lb
Fuan ......................... 01212
Victoria ....................... O0 10
challenge...................... 0 10
Artbàur P. Tippet & Co Montréal

A. P.¶P5T*cO

pole Boap, /o0u-

lot .0 leurs1 Par grouse

1 Teinture. May
polo Boap noirs

te pargrs..; 5.30
Maison litoiers.

eimte JulcCordIal p.24 Ou 000 4 00
tg II et q. 1 le 000 3 50

DoublflsL Ilme ce Ida 0 00 a850
1 ' Il In d no

T. Upton & Co. Ha&mIon, Oui
3ams pures defruita.

Framboise&. Xùre. Fraises, Péches, Prui-
nDu<ArOos deeî ouge, Gedel-

le ié.Grosellies, Pigues.
Verres 1 N cve. 2du. la ds ... 095
Canistre4s 1,e 8 iah .l.... 00sois

5 "18 .... 00te

Seaux 7 .16 .... 00
IléIetSOlbet' Iab00

gelés de f-ut pure.
Framboises, Fraises, Gadels Nore

Gadelles ronges, Ananas.

I14 et 30 Ibo. la b......00tà
Home made jama

Framboises, Frais. Pécher, Prunsmba-
dollar Rouges, Gedelles Noires, Abri-
cote. Groseilles.

Verres 1lb ese 2 dm. la ds... 160
Cante a5 >8cse 0" lalb. 0 09

7 es . 9 '' " .. 09
Seaux 7 66I 6'' . 0 09

4 14e$t3l bo. 0 09
Marmelade d'Omages.

Verrs 1lb 2de. àlacou....ladis. 0 95
"Boms Mmde" verres 11h es

2 dm lads ................. 1 0
Beau 7 Ibces ô la lis..........o0eo
Canistres 5 Ibo ce* 12 la lb ... O .O0

44 7 .4 4 12' 4. . 00
Miel blanc clarfi.

Ve'r es 1 lb, ce 2 don, la dos.. 1 00
Empaquetage ssorti il di ctré.

The 0. & W. Thom C4.
GRAND RApins, MioH.
WALKERVILLC. ONT.

Papier à mouches

25 fruIllef, double .... la bte 0 40
10 boites ................ là 0se 3 75
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ferronneries, 1Leíntures,+ +

+ Constructíon et 1mmeubles

FERRONNERIES
Bien que la semaine dernière ait été

interrompue par la célébration des fêtes

de la Saint-Jean Baptiste, les affaires ont

été actives; il est difficile de préciser

sur quelle classe de marchandises la de-

mande s'est principalement portée, car

un grand nombre de marchands complè-

tent leurs stocks, maintenant que la

crainte d'une mauvaise récolte semble

être écartée.
Les remises sont bonnes.

Articles en fonte
Les prix des articles en fonte, tels que

poëlons, poids pour chassis, etc., etc.,
sont plus fermes.

Boulons
Nous revenons à nouveau sur la situa-

tion des boulons pour voitures et pour
bandages; leur rareté que nous avons si-
gnalée dans notre dernier rapport s'ac-
centue de plus en plus.

Clous de broche
Il est rumeur que le prix du clou de

broche est appelé à augmenter. On don-
ne pour raison que les manufacturiers
américains ont augmenté de $1.50 par
tonne les prix des steel rods destinés au
Canada.

Ferronneries pbur voitures
Les affaires sont actives dans la ligne

des ferronneries pour voitures; les paie-
ments ne donnent lieu à aucune plainte,
et la situation serait tout à fait satisfai-
sante si ce n'était la grande difficulté
d'obtenir des livraisons de la part des
manufacturiers.

Bois pour roues
Nous avons à différentes reprises si-

gnalé dans ces colonnes les avances suc-
cessives qui ont eu lieu sur le prix des
bois pour roues de voitures. Une autre
avance de 10 pour cent vient encore d'a-
voir lieu ces Jours derniers. Cette situa-
tion anormale est surtout aggravée par la
grande difficulté que l'on éprouve à se

procurer les quantités de bois nécessai-
res.

Toiles en caoutchouc pour voitures
Une avance de 10 pour cent vient d'a-

voir lieu sur le prix de la toile en caout-
chouc pour voitures.

- Cuves en bois

Il y a augmentation de 5 pour cent sur
le prix des cuvettes en bois de grandes
dimensions notamment sur le No 0.

Cordes à chassis
Le prix des cordes à chassis est aug-

menté de le par lb.

METAUX
Les marchés européens sont loin d'être

aussi fermes qu'ils l'étaient au début de
la saison. Dans certains districts on
semble attribuer ce malaise à la surpro-
duction; en tous cas, de nombreuses mar-
chandises sont offertes à de meilleures
conditions que dans la première partie du
printemps. A Montréal, la situation est
meilleure, cependant il faut constater que
les ordres n'ont pas été aussi considéra-
bles que l'an dernier, ceci tient en gran-
de partie à l'arrêt qui s'est produit dans
la construction, arrêt causé par les grè-
ves. A la campagne, la crainte d'une
mauvaise récolte par suite du manque de
pluie a fait que les marchands ont opéré
avec une prudence extrême.

Cuivre en lingots
Les marchés étrangers du cuivre ont

snbi de fortes fluctuations pendant la der-
nière huitaine.

Sur place les prix sont les mêmes que
précédemment; la demande est des plus
lentes.

Etain en lingots
Les cours du marché de l'étain ont

beaucoup varié pendant la dernière se-
maine sur les marchés primaires; ici, les
anciens prix ont été maintenus.

Fer-blanc
Le prix du petit fer-blanc est diminué

de 25c par caisse.

HUILES ET PEINTURES
Le commerce de gros des huiles et

peintures est actif. Il y a une bonne de-
mande courante pour les huiles de lin,ainsi que pour l'essence de térébenthine
et autres spécialités de cette ligne. Lesremises sont satisfaisantes,

Huile de lin
Le marché de l'huile de lin est relati-

vement tranquille; les prix semblent ê-
tre assez fermes aux cours suivants: 68c
le gallon pour l'huile crue et 60c pour
l'huile bouillie.

Essence de térébenthine
Le prix de l'essence de térébenthine

s'est raffermi depuis notre dernier rap-

port; on en demande maintenant de 73c

à 75c le gallon selon quantité. . L'impres-
sion générale.semble être que co produit
est contrôlé par la Standard Ol Co. et

que cette compagnie puissante ne permet-

tra pas que la baisse dépasse une cer-
taine proportion.

FERRAILLES
Le marché des ferrailles est tranquille,

les prix restent les mêmes que ceux pré-
cédemment cotés.

Cuivre fort, 10c la lb; Cuivre mince ou
fonds en cuivre, 8 1-2c à 9c la lb; Laiton
rouge fort, 10c la lb; Laiton jaune fort,
8 1-2c la lb; Laiton mince, 5c à 5 1-2c la
lb; Plomb et Zinc, 2c à 2 1-2c la lb; Fer
fcrgé No 1, $13.00 à $16.00 la tonne; Fer
forgé, No 2 et tuyaux de fer, $8.00 à
$9.00 la tonne; Fer fondu et débris de
machines, $14.00 la tonne; Plaques de
poèles, $10.00 la tonne; Fontes et aciers,
malléables, $5.00 la tonne; Chiffons à la
campagne, 46c à 55c les 100 lbs; vieilles
claques, de 6c à 6 1-2c la lb.

MARCHES ETRANGERS

BELGIQUE
La situation du marché sidérurgique

est, en ce moment, assez singulière. Les
fontes sont incontestablement fermes à
57,50 fr l'affinage Charleroi, 60 fr le mou.
lage id. 49 fr l'affinage Luxembourg, 54
fr le moulage id et 53 fr l'affinage Athus,
sur wagon usines productrices. Les lin-
gots, barres et billettes sont égalelment
résistantes dans leurs prix respectifs de
88,95 et 100 fr.

Et malgré la cherté de toutes ces ma-
tières premières, sans parler de celle
bien connue du charbon, les produits la-
minés sont plutôt faibles.

Grâce aux Etats-Unis, la sidérurgie al-
lemande a pu trouver pendant quelque
temps un soulagement au mal dont elle
souffre par suite de. sa production énoZ-
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me, mais le ralentissement des demandes
américaines- oblige de nouveau les usines
allemandes à envoyer leurs aciers sur le
marché d'exportation belge.

Les ateliers de construction continuent
à être bien occupés, pour la plupart.

FRANCE

Nous sommes obligés de reconnaltre
que la situation ne s'est pas beaucoup a-
méliorée cette semaine sur le marché à
la consommation de la place de Paris. La
cote officielle indique pour les fers et les
tOles les cours suivants: fers marchands
au coke première classe 16,50 fr, fers à I,
pour planchers première catégorie 17,50
fr, tôles no 2 base 20 fr.

Nous n'avons rien de particulier à si-
gnaler à propos de la situation dans les
Ardennes. C'est le statu quo pour les
différentes branches qui se rapportent à
l'industrie sidérurgique.

Cette semaine n'a pas non plus apporté
d'élément nouveau dans la situation pour
la région du Centre. Le prix des fers est.
inchangé; quant au marché des ferrailles,
il montre peu d'activité tout en conser-
vant les cours précédents.

Dans la Haute-Marne, les livraisons
continuent à être nombreuses. La fonde-
rie, et en particulier la fonderie de piè-
ces mécaniques, est entrée, à son tour,
entièrenent dans le mouvement de repri-
se de tous côtés du département et de
ceux qui sont limitrophes, on signale l'ac-
tivité qui règne dans ces usines.

La' situation est stationnaire en Meur-
the et Moselle et relativement bonne si
on considère la mauvaise période traver-
sée précédemment. Les forges ont des
commandes en suffisance pour permettre
d'attendre des jours meilleurs et il en est
de même dans les autres compartiments,
particulièrement des aciéries, qui n'ad-
mettent aucune discussion sur les prix ac-
tuellement pratiqués. Le cours des fers
marchands no 2 reste à la base de 15 fr
les 100 kg.

Dans le Nord, les cours ont plutôt une
tendance à la faiblesse. Sans varier sen-
siblement, on constate une disposition à
descendre de quelques centimes, notam-
ment pour les tôles et larges-plats qui res-
tent toujours peu demandés.

ANGLETERRE
On signale de Middlesbrough un mar-

ché de fontes très calme. Il en est de
même du fer et de l'acier.

Voici quels sont les cours moyens dans
le district de Cleveland:

Acier 1. s. d.

Rails lourds.. .... .... .... .... 5.12.6
Plaques de navires.. .. .. .. .. .. 6..2.6
Plaques de chaudières. ........ 7.10.0
Cornières de navires..........5.15..
Fepilles simples.. ............ 8.12.6
Feuilles doubles.... ...... .... 9..2.6
Hoops. ....... .... ........ .. 7..0.0

Fer

Barres communes .......
Barres meilleures . . . ... . .

.Barres meilleures 1er qualité - .
Cornières de navires . . .. . .
Feuilles simples.. .... .... .... ...
Feuilles doubles.. .... ... .... ...
Plaques de navires . . . . . . .
Traverses . . . . . . . . . . .
Plaques de chaudières . . . . .
Rails légers . . . . . . . . . .

1. s. d. contrats, mais ils affirment, en même
- temps, que la demande des Etats-nUis
6.12. fait entièrement défaut.

7. .

7.12.6
6.12.6
8. 2.6
8.12.6
6.17.6
7. 2.6
7.17.6
6. 7.6

A Manchester, les transactions n'ont
pas, non plus, été importantes. Les pro-
ducteurs de fer brut de Lancashire ont
supprimé l'escompte de 2 1-2 pour cent
depuis le commencement du mois.

Les fers finis sont au grand calme. Sauf
quelques cas spéciaux, on n'enregistre
guère de nouveaux ordres aux cotations
courantes, et pour les affaires recher-
chées, il se trouve même des vendeurs à
des cours inférieurs de 1-3 à 2-6 à ceux
cotés par les producteurs. En acier, les
prix ne possèdent pas encore la fermeté
voulue, excepté les plaques de chaudières
qui obtiennent cpuramment 71,2 liv. at.

La situation est satisfaisante à Barrow-
in-Furness. Les fourneaux en activité
sont au nombre de 34.

Les marchés des fontes en Ecosse n'a
pas été mouvementé et la perspective
n'est pas brillante.

Le fer écossais a fléchi et l'exportation
diminue. Les producteurs d'acier sont
encore occupés à exécuter les anciens

ALLEMAGNE

Le marché sidérurgique allemand se
trouve influencé par les nouvelles défa-
vorables venues des Etats-Unis: Pour l'in-
térieur du pays, les demandes restern
toutefois assez bonnes.

Les hauts-fourneaux ont actuellement
un courant d'ordres qui leur assurent du
travail pendant plusieurs mois. Pour les
demi-produits, les aciéries sont égale-
ment fort occupées. Pour les poutrelles,
les laminoirs ont déjà traité pour fourni-
tures à livrer dans le courant du troisiè-
me trimestre.

Il résulte de statistiques officielles que
pendant les quatre premiers mois de l'an-
née courante, le total des exportations
sidérurgiques s'est élevé à 1,221,217 ton-
nes de produits contre 968,210 tonnes en
1902.

La production de la fonte pour la mê-
me période a été de 3,184,419 tonnes en
1903 contre 2 millions 608,283 tonnes en
1902, et se décompose comme suit:

FQnte de moulage. . t. 532 933 523 633
- Bessemer.. 129 189 122 628
- Thomas..... 1 923 071 1 553 882
- spéciales... 258 313 403 149
- de puddlage 290 913

Totaux 3 184 419 2 108 283

L'Experience Compte
.0..30 ANS...

C'est celle que nous avons et pendant tout ce temps, nous
avons étudié attentivement tous les détails de la fabrication
de facon à amener nos produits bien près de la perfection.
Nous avons réussi et nos efforts persévérants seront mainte-
nus dans ce sens.

L'an dernier, lorsque nous avons employé le véritable
blanc de Plomb B.B. de BRANDRAM, à la fabrication de
notre peinture liquide " Anchor, " nous savions que nous
faisions le nécessaire pour réaliser le type de la peinture liquide
et aujourd'hui la Peinture liquide "Anchor" arrive, en tête

de ses concurrentes et occupe une place

o R e unique.

fr lbenberson & pott Co., t.

EMaIs tll 1$74,

Montréal.
TRACE MARK
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NOTES SUR L'ALUMINIUM

Applications diverses. -'M. Dauchy a
fondé une fabrique de nouveautés en alu-
minium, à Torrington même et a cons-
truit pntre autres un certain nombre de
porte-musique.

M. Reginald Brougham, de Londres, a
Inventé 'une masse en aluminium pour
jeu de crosse. La tête est incassable et
la masse petit servir par un tèmps humi-
de en lançant une balle plus grosse que
les masses en bois.

MM. Reymond et Gottlob ont introduit
sur le marché des étuis à lunettes en alu-
minium. Ces étuis sont incassables, très
légers, ne se rouillent et ne se ternissent
pas. Ils protègent mieux les verres que
les étuis en cuir.

M. Herbin, qui s'est spécialisé dans la
soudure de l'aluminium, fabrique des ob-
jets le bijouterie et d'orfèverie.

La maison Baille-Lemaire s'est appli-
quée, dès le début de l'aluminium, à en
faire des tubes de toutes dimensions
qu'elle utilisait ensuite dans la fabrica-
tion le ses jumelles.

M. Charpentier fabrique, outre les ar-
ticles déjà signalés, des tubes de lorgnet-
te, des fléaux de balance, etc. Quant à
MM. Lenud et Maillard, ils réussissent, à
côté le leurs pièces pour moteurs, des
pièces artistiques, bustes, assiettes et fi-
gurines qui rappellent les étains les plus
recherchés.

Chimie et aluminium.- La chimie ap-
plique actuellement l'aluminium dans un
certain nombre de réactions.

C'est ainsi que l'aluminium a été em-
ployé par le professeur Rossel, de Berne,
à la production du phosphore.

En chimie photographique, le profes-
seur Glusmapp conseille l'emploi de l'alu-
minium au lieu du magnésium pour la
produ-tion de l'éclairage; et, dans la mé-
thode lu -chimiste Clemmon, on utilise
l'aluminium pour précipiter et recueillir
l'or et l'argent contenus dans les bains
photographiques em)loyés et ne pouvant
plus servir le virages ou bains uniques.

L'utilisation le l'aluminium comme
agent de réduction a été l'objet de divers
travaux tels que ceux du professeur Aus-
ten, de M. Henri Moissan, etc.

Le silicium obtenu par réduction de la
silice par l'aluminium., soit au four Per-
rot en présence du fluorure double, soit
au four électrique sans fondant, se pré-
sente en lamelles cristallines parfois très
minces, douées d'un bel éclat métallique
et possédant les propriétés chimiques du
silicium amorphe.

M. Charle Margot, assistant au cabinet
de.physique de l'Université de Genève, a
étudié d'une façon complète les phéno-
mènei d'adhérence de l'aluminium au
verre.

Notons enfin que l'aluminium peut être
employé comme agent d'affinage. Il ré-

duit les impuretés et permet d'obtenir
des fusions tranquilles et sans soufflures.

Enlevages.-La maison Kalle a fait
breveter en Allemagne, le 30 août 1900,
patente No 121,338, un procédé d'enleva-
ges blancs et colorés au moyen de l'alu-
minium en poudre et de bisulfite.

D'une note soumise par M. A. Scheurer
à la Société industrielle de Mulhouse, le
18 décembre 1901, il résulte du reste que
cette application avait déjà été faite par
M. Gaston Van Caulaert et par diverses
autres maisons.

Sucrerie. - M. A. Besson a, fait réc.em-
ment une communication sur la Concen-
tration des jus sucrds en présence de l'a-
luminium et de ses alliages, communica-
tion que nous trouvons résumée dans la
Revue générale de Chimie. Quand on
concentre un jus de sucrerie plus ou
moins chargé de sels de chaux il se pro-
duit sur les parois du vase un dépôt
blanc qui s'oppose à la transmission de la
chaleur et diminue ainsi le rendement
des appareils d'évaporation.

Pour éviter la formation de ces dépôts,
l'auteur ajoute au jus à concentrer, de
l'aluminium on un alliage à un état, ex-
trême de division, environ 1 gramme par
100 kg. Dans ces conditions, le dépôt ne
se forme pas sur la surface de chauffe,
et la rapidité de l'évaporation est aug-
mentée: il se produit aussi, parait-il,
une légère épuration probablement due a
la formation de l'hydrogène naissant.

Le zinc et, en général, les métaux de sa
section, donnent les mêmes résultats,
mais d'une façon beaucoup moins mar-
quée pour des quantités équimoléculaires.

L'aluminium employé contient un peu
d'autres métaux qui lui sont Incorporés
pour faciliter sa réduction en poudre et
augmenter son action anti-incrustante; la
composition des alliages est tenue se-
crète.

Applications diverses. -M. Cothias a
étudié la composition d'alliages spéciaux
donnant avec un mode de moulage parti-
culier d'excellents résultats.

La Société des alliages Cothias, à Ivry-
sur-Seine, fabrique ainsi un certain nom-
bre d'objets complètement finis de fonte,
tels que des pièces de ~phonographes, des
carters de moteurs, des plaques d'avance à
l'allumage, des pièces de pompes, des car-
burateurs, etc.

Ces résultats sont obtenus au moyen de
moules métalliques très bien étudiés dans
lesquels on coule des alliages spéciaux
composés de cuivre, étain, zinc, alumi-
nium, plomb, et en petite quantité de
phosphures de métaux rares, tels que le
tungstène, le titane, le manganèse, etc.

La densité des ces compositions varie
de 5,4 à 7,4 et leur résistance à la trac-
tion est de 12 à 25 ou 30 kg. par millimè-
tre carré de section. ai l'on considère
que le cuivre jaune ou laiton n'a que il

kg. et le bronze 24, on voit que ces allia-
ges, dont le prix de revient est environ
moitié moindre, présentent un réel -in-
térêt.

Pour les pièces légères et résistantes à
la fois on emploie les proportions suivan-
tes: aluminium, 400; cuivre, 40; étain,
200; zinc, 360. Pour les pièces ordinai-
res remplaçant le laiton et la fonte: cui-
vre, 160; étain, 50; zinc, 750; plomb, 40.
Enfin pour celles qui demandent une
grande légèreté et beaucoub de résistan-
ce: aluminium, 880; cuivre, 40; étain,
80; ce dernier alliage se travaille sans
encrasser les outils et peut se souder à
l'étain. Il y a du reste dans la fabrica-
tion des tours de mains qui assurent une
composition très homogène, tel, par ex-
emple, que l'addition de 10/0 de chlorhy-
drate d'ammoniaque et d'une petite quan-
tité de phosphures métalliques destinés à
donner de la fluidité.

Nous arrterons Ici la publication des
renseignements concernant l'aluminium,
non sans noter toutefois un nouveau pro-
cédé de soudure de ce métal, procédé ima-
giné par M. Tomellini Massimo, de Spe-
zia-Migliarina, et donnant de très bone
résultats. A. LOMBARD.
(Chronique Industrielle).

LES HABITATIONS OUVRIERES

En dépit des progrès de la pénétration
européenne, la Chine reste encore le pays
des surprises. Alors, par exemple, qu'on
en est encore, dans bien des pays d'Eu-
rope, aux tàtonnements pour l'organisa-
tion des habitations ouvrières, voilà que
nous apprenons par le "Petit Journal"
que la question est depuis longtemps é-
tudiée et résolue en Chine. Pour s'en
convaincre, on n'a qu'à ouvrir les "Let-
tres édifiantes " écrites au XVIIe siècle
par un jésuite missionnaire. On y lit:

" Quand un homme veut construire, ou
quand les affaires d'un commerçant sont
mauvaises, six de ses amis s'unissent
pour le secourir et forment avec lui une
Société de sept ans. Ils contribuent tous,
jusqu'à concurrence d'une certaine som-
me qui, la première année, est avancée
à celui au profit duquel la Société est fai-
te. La même somme est reconstituée au
commencement de chacune des années
suivantes et attribuée, à tour de rôle, aux
autres membres de la Société... La taxe
imposée à chacun des associés est Inéga-
le et les premiers- dboursent plus, cha-
que année, que les derniers parce qu'ils
reçoivent plus tôt la somme totale et ce
qu'ils en retirent dans leur commerce les
dédommage des avances qu'ils ont
faites."

Au sujet des habitations ouvrières, on
fait une remarque assez curieuse. Alors
que le bourgeois anglais aime le cottage
construit par sa famille, l'ouvrier du mê-
me pays semble séduit par les habitations
collectives.

" Les 2,400 Sociétés qui s'occupent de
constructions ouvrières dans le Royaume.
Uni abandonnent peu à peu l'installation
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des cités à maisonnettes égales pour édi- LE SOUS-MARIN ET LA TELEGRA- Nord. Le bous-marin emportera cent ci-

ter des demeures très confortables, mais PHIE SANS FIL A LA CONQUETE quante tonnes de pétrole. Quant à Vap-

immenses. Les plus originales et les plus

Intéressantes de ces constructions parais- DU POLE NORD provisIonnement d'air, il a été calculé de
sentêtr le hutls ourpauves ensmanière à permettre à cinq personnes de

sent être les hotels pour pauvres gens
destinés aux célibataires. Ce sont de vé- Deux Allemands, les docteurs Scholl et s'y embarquer. L'" United Service Ga-

ritables cercles avec galons, salles de fé- Anschltz-Kaempfe, organisent en ce mo- zette ", auquel nous empruntons ces ren-

te, concerte et cellules. L'ouvrier y trou- ment une expédition pour essayer de ga-

ve les joies communes et une bonne cel- gner le pôle Nord avec un sous-marin do- eme é outes le diffiu ua-

lule pour 60 centimes [12c] par jour.
" A Glasgow, il existe deux hôtels meu- ra à vaincre l'expédition ?, et qu'il a

blés, d'un modèle intéressant, pour veu- qui se tiendra, quand I sera à la surfae, entière confiance en sa réussite. Qui vi-

ves avec enfants. A Londres, cinq hôtels en communication avec un poste de té- vra verra....
élevés par lord Rowton peuvent recevoir légraphie du même système, devant être
3,500 locataires. Ces établissements ne
ressemblent en rien à des casernes, à des

hôpitaux ou à des hospitalités nocturnes. 80e degrés de latitude nord. PROVINCE DE QUEBEC EN

Une terrasse couverte, finitée des clo- l y a plus de deux ans, le docteur Ka- 1902

tres romans, circule autour de l'édifice,
égayé par carreaux de faïence, par des empfe ai poo àla citggr
vernis clairs, par des fenêtres joyeuse- phique de Vienne le projet d'un bâtiment
ment ouvertes sur de larges avenues. Les sous-marin, dont la construction fut con- Granit.- Le granit a été exploité dans
salles de bain sont organisées avec un fiée à des Ingénieurs allemands de Wl les mêmes régions qui ont été signalées
luxe sincère et le bain complet avec linge helmahaven. Si son projet de construc- Précédemment, c'est-à-dire à la Rlvièreà-
y coùte 10 centimes [2c]." tion n'a pas été modifié, ce sous-marin Pierre, Stanstead, Saint-Samuel. Saint-

Ce qui est assez piquant, c'est qu'une pourra s'enfoncer à une grande profon- Philippe d'Argenteuil, Mont Johnson.
Société matrimoniale s'est émue de tant deur au-dessous de la surface de la mer. Cette Industrie est en progrès, et ces com-
de confortable et a protesté, par voie ll va sans dire qu'il doit être construit pagnies fournissent un très-beau granit

d'affiches, contre des hôtels qui encoura- très solidement afin de pouvoir résister pour la construction de nos édifices et de

gent au célibat. Ce sous-marin pourra rester sous la sur- nos ponts, ainsi que pour les monuments

L'italie et l'Espagne ont été les der- face de la mer pendant quinze heures et de cimetières.
nières nations à s'occuper des maisons naviguer, étant Immergé, avec une vitesse Ciment. - La compagnie "Crescent

ouvrières. Pourtant, dans le Nord, à M- de trois noeuds, Cement Work, qui manufacture près de

Ian et à Turin, des Sociétés s'organisent. Etant donné que les blocs de glaces Montréal, a augmenté sa production cette

LI" Aibergo popolare"I8 de Milan est un flottantes des régions polaires arctiques année et doit encore développer son usine

modèle d'hôtel meublé pour ouvriers, In'ont jamais plus de trois milles de dia- pour une plus grande production.

construit dans le style anglais, avec le mètre, les explorateurs allemands espé ne compagnie canadienne, The Na-

charme inédit (l'un atelier de cordonne- rent qu'ils pourront trouver une ouvertu- tional Portland Cerent Co., LimiteZ, To-

rie où les locataires peuvent faire répa- re leur permettant de remonter à la sur. ronto." est actuellement à construire, à

rer les chaussures pendant la nuit. face pendant les quinze heures que leur H- u, une usine à ciment, qui emploiera

A Madrid, Il existe une Société, la sous-marin a la faculté de rester Immer- la roche calcaire et l'argile des environs

Constructora benef Icia ", qui a élevé de gé. Toutefois si, contre leurs prévisions, Cette compagnie a déjà un établissement

hautes maisons, dont les locataires peu- les explorateurs ne trouvaient pas d'ou- Durham Ontaro, et se propose d'avoir

vent acquérir la propriété d'un étage par verture pendant ce laps de temps de quin- une forte production à Hul, cette année.

le versement le six annuités. pe heures, Ils essaieraient d'en pratiquer J'estime que cette Industrie du ciment est

Dans les pays du centre de l'Europe, la une à un endroit où la glace serait peu très Importante pour le Canada, car la

question des habitations ouvrières sen- épaisse. Enfin, Pour le cas où ce dernier consonmation augmente avec le déveop-

ile, aujourd'hui réolue. procuvé ne ourrait non rluer rsssir

" Constructora beneficia ", qui aUélevé de

En Autriche, le tiers des ouvriers est
logé gratuitement ou à peu près, par les
patrons. La Compagnie des chemins de
fer autrichiens a fondé la colonie de Mar-
burg, où elle a dépensé plus de 9 millions.
Les maisons y sont groupées par quatre,
avec jardins.

" La Société des habitations ouvrières
de Prague a construit 75 groupes de 4
maisons à Bubna, et 34 dans la capitale.
Ces maisons sont vendues par annuités,
très longuement, moyennant un loyer qui
représente 2 pour cent du capital."

En résumé, dit " Le Travail National
à qui nous empruntons ces notes, c'est
l'Angleterre qui possède en ce moment
l'organisation la plus complète et la plus
logique pour les habitations ouvrières.

Celluloïd. - On obtient, d'après la " Na-
ture ", une bonne colle pour recoler le
celluloïd, en faisant dissoudre une partie
de celluloïd ordinaire, et 10 parties d'acé-
tone. C'est en se servant de cette solu-
tion et d'une solution de chlorure de mag-
nésium dans l'alcool ,que l'on obtient du
celluloïd incombustible.

prendrait tout de même ses mesures pour
avoir le temps de se retirer vers la der-
nière ouverture quittée par le sous-ma-
rin.

Les explorateurs allemands ont choisi
pour base de leur expédition le Spitzberg,
qui se trouve situé à 600 milles du pôle

pement dut pays, et si nous manufactu-
rons un produit uniformément compara-
ble au ciment importé et à prix égal, nous
avons toutes raisons d'encourager une in-
dustrie nationale. A

J'ai déjà attiré l'attention sur les dé,
pôts importants de marne calcaire qui ex-
istent en plusieurs points de notre pro-

THE JOHN MORROW MACHINE SCREW CO.
Manufacturiers de LImited

Vis à grosses tétes, Vis à demeure, Vis spéciales
fraisées, Tenons pour engins, etc Eous décou.
pd à froid dans toutes les variétés de finition.
E1WGE3LSOI.,. Ox.t

MANCHONS a Pour...
I BRIJLEURSGAZ INCANDESCENT a GAZ

Fabriqués au Canada. GAZOLINE
et BRULEUIRSBruleurs, Verres de Lampes, Abat-jour, etc. a haute
PRESSION.

J. H. THOMPSON, 124 Adelaide St. W., Toronto.
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Il y a près d'un Demi SiècIe-..ow
quenon avnscommencé à fabriquer du vernis. Durant cette période, nous avons acquis

laconna nc non seulement di a fabrication du vernis, mais encore des besoins variés des
consommateurs de vernis, connaissances que seul le temps peut donner; nous avons appris
également comment répondre avec succès à tous les besoins de vernis.
Notre expérience appartient à ceux qui emploient et vendent les vernis Berry Brothers.
Les produits les plus faciles à vendre, les produits les plus sùrs et les plus dignes de confiance

à employer. Ecrivez pour le cataogue.

BERRY BROTHERS, Limited
Cturiers 

de tous

les grades )deB
VERNIS

pour tous les
msages
connus.
conu.
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1.000 DOLLARS
Bien qu'il y ait trois cents de nos machines on usage constant, nous consacrerons à des oeuvres de

charité la somme ci-dessus, sur la production d'une seule personne qui ait fait usage du

GA SICHI
et qui n'en soit pas satisfaite.

LES PRINCIPALES* CONDITIONS Ai EXAMINEIR LORSQUE L'ON JUGE 0011 SYSTEME D'ECLAIIACE:
U M Le Générateur Biche est le seul appareil sùir existant pour l'emploi du Carbure. Il tn'arpa deegzmte -- asee e

sion, ni de réservoir à gaz. Il est non-exploslble dans toute la force du terme. Peut êtercarétu o nétnonopération.
ellJ(p. Tfl É Le Générateur Biche est le plus simple qui existe sur le marché. Un entant peut le manoeuvrer facilement, pas~s de pièces qui se détériorent.

leGénérateur Siche est la machine la plus propre comme employant le Carbure. Pas de saleté. pas d'odeur, pas dePROPRETÉ. *P ase.P de trouble.

LES TIAITS CARACTEIlSTIQUES QUI DECIDENT EN FAVEUIR OU & L'ENCONTRE D'UN GAZ D'ECLAIRACE:
Sle gzBiche est aboolumént du bi-carbure d'hydrogene pur et simple. Pas d'hydrogène silicuré, pas d'ammoniaque, pasP URETÉ.! devaeur d'eau, pas de composés de calcium,POUV IR U LÂIU NT.Un brtleur d'un demi-pied de gaz Biche donne dix fois autant de lumière qu'un brûleur de cinqPOUV IR ICLAI ANT.pieds de gaz de la cité et donne une meilleure lumière.

DOUOEUR. Le az Siche ne blesse ra la vue, attendu qu'il se rapproche le plus possible de la lumière du soleil pour un éclairage
atfciel. Les cueresplus délicates de la soie peuvent se distinguer avec lui.{I1.00 achète 7,100 bougies de gaz Biche.QOUT 1.00 achète 3,600 bougies de gaz de la ville.CoUT 1.il00 achète ZISO bougies de lumière électrique,

Nous cous construisons des machines de toute dimension, à partir d'un
petit apMmil de projetionjusqu'aux apnareils pour grandes manufac- 1 abr5Ap ù d uàcBuorn, nsok

MACHINES PETITESai ETMOYEnNEvs zig STOCK. 'GRANDES SUR COMMANDE.r

Ageq de ont.pour la Province de Quebec et lea Provinces M4aritimes.
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G Eo s H~~. AsU R E y GaaIge et.at "'"t H NE-M I 01

-- nzz:-



LE PIYXr COUR Al .

vince, notamment dans les comtés de Ri-
ilouski et Bonaventure, et qui fourni-
iaient un excellent matériel pour la ma-
aufacture du ciment Portland.

Ardoise. - La carrière de New Rock-

land a été en opération pendant la plus
grande partie de l'année, produisant une
bonne quantité d'ardoise de couverture.

Pierres à dalles.- M. F. R. Bishop a
continué l'ejploitation de ces pierres à
Dudswell avec le même résultat que pré-
oédemment.

Chaux.- La fabrication de la chaux

suit le développement général de l'indus-
trie, mais il y a une demande régulière
pour des dépôts calcaires pouvant fournir
une chaux grasse pire pour la fabrica-
tion de la pulpe chimique de bols. De
nombreux dépôts calcaires qui ont été si-
gnalés dans des rapports précédents ex-
latent dans différents points de la provin-
ce, le calcaire très pur ou calcaire blan-
che étant particulièrement caractéristi-
que de la formation Laurentienne, c'est-
&-dire au nord du Saint-Laurent et de
l'Ottawa.

Briques. - L'industrie de la brique con-
tinue à se développer; la nouvelle compa-
gnie " Eastern Townships Brick & Manu-
facturing Co., " de Sherbrooke, a été en
opération cette année; cette compagnie

est capable de manufacturer 5 à 6 mil-
lions de briques ordinaires par an.

Pierres de construction.-Ces maté-
riaux continuent à être exploités comme
d'habitude.

J. OBMISKI.

LA METALLISATION DU BOIS

On trouve aujourd'hui dans le commer-
ce et A bon marché un certain nombre de
métaux qui se laminent facilement, tels
que l'aluminium, l'argent, l'or et le pla-
tine; ils sont livrés en feuilles minces,
analogues aux .feuilles d'or dont les do-
reurs se servent journellement depuis
longtemps; ces feuilles peuvent être dé-
posées sur le bois et y adhérer solide-
ment; elles peuvent alors donner lieu,
par leur enchevêtrement et des groupe-
ments heureusement combinés, à des ef-
fets artistiques qu'il est facile d'obtenir
après ui court apprentissage.

Pour tous les métaux précédemment in-
diqués, le procédé de métallisation est
fort simple; point n'est besoin de con-
naissances techinques spéciales: quelques
précautions, de la patience suffisent pour
amener l'exécutant à d'excellents résul-
tats. La condition première pour obte-
nir une adhérence parfaite de la feuille
métallique, c'est d'avoir une surface de
bois parfaitement propre, parfaitement

polie; on frottera donc la surface à mé-
talliser avec de la pierre ponce; on pon-
cera, suivant l'expression consacrée, les
parties destinées à recevoir le métal, jus-
qu% ce qu'elles soient parfaitement unies.
Aprèê cette première opération, qui doit
être faite avec le plus grand soin et d'où
dépend le succès final, on passe sur le
bois une première couche de vernis à la
gomme iaque, que l'on trouve tout pré-
paré chez les marchands de couleurs; si
l'on veut le préparer soi-même, il suffit
de dissoudre de la gomme laque blanche
dans de l'alcool à 90°: on peut ainsi obte-
nir, au moment de s'en servir, la quan-
tité de vernis dont on a besoin. On laisse
sécher cette première couche; la dessic-
cation peut être considérée comme com-
plète au bout de vingt-quatre heures;
puis on applique une seconde couche de
ce même vernis qu'on laisse encore
cher complètement et l'on attend de cinq
A six jours. On procède alors au poli-
sage de la surface ainsi laquée, en ayant
recours à un ponçage, que l'on peut réali-
ser, si l'on veut, en employant du papier
de verre très fin. Quand ce polissage est
terminé, on étend sur la surface ainsi
préparée une couche d'un liquide que l'on
trouve dans le commerce sous le nom de
mixture des doreurs, et on la laisse sé-
cher un Jour ou deux.

Ces opérations préliminaires consti-

TOR DEU RS A L ING E Epr ui titlS
La Marque Maple Leef constitue indubitablement la meilleure al.

ligne de tordeurs offerts au commerce. Il n y a pas un perfectienne-
muent connu qui ne se trouve jns dans les machines de notre fabrication. 0 YONGE STRET, TORONTO.
Quelques-unes des meilleures combinaisons se trouvent réunies unique.mient dans notre marque de tordeurs.

(ec n'est pas "une proposition en l'air." Nos machines sont en
mesures d'a uyer toutes nos prétentions lesconcernant. ous y avons
confiance. 1%otro affaire est de vous amener à avoir confiance en t lles.(Meilleures que les meilleures.
Justement un peu plus rapide que les autre&.

Plus maniables que toutes les autres. O
Demandez not liate lspéare.

OANAuD&NHER & SPEGIÂTI Co.~
LImited.105-111 Adela de West, TORONTO. L
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tuent la première phase de la métallisa-
tion; elles ont pour but de préparer la
surface sur laquelle on veut effectuer le
dépôt métallique. Pour fixer les Idées,
nous supposerons qu'il s'agit de dorer
du bois, la dorure étant l'application la
plus simple et-la plus courante. Mais ce
que nous dirons de la métallisation par
les feuilles d'or pourra être répété, sans
aucun changement, pour l'application des
feuilles d'aluminium, d'argent ou de pla-
tine.

A l'aide d'un pinceau plat et large à
frotteient très doux, dont les doreurs se
servent et que l'on appelle palette d dorer,
on enlève les feuilles d'or du petit cahier
qui les contient; en appuyant légèrement
la palette sur la feuille en disposant le.
cahier au-dessus de la surface à dorer et
faisant glisser le pinceau parallèlement à
cette surface. Ces feuilles d'or, étant
très minces, sont fort fragiles; il faut
donc opérer avec douceur, éviter les cou-
rants d'air, pour empêcher le déchire-
ment des feuilles. On applique alors cha-
que feuille sur le bois de façon à recou-
vrir la plus grande surface possible. Les
débris des feuilles sont utilisés de la
même façon, avec la palette, pour recou-
vrir les parties de la surface à métalli-
ser qui se trouvent à nu après cette pre-
mière opération. Quand toute la surface
du bois est recouverte d'or, il reste à faire

adhérer celui-ci; pour cela, il suf-fit de
frotter avec la palette jusqu'à ce que tou-
te la surface que l'on veut métalliser ait
été recouverte. Si l'on veut métalliser
certaines parties avec d'autres métaux, on
opérera de la même façon, en ayant soin
d'attendre, avant chaque nouvelle opéra-
tion, que la couche précédente soit com-
plètement sèche et parfaitement adhé-
rente.

Telle est la suite des opérations sim-
ples à effectuer, que l'on peut parfaite-
ment réussir après un petit nombre d'es-
sais. Au moment où les villégiatùres vont
s'ouvrir, Il sera peut-être intéressant pour

-nos lecteurs de connattre un passe-temps
agréable à la campagne, pour les j6urs de
mauvais temps; ils nous sauront peut-
être gré de leur avoir indiqué comment
ils pourront aisément obtenir la métalli-
sation du bois, qui peut, par exemple,
s'appliquer à l'enjolivement des cadres
et donner à ceux-ci un aspect artistique,
original, où la fantaisie décorative d'un
chacun peut trouver matière à s'exercer
agréablement.

EUGENE HOFFMANN.

LES APPLICATIONS DE L'ELECTRI-
CITE A LA NAVIGATION

L'électricité joue un rôle de plus en
plus considérable dans la navigation. Les
navires de guerre et les paquebots de

commerce emploient chaque jour davan-
tage ses services.

Citons comme exemple le plus grand
steamer allemand, le plus récemment mis
en service, le Kaiser Wilhelm II, dans le-
quel le rôle de l'électricité est des plus
importants. Non seulement toutes les
parties de ce magnifique bâtiment sont
éclairées à l'électricité, mais en outre les
cabines possèdent toutes un poste télé-
phonique et sont chauffées à volonté au
moyen de radiateurs électriques. Les sa-
lons et les salles à manger contiennent
104 de ces radiateurs.

Enfin, en cas de danger, toutes les cloi-
sons étanches sont Illermés électrique-
ment, instantanément, de la passerelle du
commandant, par un tableau de comman-
de qui permet d'actionner les moteurs
électriques maneuvrant chacune des qua-
rante portes. Ce tableau comporte des
lampes-pilotes qui Indiquent au comman-
dant si les portes sont ouvertes ou 'fer-
mées et lui permettent d'agir en consé-
quence. En outre, de nombreuses sonne-
ries d'alarme disséminées dans toutes les
parties du navire, préviendraient l'équi-
page que les portes vont être fermées et
qu'il doit se réunir près des escalliers de
sortie. Le courant électrique nécessaire
à toutes ces applications est fourni par
des dynamos actionnées par les machines
à vapeur du navire.

VERNIS et-JAPANS

SUPERIEURS. . .

McCASKILL,
DOUGALL
& CO.,

Fabricants

Vernis Standard pour Voitures
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BUREAUX :

161 SUMMER STREET,
Boston, Mass., U.S.A.

30 RUE ST-JEAN,
Montréal, P.Q.
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COMMENT LES NOIRS EXTRAIENT

L'OR A LA COTE D'IVOIRE

On s'occupe beaucoup depuis peu des

gisements d'or qui existent à la Côte d'l-

voire, et des sociétés se sont fondées pour

exploiter ces richesses minérales. De

temps immémorial les indigènes extraient

de l'or. Voici comment ils procèdent au

dire d'un voyageur, M. Louis Le Barbier.

Figurez-vous, à fleur de coteau, le long

du filet d'eau coulant au fond du lit de la

Bimbetta, sur une longueur de 1,200 mè-

tres et sur une largeur de. 100 à 200, plu-

sieurs milliers de puits creusés aussi

près que possible les uns les autres, de

telle sorte que le sol ressemblait à une

éponge ou à une écumoire gigantesque.

Tout autour de ces trous, dont plusieurs

ont plus de 20 mètres de profondeur, des

femmes, des hommes, des enfants, occu-

pés à remonter la terre sortant des puits,

et à 'la laver. Et de place en place, im-

passibles, enveloppés de grands boubous

blancs, des chefs d'esclaves, avec leur

fusil en bandoulière, et leur fouet sur l'é-

paule, surveillant le travail des captifs

de leurs maîtres, et tenant courbé sur sa

tâche ce peuple de travailleurs.

On eût dit une véritablq fourmillière

humaine.
Tout ce monde, nu ou à peu près, les

femmes de soixante ans, comme les fil-

lettes de douze à quinze, suait et souf-

flait sous un soleil de feu, enfoncé dans

la vase jaunâtre jusqu'aux genoux, pei-

nant sans arrêt.
Successivement, nous visitâmes plu-

sieurs puits; il fallait faire attention en

marchant, une chute au fond de l'un

d'eux eût été dangereuse, et un bain dans

l'une les cuvettes de " lavage" eût man-

qué de charme, malgré la chaleur. Nous

nous tirâmes de cette promenade sans

encombre, et pûmes constater que partout

le travail s'opérait de la même façon.

Voici comment on procède au Siéké:

Les excavations sont faites par deux

hommes; l'un qui creuse, le second qui
remonte la terre et se tient prêt à porter
secours à son camarade, au cas, d'ail-
leurs très rare, d'éboulement. Quand on
est arrivé à la profondeur voulue pour

que la terre extraite soit travaillée, pro-
fondeur qui varie de l'affleurement du sol
à 15 ou 20 mètres, de profondeur, sui-
vant les endroits, l'homme du haut est
quelquefois remplacé par une femme,
mais c'est l'exception. Celui qui est au
fond reste au travail toute la journée ;
quelquefois seulement, il alterne avec son

camarade chargé de remonter les matiè-
res extraites, mais en principe il ne re-
vient à la surface du sol qu'à midi pour
déjeuner et le soir, quand la journée est
finie. Les puits sont ronds et ont en
moyenne 40 centimètres de rayon.

A côté de chaque excavation, se trouve
une cuvette, creusée dans le sol même, et

dans laquelle, chaque matin, les femmes
mettent l'eau destinée aux lavages. Cette
eau doit servir toute la journée.

A chaque puits, soùt attachées deux
équipes de laveuses: chaque équipe com-
prend deux femmes ou jeunes filles; quel-
ques-unes paraissent fort adroites ; ce
sont les vieilles généralement. Depuis le
matin jusqu'au soir, -elles travaillent la
terre extraite 'des puits. Cette opération
se fait avec une série de calebasses de
différentes grandeurs. On commence
par la pIps grande: elle est aux trois
quarts remplie de terre; on verse de l'eau
sur cette terre, de façon à la délayer et
à en fai,(e une boue liquide. Les femmes
agitent ce mélange en le faisant tourner
toujours dans le même sens: les cailloux,
les poids lourds, l'or, tombent au fond de
la cale-basse. De temps à autre, on re-
jette de la terre, et on ajoute de l'eau;
or rejette également les morceaux de
quartz que les noirs ne travaillent jamais;
on fait passer le mélange d'une plus,
grande dans une moindre calebasse; on
continue à remuer, à rejeter de la terre,
les graviers... et au bout d'une demi-
heure environ, il ne reste plus dans la
dernière calebasse - petite celle-là, -
qu'une très faible quantité de poussière
ou boue noirâtre dans laquelle brillent
au soleil des points lumineux; c'est l'or
qui miroite.

Au Siéké, l'or venant des lavages est
quelquefois en pépites, - peu grosses en
général - et ordinairement en poudre.
Il est de belle apparence, d'un beau jaune
foncé et assez lourd. Malgré cela, étant
donné le mode de travail, que la même
eau sert aux lavages du matin au soir,
qu'elle est même convertie dès onze heu-
res ou midi en une bourbe aussi épaisse
que la terre qu'elle est chargée de dé-
layer, on considère que les laveuses, mal-
gré leur habileté, perdent de 20 à 35 pour
cent de l'or contenu dans les terres qu'el-
les travaillent.

On peut affirmer qu'à Dambadela, tous
les lavages donnent de l'or et estimer à
$3.60 ou $4.00 par jour la récolte d'une
équipe complète [deux hommes et quatre
femmes[, en prenant pour base l'or à 2
fr.50 [50c] le gramme, prix auquel l'achè-
tent sur place les traitants indigènes. Ex-
ploitée scientifiquement, la Côte d'Ivoire
pourrait devenir un centre important de
la production aurifère.

Encre à copier.-- La composition que
nous allons donner permet d'obtenir une
encre à copier qui a une puissance co-
piante assez grande pour qu'on n'ait pas
besoin de soumettre à une forte pression
les textes dont on veut prendre copie, et
qu'il ne soit pas utile par conséquent de
posséder une presse: dans 30 grammes de
glycerine, on fait dissoudre 80 céntigram-
mes de bleu d'aniline, puis 45 centigram-
mes d'alun, et l'on ajoúte au tout assez
d'eau pour faire un poids total de 120
grammes.

UTILISATION DES DECHETS ET DES
RESIDUS INDUSTRIELS

Suite

Ateler de troail du bois.-Les scie-
ries, les raboteries et autres ateliers où
le bois est travaillé mécaniquement four-
nissent comme déchets, de la sciure et
des copeaux qui peuvent, grâce à l'em-
ploi de grilles spéciales, remplacer quel-
quefois entièrement la houille pour le
chauffage des chaudières à vapeur et des
chambres de séchage du bois.

A la raboterie de M. Troye, de Bor-
deaux, la sciure et les copeaux des scies
à ruban et des raboteuses sont conduits,
grâce à l'aspiration d'un puissant venti-
fateur, dans une chambre placée au voisi-
nage des chaudières. On fait tomber cet-
te sciure et ces copeaux dans une caisse
ou trémie au fond de laquelle se trouve
une vis sans fin, pénétrant, par une de
ses extrémités, dans la botte à feu. Deux
cônes étagés permettent de donner par
courroie, à la vis sans fin, la vitesse con-
venable pour réaliser automatiquement
l'alimentation du foyer. La caisse, ana-
logue comme forme aux wagons à bascule
utilisés pour les terrassements, est com-
me ceux-ci, supportée par un chariot mu-
ni de quatre roues; on peut ainsi remplir
facilement la caisse en l'approchant du
local voisin où se trouve la réserve de
sciure et copeaux.

Dans la sciure mécanique Noël et Cie,
à Nogent-l'Artaud, le directeur, M. Henri
Varlet, a reconnu que la sciure du chêne
donne un meilleur rendement comme
combustible lorsqu'on l'emploie douze à
quinze jours après Ea production; à cet
effet, la sciure frache est entassée ,pen-
dant cette durée de temps sous un han-
gar couvert. M. Varlet a apporté* au
foyer du générateur de vapeur une modi-
fication heureuse qui permet de réaliser
l'emploi économique et rationnel de la
sciure comme combustible; il est arrivé
à assurer le fonctionnement d'un généra-
teur semi-tubulaire à bouilleurs de 80 mè-
tres carrés de surface de chauffe avec une
dépense journalière de 8 mètres cubes
de sciure.

Des essais ont été tentés pour fabri-
quer des briquettes avec la sciure de bois.
Parmi les procédés qui paraissent avoir
donné les meilleurs résultats, nous cite-
rons ceux employée par. quelques scieries
d'Autriche et de Suède. En Autriche la
sciure est chauffée à sec, jusqu'à ce que
les éléments goudronneux qui doivent ser-
vir de matière agglutinante soient au mo-
ment de se séparer; de la sciure passe
sur des plaques de fer chauffées à la va-
peur et arrive· dans une trémie qui la
conduit à la presse servant à faire les
briquettes.

A Fagersta, en Suède, on utilise comme
matière agglomérante le goudron prove-
nant des gazogènes. La pàte formée de
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Le Systeme de Chauffage QUE RÉCLAME LE PUBLICI
APUBLICITÉ est une nécessité -aujourd'hui dans les affaires. Nous qui sommes connus

hdans tout le Canada comme ayant atteint le sommet dans la fabrication des appareils
de ch-auffage, et de cuisine, nons y avons recours et nous apprécions son pouvoir

d'amener des affaires. 'Nons venons justement de préparer une sétie d'annonces sur le chauf-

fage de la maison et sur l'efficacité du chauffage avec

La Fourniaise à Eau Chaud~e ' Oxford et les Radiateuirs ' Oxford'
Nous faisons l'éducation du public en matière de chauffage des maisons à l'eau chaude. Cha-
que maîtresse de maison'recueille les pointe de supériorité du système de chauffage OXFORD
et lorsqu'elles se décident à installer ce système, elles insistent pour avoir le nôtre. Nous
vous envoyons ces clientes. Traitez-les bien lorsqu'elles viendront, en leur donnant ce
qu'elles veulent - le meilleur.

THEE GURN9ET -MABSET 00., Ltd.,
WINNIPEG, TORONTO, Canada, VANOU VER.

j THE CURNEY-MASSEY Co. Mt., 385-387 rue 8t-PauI, Montreal.
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ournaises à, Air Chaud "National"
our le chauffage de la maison, soit 11e
Lu bois, soit au charbon

'est une1 question intéresante
Nous vous dirons comment vous assurer la Santé et leS

:onfort ài la maison, et cela, avec la plus grande economie
t le moins de trouble.

abricants des Pooles -de Cuisine et Fournaises ",Standard".

CE & FOUNDRY COMPANY, Ltd.Sa
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87 p. c. de sciure de bois et de 13 p. c. de
goudron passe dans une presse qui la
moule en briquettes de 44 mim d'épais-
seur. Un mètre cube de briquettes obte-
nues vaporise, d'après MM. Colomer et
Lordier, autant que 0,760 m3 de charbon.

Un usage plus récent de la sciure et
des copeaux de bois consiste à les traiter
dans un gazogène b distillation renver-
sée, tel que le gazogène Riché, dans le
but d'obtenir un gaz convenable pour le
chauffage et la force motrice. A cet ef-
fet, on place les copeaux et la sciure dans
des cornues verticales fort longues, que
l'on charge par le haut et que les gaz du
foyer viennent surtout lécher par le bas,
où la température atteint son maximum.

Peignages de laines. -Les eaux rési-
duaires des peignages le laine sont souil-
lées par le la laine brute, du sable, le la
terre, du suint, des éléments le savon
qlui a servi au dégraissement, les huiles
qui ont été introduites pour faciliter le
peignage, etc.

Ces eaux peuvent se diviser en trois
catégories qui doivent étre traitées sépa-
rément: les eaux le désuintage, les eaux
le lissage et les eaux le lavage.

Les eaux de désuintage sont fournies
par le lavage à l'eau froide les laines en
suint; elles sont recueillies lorsque, après
leur passage sur plusieurs laines, elles
marquent le 10 à 12'B. Ces eaux évapo-
rées à Eirrité laissent un résidu que l'on

calcine dans des cornues. La calcination
fournit un gaz qui peut être utilisé pour
l'éclairage, et il reste dans les cornues

un corps qui, repris par l'eau, fournit un

tanin potassique brut contenant environ

de 70 à 80 p. c. de carbonate pur. Habi-

tuellement 100 kg de laine en suint four-

nissent 5à 7 kg de carbonate de potasse

brut.

Les eaux de lissage des laines renfer-

ment une partie d huiles qui oit été

introduites pour acjjYer le peignage de
la laine et du savon qu'on a employé
pour émulsionner ces huiles. Le traite-
ment de ces eaux permet de récupérer
une matière grasse qui peut être.utilisée
à la fabrication des savons et dont le
prix varie de 60 à 80 francs les 100 kg.
Cette récupération s'effectue en expri-
mant le magma qu'on obti'ent par l'addi-
tion aux eaux de lissage, d'une faible
quantité d'acide chlorhydrique.

Les eaux de lavage des laines sont les
plus difficiles à épurer. Comme leur com-
position dépend de la nature des laines
et du traitement qu'on leur fait subir, il
faut que l'industriel détermine au pré-
alable leur composition, c'est-à-dire leur
teneur en matières grasses, en matières
organiques et en matières minérales so-
lubles ou insolubles.

Au peignage que M. Holden possède à
Croix-Wasquehal (Nord), les eaux à épu-

rer présentent par décimètre cube la com-
position suivante:

Matières grasses . . . . . 9,500
Matières organiques . . . 3,841

Matières minérales . . . 7,082

Ces eaux sont traitées dans un bassin
en tôle, doublé de plomb, où l'on intro-
duit 5 kg d'acide chlorhydrique de com-
merce à. 22 0B, par mètre cube.

Il se forme à la surface de l'eau un
magma des 'matières terreuses. L'eau
claire qui se trouve au-dessous du magma
est rejetée après avoir été saturée par de
la chaux (environ 150 g par mètre cube
d'eau). On exprime à chaud le magma
qui fournit une graisse non saponifiable
et laisse un résidu contenant encore un
peu de matière grasse. Ce résidu traité
par le sulfure de caibone est exprimé
pour .recueillir la graisse qu'il contient et
laisse finalement un tourteau susceptible,
dans certaines circonstances, d'être em-
ployé comme engrais. Par un procédé
tenu secret, on traite les graisses pour
isoler l'acide cérotique des autres acides
gras, et on saponi-fie à l'autoclave les aci-
des oléique et stéarique.

On récupère ainsi 6 kg de graisse par
mètre cube d'eau savonneuse. La graisse
valant 25 francs les 100 kg et le coût de
l'acide chlorhydrique et de la chaux pou-
vant être estimé & 0.22 francs par mètre
cube d'eau traitée, on voit que l'opéra-
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Nous manufacturons toutes sortes de

Fournaises à Air Chaud
Bouilloires à Eau Chaude,
Fournaises, Poeles de Cuisine,
Ustensiles de Cuisine en fonte.

GLARE BROS. & CG., PRESTON, ONT.
Agent de Montreal : F. P. DItAPER, 46 rue Waverly.

Cuirs Fins et
Cuirs Domestiques

Ce département est sous la direction de M.
TELEsPH'ORE AUoER, l'expert bien connu.

Fournitures pour Cordonniers
Ce département est sous la direction d'un autre
expert dans sa ligne : M. Ovia PomIER.

Garnitures de Harnais, Cuirs en tous
genres pour Harnais, Outils de Selliers

Assortiment très complet.

Voyez notre stock et comparez nos prix, avaqt de
placer vos con1maqdes.

Hector Lainontagne Cie
292, rue St-Paul et 188, rue les d Commissaires,
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Le poêle à l'hllile "Stanldard"
SANS MÉOHE

EST RECONNU COMME ETANT LE MEILLEUR
SUR LE MARCHE
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Pour la variété des grandeurF, style, le fini et la durabilité,
ils n'ont pas d'légaux.

T-hos. Davidson Mfg. Co.

VERNIS A

Chaussures Whittemore
-Le "STANDARD" du Monde
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belle qualité. Vernit sans
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L'ASSURANCE LA NOINS CHÈIRE

DUI JONUE

Vous est-il jaasvenu à l'idée qu'un cofe-fort Cr"etlfom
d'assurance la moins111 chère. Vos lirs o douents,ùos.mémoires
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tion permet de réaliser un bénéfice appré-
ciable.

Un traitement intéressant des eaux de
lavgge des laines est encore celui réalisé
par MM. Delattre père et fils, dans leur
Important peignage de Dorignies-les-
Douai. Ce traitement, dont nous nous
contenterons d'indiquer le principe,' con-
siste:

1. A procéder à une décantation préli-

minaire des eaux de lavage, de façon à
faire déposer les sables, qui en raison de
leur richesse en azote, potasse et produits
ammoniacaux, -sont utilisés comme en-

grais;
2. A séparer les matières graisseuses

pair de l'acide sulfurique en léger excès
et à procéder à la neutralisation de l'a-
cide par de la chaux;

3. A traiter les résidus graisseux en
vue d'obtenir, d'une part, de la graisse
"suintine " et, d'autre part, des tour-
teaux qu'on épuise méthodiquement avec
la benzine, de façon à extraire presque
toutes les graisses qui y sont incorpo-
rées;

4. A additionner de superphosphate de
chaux les tourteaux dégraissés, afin d'ob-
tenir un engrais très riche en matières
fertilisantes.

Les matières grasses extraites des eaux
de lavage des laines sont utilisées en sté-
arinerie, en savonnerie et dans la fabri-
cation des huiles de graissage.

Amidonneries. - Le travail des ami-
donneries consiste à soumettre des grai-
nes (blé, maïs, riz) à un trempage préli-
minaire. Il se produit une fermentation
putride. L'amidon est précipité et on le
recueille par décantation.

On a ici trois variétés d'eaux résidual-
res: l'eau de trempe du maïs chargée
d'impuretés, fermentant rapidement et
d'une odeur repoussante, l'eau de lavage
du riz, l'eau provenant de la décantation.

Lorsque les amidonneries sont placées
au voisinage des champs de culture, le
sol peut être employé comme épurateur.
Les eaux résiduaires se purifient en aban-
donnant au profit de l'agriculture, les
principes fertilisants qu'elles contiennent
en assez grande proportion. Seulement
il faut que le terrain ait une perméabilité
suffisante et uniforme. Les ter-ains for-
més de sable ou de gravier et d'un peu
d'argile, se prêtent très bien à l'épuration
par irrigation, et ces terrains permettent
d'épurer une moyenne de 60 à 100 m cu-
bes d'eau par hectare en vingt-quatre
heures.

Si l'épuration par le sol n'est pas pos-
sible on purifie chimiquement l'eau au
moyen du perchlorure de fer et de la
chaux. On filtre le liquide en arrêtant
les particules solides au moyen de con-
duits à chicanes qui forcen ces particu-
les à se -déposer. L'eau épurée peut ser-
vir de nouveau au lavage des pommes de
terre et les tourteaux obtenus comme ré-

sidus sont employés comme engrais. Au
moyen des filtres Paul Gaillet, de Lille,
2 kg de perchlorure de fer et 3 kg de
chaux permettent de retirer 13 kg de
tourteaux secs.

Fabrique de colle. -Le traitement des

eaux résiduaires des fabriques de colle
peut s'effectuer également avec le perch-
lorure de fer et la chaux. En employant
par mètre cube d'eau à traiter 2 kg de
perchlorure de fer et 4 à 5 kg de chaux,
on a un dépôt abondant qui se rassemble
rapidement en un liquide parfaitement
clair, incolore et désinfecté. Le dépôt
boueux passé au filtre-presse sert comme
engrais.

Travail de la corne. - La corne de
mouton et la corne de bouf servent à la
fabrication de peignes et de boutons. Le
tronçonnage de la corne brute laisse com-
me déchet la pointe, et les diverses opé-
rations de la fabrication donnent lieu à
la production de poussières et de déchets
qui, dans quelques usines, sont considérés
comme étant sans valeur.

Il est pourtant possible d'utiliser tous
ces déchets et en particulier les fabriques
de Labastide-sur-l'Hers, dans l'Ariège, ne
laissent rien perdre des résidus de leur
fabrication. l±lles vendent les pointes de
cornes pour la fabrication des manches
de couteaux et des tuyaux de pipes. Les
autres déchets sont transformés en fila-
ments ténus dans des usines spéciales
dont une existe à La-rroque-d'Olmes.. Ces
filaments, mélangés aux poussières, sont
livrés comme engrais aux viticulteurs,
sous le nom de cornailies-frisons; ils con-
tiennent près de 14 p. c. d'azote et sont
très appréciés. Leur prix varie entre 20
et 25 francs les 100 kg.

Toutes les parties de la corne se trou-
vent ainsi utilisées.

Industries chimiques.- Les développe-
ments de la chimie industrielle ont per-
mis de faire rentrer dans le cercle des
opérations, des résidus qui, au lieu d'être
une cause d'encombrement et d'insalu-
brité, sont utilisés, régénérés, revivifiés.
Nous allons signaler les principaux ré-
sultats acquis afin qu'ils servent d'exem-
ple et de stimulant à tous ceux qui.veu-
lent, en matière d'industrie chimique, ar-
river, par l'emploi de tous les résidus de
valeur, à produire au plus bas prix possi-
ble.

Une des plus belles utilisations des ré-
sidus est la régénération du bioxyde de
manganèse dans la fabrication du chlore
par le procédé Weddon. La solution de
ce problème, trop connue actuellement
pour que nous la donnions, était d'autant
plus importante que le prix du bioxyde
de manganèse augmentait par suite de
l'emploi de plus en plus considérable de
ce corps pour les ferro-manganèses utili-
sés dans la fabrication de l'acier Besse-
mer.

On sait que le traitement du sel marin
ou chlorure de sodium par l'acide sulfu-
rique, fournit du sulfate de soude et de
l'acide chlorhydrique qui, en raison de
ses débouchés relativement restreints, est
souvent une gêne dans les usines. La
réaction indiquée par Deacon et dont les
travaux de Hurter, de Kolb et de Har-
greaves ont achevé de réaliser l'applica-
tion, permet d'extraire le chlorure de cet
acide chlorhydrique. Cette réaction con-
siste à utiliser la transformation du
chlorure cuivrique en oxychlorure par
l'action de la chaleur en présence de l'air;
le clorure cuivrique contient deux ato-
mes de chlore, un de ces atomes se dé-
gage quand Il passe à l'état d'oxychlo-
rure; mais celui-ci, en présence du gaz
chlorhyd-riqu, repasse à l'état primitif,
dégage de nouveau le chlorure qu'il a
fixé, et ainsi de suite, le sel de cuivre
servant d'une façon continue à l'extrac-
tion du chlore de l'acide qui se dégage
des fours à sulfate.

Un second résidu de la fabrication du
carbonate de soude par le procédé Le-
blanc, la charrée, comme on l'appeRe, a
été longtemps inutilisé. Ce résidu qui
contient, à l'état de sulfure et de sul-
fate de calcium, tout le soufre du sulfate
de soude employé, était très encombrant
et dégageait sous des influel.ces diverses
de l'hydrogène sulfuré qui occasionnait
souvent de graves accidents. De plus, en
s'oxydant à l'air, Il se transformait en
bisulfure soluble et donnait ces liqueurs
jaunes qui en arrivant dans les rivières
rendaient les eaux infectes. Aussi a-t-on
cherché à utiliser ces résidus, et on sait
actuellement en extraire le soufre qu'il
contient d'une façon satisfaisante. Ce
soufre rentre en fabrication concurrem-
ment avec la pyrite en tête de la batterie
productrice d'acide sulfurique.

La fabrication de la soude par le pro-
cédé Solvay vient aussi nous fou'rnir d'in-
téressants exemples de régénération des
résidus. Ce procédé appliqué dès 1855
dans la magnifique usine de Dombasle
près Nancy consiste à saturer de gaz am-
moniac une solution de sel marin et à
traiter le tout dans des appareils appro-
priés par un courant d'acide carbonique
à la pression de 11-2 à 2 atmosphères.
Dans ces conditions, il se -folrme du bicar-
bonate d'ammon aque, qui réagissant sur
le sel marin, ne, par double décompo-
sition, du bi gnkte. de soude et du
chlorhydrate d'ammoniaque. Le bicarbo-
nate de soude, soumis à l'action de la
chaleur, perd une molécule d'acide carbo-
nique qui rentre en travail, et donne du
carbonate de soude sec qu'on peut vendre
directement ou sous la forme de cristaux
après l'avoir fait dissoudre et recristal-
liser. Quant au ch-lorydrate-d'ammonia-
que, il peut être utilisé de deux façons:

A suivre
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Antimoine
LA lie..............010

2% p.e. de lalis".
Balanees

Warmen Standard, 40 P.C.
"Champion, 50 P.C.

ssranutandard, se P.C.
DieonIon 58 p.c0.

Baratten
Esycivina, umr en acier, No 0, 8.-08

NOl 1 8 ;*No2 $9.00, No
$1o.4; Ïo 4, $12A0(i Nos, $1S.00

pou motur s bos. 0ede moins
surla ist d-hat. vrmso de la

manufactur 63 P.C., sn magssin à
McatréaII1 P.e. Termes 4 mois ou

8 P.C. 30 Jouve. *
Co1lIt l'esseu. 65 P.o. de la listo.

Blimc de Plomb
Par. ............. 100 IbW 625

o i ............... " 487'e
No 2................- 450

No ' ................. " 419's
No 6................" a75

do, textra .... 'go
capa 701 Il .... le

Sc 3* 5 I .. 264 1 et 2 " .. %
zgscompte: pau quatité l'uns tonne su

nes seul livraison lOyP. c. et Poux quasi-
lités moindres S P. 0.

Bouloe» et Noix
Boulons à oliue Ncway, s P.CSS..

s 4 cués 4.) J p -.
4 Il ordinairs, 6 OP.C.

Il 4 machine, O0st àP.C.
flre-fonds 70p. o.
Bmoun à 1isee, 65 et S P.C.
BIane de boulons, 60ut 0P.C.
raltEls, 60 et o~c
BoulOns itoharue, Otê.
N@934 OUrrée, moLns8'Cde la liste-
Noix, hexagoes Moins 8%0 de la iâse
BoaloUeà lese O8po
Boulons tpls,O e %p.o.
Noix- nu lois de 50 1h, 'se par lb extra;

pour motusde 60 lb, 'scexa.-
Briques rétractaires

Escesise.......le mlle 1? 00 92 00
AnglaIse.........." 16le00 22 00

Broche
Adgr eu pour embouteillage, motela-

lais, cnnattes,eOb., 17% P.C. gur.la
Cuivre I#R ..n..e...............SOP.

epper (CUIvre rouge).......... 8
Broche glvaniséW"

~No &5........... lelO 1 87bo30
048 .......... " 316
9.............. 2s0

'f10............." 390
kil ........ 325
"12.............. 8 205
"18........." 4 275
id4......... " Il a75

Il15........ 42,5Il1e.............." 44&50
"17........ 495
si18........." 20

Poli, Br&lé et Huilé.
NoO à9 ........... l1o0De 250

44 ?o ...... 2 50
teil .. 263

44 il ........ 270
I la ...... 280

te ...... 890
et ...... 805
Sc16 ... ... 820Brulé; P. luu..100 bu 56 700

moin" 10 P.e.

A fein, au acie Nos la, 18's et 141
cOupée de lonngeurs, *§o. 20 p. c.

su la liste.
Breehe barbelée

Galvanisée........... le 1001Ibn 2 80
"4 Plata twist.. Il 2 80

os f.o.b. 3leveland, S2.67's les
100 Ibopour moins 'unochau et $2.45
pour lot l'u Char.

Broquettes. cous, etc.
Broquettes pour boite à fromage, bleuies

85 et 12's P.C.
" alise, noires et étamées 85 p.eo.

en brl, 40 P.C.
coe :lue60no. 80 P..

". si uèdes bleues et éta-
nsées, lcos 80 et 10 P.C.

tquea ter arne eu. as P.*..

Clousde tonelor.. 40 P.C. sur la liste.
Cable, eto.

But anila,....Base lb. 014's
Britlasila . "l . 012
Bisai..................l.4 01li's
L'athyarmple... Il*. , C i

jute................" 44 4 0 08
Coton.............lb. 014'stàOlS15

Canistres à lait
40 P.C. de la nouvsle iste

Carveues
l.ob. Moninéal, Touto, Hsmiltc, Iton-

des, Bt-Jean et Reltax.
44 Ir- " 460 0 00

:: 48î 0 25008 0

Chain"s
8-16 No 6....100W 1b1lis
8-10 gxaot ô ... 100OO
U-151u11i4........" 950
% exact a........." 900
- .......... 7505-16 ............. "4 500
7-6.............." t 410

's .......... 4 400
l-18 ............. " 86a85
................ " 370
a.................... 80
.......... a8551................." 8 50

Be lot le Char 1O le moins.
chaises à vache .......... esoe. 409 .C.et fermant su dehors .... 85O pe.

Jack Chain en acier, simple et
double..................ex. 40 P.C.

jack eha" s en ivre, simple et
double ................. ex. 50 P.0

Chaudiéres galvanisées
Patronuferln lad,. 2 90 2 49 2 80
cuvettes galvanise.. 0 00 O 00 O 00

ciment
Alméri.c...in . baril 220 240

Canadien Portland...190 2 26
Anglais ...... lie

Belge " 170 19
A llead 9 2 25 litsHydraulique Canadisu,.. 135 14l

Ciseaux
B.A W. nioeflesme. 0 P..
oymous'. esc. 30 et 10 p.e.

Cisleaux de Chailpentier

Bookent, Wramlng à lmm«

Wsrnock470 P.
P .àW, exila, 0 etS6P.C.

Clous à cheval le0
No 9àt4 ............ parib 0 2

'I .................. "g 021
"7 .................. "4 024................. "t 021

Beoomyte 40, 10etT's P.C.
Botes M01 beChaque.

Clous
01~u ià cheaaL

No?.............lOOIb&W2100
No 8..............U2800

No904» ......... "I 2100
Mecopteô 5P. c. le quai.

57 % p. o.le quai.
Babu es 1c lb., 's. net sutra.

C0os. coupUà Chaud.
l.o.b. Montrési Toronto, Hamilton, lm-

don, HL&aza etflAJeax4 N.B.
- Prix de base $2.40 par lot de obas
$2.45 pcur moisis d'un Char.
Ce 4'stào6PO&....100bu, 245
à's4 à«....." I 2

le ..... a
1%e't useI .....

.. ...... lIli e.

Tole Galvanlise
"QUEEN'S HEAD", la meilleure et la plus durable.
"FLEUR DE LYS", ne le cede qu'a la "Queen's Head."

Cha.que feuille des deux menques, paidaite-
mont garantie.

EN VENTE CHEZ TOUS LES MARCHANDS DE GROS.

En vente deam les Arniae asnaVronte n gros.

CO0UTELLERIE

4~< '"RODCERS"Y
In'y en a pas de véritable sans cette

Marque Exaot.

JAMES HUlTON & CO,, Montreal.
Seuls Agents poux' le Canada.

Nous invitons leu pro-
priétaires de moulins à
farine, de moulins à scieý
et autres de noua faire
parvenir leur adresse et
nous leur enverrrons par
la malle. le catalogue et
un échantillon de grilan
moulu par la moulange
Champion, modèle 1902
Aucune autre moulange
n'égale la "CHfAMPION,
pour moudre à perfection
et le plus économique-
ment possible, toute
espèce de train.

S. vossot &Cie.,
Seuls manufacturiers,

JOLIETTE, P.Q.
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Cota là Asr. îos 895

Il........10. 865 1
II l ...... 4 aos

Cloua à quarts.

i pouce...100 lbk a go
1' Pt l ... 4 a8os
Vaél à 4 8% t ... 40
2 631, si ... ' 816

a à 6 '... " 8. 4 a05
0" da'acier 1eo. en sa.&: ~~st>toitura10 Ibo 6 80

Ctous de broche.
Pc0b. montréal aua Toronto ai-

ahlt0ULomdoa,ara=LOrd et Sten
N.B. IV O.b. HalitaxL lu ots eO has

d'al b~. au nChar $2. 40 et petroins

i po-s 9.o1, prix net. 100 Ne 870
1 PoI o là a,"4lit Il No1 id a 810
1', 4 Rois '4. '4 288

%82' Nol, 10% 24 60
8 NoO "0 4 960

8%et4 950
S es ôpouces 24 . 945
Unl eivrs5 O. eur ta lie.

colle
communes...........Ib lt0osés, 00
rehemdal .......... 011l 012

Bianche extra..........O0 18 020
981112 ................ 0922 080
0000011 ................ 019 020

Corda à Chaesin
3S et§ la lM.

Coudes
Bonds pour tuyaux poils...dos 1 S0

64 ordinaires. Il 1 35
couplets

utyre, net car l a liste.
Ponte I. P., 00
Acer, $5, idet 2Ig c

Bullnrzed 70 ti-V.0.

Couplinga
Rx. SOts.. MurlatBête. F.e.b. Montréal.

Courroies
Extra,. 60, O etS ôP. o.
Standard, 10 P..
11o 1. 70eti lu .0.

Couteaux à Foin
60, et 10 P.O. dela liate.

Oalaaiées......100 Ibo a (0nies .................. ' .. 80
crampse pour net à clôture 40 P.

Cramupes de Jalousies
Toutes grandeurs.... 000 000

Cuivre
Un lingot............. lb. 15', O 15%
sa Ebainet en fouinae,14 à 0 o.. 10O ..
Feuilles dure 2 a4 ... lb0 22 0 &
Tube Base...................l niO 23

£nolullle
Wrtgbtle8Iboeet plus ..... Il O Il
Biay auddsu 80 Ibo et plus ... b Oé 09%e
Brookas80 Iboetplus .... litO 09 010

Equerres
Fer ira498 ............. ados 2 45

Il 494..............." 25
Acier 60. 10 et P.

Mtain
Straits .............. lb. O 88 O 32',
Lamb and lir-
Lingote ô 6et 28Ibo. par ni 0 00 000
En barre la extra.

Ectoupe
Navy ............... te0 100 Ibna 560
Il. S.1avy................ 600
1'lubers .............. ' 3 95

Efliers
Acier et galvanisé, 45 P.O.

ECxtoenson
Clark, 40 p..

Franaux
ColdBtlsat No 2............. dos 7 00
Wright No 3........... ,...... .. 8 b
Ordinaires ................ .. 4 00
Dabbordo.3 ................ 900
NoO ....................... ' S. 75
Pointurés SOC extra par don.

Faucilles
60, 10 silo P.C. deola liste.

CoFdages, Ficelle à Lier, Ficelle d'Emballage
DE TOUTES DESCRIPTIONS

Hanulacturdes par

OONSUMERS CORDAGE C0RI
MANILLE

Cable,
Corde à noix.
Corde à ballots.
Corde à foin,
Corde à peaux,
Corde goudronnée,
Cordes à lignea

dormantes, Etc.

RUSSE
RuIlle goudronné
SPunyarn goudronné,
Lîgea dormantoa

goudronnés,Corde h VoIle3.
Cordea deJardinier*. Etc.

LIMITED

SISA?
Ca bis,
Corde à ballota.
Corde à foin,
Corde à peaux,
Corde fibriquée à

la main,
Corde à pulpe,
Corde à papier.

Etc.

JUTE
Corde à matels,
Corde à écorces,
Corde goudronnée
Corde à cloches,
Corde à liousa,

Etc.

EMPAQUETASE
RUSSE - ITALIE>INE -JUTE

Cordes à lattes, marque I Lion."
Cable de transmission, IlRed Thread."

Ficelle d'empaquetage et Corde à Matelas,
Corde de Chanvre Anglaise garantie pur manille,

Toutes les marques favorites de PUl à liens.

Fauix
Guaranteed............ ladon. $1 0 00
tilver 515.1 Grain scythes ' 9 60

cent Steel Grain sye. 8 60
nicelalorOoncave ..... 7 50
Flue lndit Steeli..........' 7 2à
Clipper scythes ...... 150
Bush Scythemo ........ 60
cciastteel .................. .. S1 50

F1erbiano
Ae charbon - Allawaya ou egai

Bt.
le, 14 K20,buss... 460 4 75
X. fttra pst Xet naoci@. 078

(oui"@ de 1192 feuIC sa,
108 Iba, nit).

Au Coke - LydbrOok on égal
IC, 14 x 0,baae .... 49 4 50

(Csasse de 112 foulles,
108 1ba, naet).

Au Charbon-Terne-Dean ou égal
IC,20 x 2 ........... 750 7 75

(Catme de 119 feuilles,
210 Ibo, net).

Feuille§ Fsrblano ponr bouilloire.
(caisse de 560 Ibo). tatb
lx, 1 l 60l, gangs 26 0 06 O0OS'

Fouilles étamées
72 z80 gangs24 .... 007 O O07,

26 .... 0 07%, 008
28 " 8.... 008 008',

Frer et Acier
Fer marchand, barre 100 tbs. 0O0 200
Fer fini Il" 000 2925
Par pour fesàheval Il 000 2 25
Fsuilt rMnlîua 3PoefBas. 2se
Acier à lieuBe ........... 9210 2925

'4 bandage .......... 220 2380
S mcins..................a co
.~Pince...............9260 290
'4 ressort ...... .......... 8300

la lb
9ti OuIT.PFirthàOo. 8121, 013

.Jeeap ......... O0 O 111
Black Diainond et

IL C........008 011
Siandereon . O O 08 O 12

Frers à Cheval
F.O.B. Montréal

No 2
*t plus.

Légersetpsant..le qrt 3 65 890

MONTREAL

Lorsque vous desirez avoir

LES MEILLEURE. . .lI

Courroies deI
Transmission
Obtenez nos prix pour, nos

Courroies do Transission en véritable Cei
tanné au chêne

La S8n LAWItENCE SuCGAi REF INING Co. vient.
.justement (l'acquérir de nous une courroie de
36 pes, 3 plis, la courroie la' plus massive. au
Canada.

D. K. MeLAREN,
751, rue. Cra.ig, et a e MONTREAL

Fer A9 41le

Peatherwslght Nos O 4 ......... S &SS
PmoIl To wslgbt IlNOSO0éà4. . .. 660
Pmi sasorti@ de plus d'une grandeur au

bairl, 1o pubaril.-
bari, lcoxta y. 0. R. mont sel

Naverallp sé fer, le 100 Ib .... 12 2l0
44 en acier Il....1500

Fera à repassier
Un aiots No 58...........lasel 0 70

" NoSON. W.P .... Il O 72

Fers à aoudeé
1, 1% lb..................1la1h 09
9 lbn stiplan .................. 0 27

FoRtes
Carron......ionne.. 21 50 2200U
Calder........ ... .. . 28 50 94 00
Cambres ...... .. 0000 0000
Glengamnock ... .. 0CO00 00 00
summerbs...... .. 291 50 22 00)
Utdland No 1. .. 0000 0000

se No 2.. .. 000 0 Go0O

Frourches
A foin, fumier, etc., 60 p.o.

Garaitures de Cauistrea à liait
25 p.e. de la liste.

Graiss à Roues
Ordinaires.....la rs ô 75 600
lére qualité ..... ' 1800 15 00

Grates
Jardi, Mortier, sic., 60 pc-.

Huachettea
Cuaadlu, 40 à42 9.0.

Hierminettes
20 p.0. d'lescompte.

H3uies et divers
Hune desCatorzEst lndianlb O 7', O BD*

Commerciale Il 00 OS9
15 gallon

Huine Bamoral .... ..... 000 0 d0
Huilede Momeu........... 08 O6 40
Huilsoe pr. o os , 20Huile depied@ dseu..O 00B 090
Balede loup marin raff O 6

té palie O0 15 O 680

- ------- --
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Halle de lin Omo. net euh> ) 00 O 5
nulle de lin bouillie .... e o0 0 60
ESU. de Tébon.t ne Il O 73 0 75
Goud.run ...n.. bi 0 j0 4 60

0oaltar ............... 1 000 400
Piteh ................. 4 000 100

Instruments aratoires
60 p. o. de la Ilt.

Licous
Cable s .......... ados 00 0 1 15

's 0.......... 4 00 0 000
4 alin..... 0 00 0 00

cur 1 Poe ...... 000 390
.9 1%poi ..... 000 460

JaveUt ...... ...... " 000 2 40
Limes et Râpe@

010W, 78 p. e..
Ula Ir latnond 03, 10. et5 .o.
Great Western Io0 et loP. e.
Amadoi.a75 o.
G. Uamtn auir b. 76 P. e.
ilst a, 7'1, 10 et 10 p e.

Aronde 7N P. o.
borner et Font, 76 P.Ce.
MeClausen, 70 et6 pco.
lit lier, 00, 10 et 10 p.o.

maueos de Vanix
0 p. o. dola Ilats.

Masil
no seauxan btl........... 100 Ibo 1 80

a. moins d'un bWl 14 96
Voassn bri................. 2 10

à. qrtde100eou 200 Ibo 2
Cailetetode 25 Ibom........." 2 220

moine le.0...... 2 70
12 moin ..... l..... 2 76

Milehes de tarière@
OllMOUr60 et ô pe.

Rockord.60 e 11)P. i4.
Jennlng'se Gen., Dot ur la lie.

Mèches de Lampe
60 P. 0e dla lu.

Mèches de Vrillrs
Clark......................0 or 090
Dtamoud.......... ........ 1 00 1 60

Métal Anti-FPriction
0ndem A...............la Ilb 0 27

............... 021
O .................... 0 IlleMagnolia ............... . .~ O 25

lritouleu Mail l...........O 022
Srises Smelitng Worka

lmingennine............O0 45
Dso...................O 021

Spéciale ..................... ::o 25
Almminum 99 p. e pur Syracuse, o 60

PRIX O >URAI<TU-NOUYUUAL. 9 JTn..,,. 10412
PRI I 4UAT-OVA uLnrjn

Meules
2 pouesa, 40 à 200 lbo... la tonne 20 00
1la tI 1% lsPoucs 4àà200 Ibosla

tine..................... 24 00
Mouls à Viande

Ainéricala&...i... ce60. 1 25 ô CO
Allemands..........'I 1 25 Io

munitions
CaPI B Dom. le mille, net, $1.46.
Cartouche. Amer B. P. le mtille, moiSi .7b

Il ominlon IL F. 60.1 etôP. e.
0. CP.30 p. 0.

Il OpcxBeIl PO. c~~Amer 4 4 .
O.P. Sportiog, aJout4r p. c.&la lIis.
Cape B. B. Amer, 40 p. o.
Cariouo"lc blanches lrrap-26 p. 0.

chargées Trop Se p. e.
euivre 66s p. o. .

Cartouches chargée. canadiennes:
Poudre n oire 12 gauge, le mille $16 00

Il Io le ' ' 16 00
Il blancbell2 I 44 20 ai-

Cape àcatouches Dom. 80 P.Ce.
Nipples

Ex. 701p. a. sur la listi.
outils en bois

Etablis, 60 P. cl la1 liste.
Igensbier, 40 p c. de la liste.

Papier à Bâtiss
Jaune ordinaire .... le rouleau O 40
1toir Il ...... 6i
Goudronné............le 0100%lb 1 85
Papier àtapis... ..... .la tonne 45 00

.6 à ouv. roui. 2 plia 0 00 090
'4 '. 4 * Syli 0 00 1 16

Papier Sablé et Emeri
Dominton fitni, 47' leP. e.
Sablé B eti., 40 et bP o.
Emeri, 40 p. 0.

peintures préparées
Pau................le ga91lon1 1 25
Seconde qualité ......... i 110

Peintures on huile
Cazisi a de 25 VA lailb

Bouge vénliien...........O 0 O 00Ja ne brome.....O 000 0 GO
Golden Ochre.::..........O 00 O CO
Vert Impérial français. O 14 ô 16

cOULBUES 100 pu
Blancede plomb sc....600 7 60

Rouge de Parts, Red Lfad. ô 00 ô 60.. Venise, anglais ... 1 0O 2 00
Ocre jaune.............. 160o 200

B.rouge .............. 16 i ai 0e
Blano deéruse ........... 060 O 66

Pentures
Jalonsle Parker, 60 et 10 p. e.
Pesantes en T etdrap, ilpcala th O 06

6 0 b0l;

*~10 eipluslb 005
Légfères en T et etrap, lia. 10et2', P. 0.

Pentures à gonds
Oàl10pouet ..... ýe10lbo 4 60

12 pouces et pl580
Pierres

Waabîta.......... la lb 0 00 O00
Hlndueln ........... 04) 00
Lit rador ............ 000 000

Plaines
Voiturier, ( 0 sil 1. e.
Charpentier 70 p a
"Laques d'aoîorJpour Bouilloires
Z4 PM............. 260 2 60
3.16................. iSO 270

sa iplus......2 to 2 60
Plomb

SauRmonsL....100 Ibo 3 60 3 76
Barre@...OU 0 04

Il 004', 004di
Tuyau, eue 30 p. c. sur la liste.

Plomb ao ehasse
Oruinaire ............... lb.Io 00
ch'illed .................. 4 7(00
Bluek §$al................4 7 60
Bail ..................... ' 800
Moins 161 PO P. o bl., Toronto, flamilton.

Montréal, London, St-Jean et Halifax.
Poids de Chasse

90014oB&a..............e100 lb. 2 05
Ordinaire..... ....... .. ~ 1 60

Poignées de Godendard
S. il D. No S .......... la paire O 00

No ô............." 0 00
No 6.............. 00on

Bornion.................1 O020
Poudre

6. 8. Sans fumée Shot Su 100 Ibn
oIuolut ....... ....... la Ibo O08

1000 Ibo ou pius .......... .. 0 180
net se jours

Râàteaux
Acier et fer mallédable 60p.0o.
Boit 25 P. e.

leivets et Palatre.
Rivalsa en fer, noire et étamé§ 60 et 10 p. e.
Polaire§ Cuivre, 110 et 1()P. e
ftira le. Par lb sur rivets en fer peur

boites carton saIl.
RIT' ta en cutivre 46 P. o. et en belte. de

earton 1lo. extr, par lb.
Roulette. de porte de grange a

lotdo.l Ipaine
Acier.................. 000 000
stearus, 4 peu........ .. O GO 000

Lâ 6ce--ôPe...........00 000ooi

Noi I 6% 0pd ... 0 00 000
Nol 9 fld.....000 000

Rail Loe.... laltd 0 00 000

Egoine.Dfston, 12',p. e.
a. et D., 40 P. e
Godendard Dission le pied O 85 O 66

94 IL etD., 86P. .
Serrures

OanD&Menum 40 silo p. e. de laliste.
Bogle, bo0p 0.

Soudure
serve laet legarantis ...... Ib 020

4 44 commerciale..... lb 1
Plnie.......................*0 18

Soupières étamées
40 p. o. de lalotie.

Tarières
zoe. 60 et ô p.ea §tnr)lIle.

Tôle d'acier
Neon 0à2O ... loust 2 26 976

Tôle galvaiséa du Canada
Dominion CrOwn, 52 feuilles. $4 60 à 4 76

60 '4 4 76âils 0
Tôle galvantsée

100 Ibo Queeu'm
Comet Amer aead

le Gà 2 ........... 000 1576 386
22 a24............ 875 400 400
26 G............... 400 496s 4 26
28G .............. 425 450 dao
28 G américain équivaut à Se G anglat

Fleur de Lys
160 ....... 1........ ... ....... 3Se0

.2àu8.............. 75
26 .......................... 400
28 .......................... 426

Tôle noire
18 à22 gangs.....Ce 0 00 424 ......... 000 2 40
26 00...... 05t6
28 4 ....... 000 2 66

i ~
H. BEBERT 

ÂLF. JEÂNNOTTE

BROCHE DE CUIVREq
pour

Lignes de Télégraphe,
Téléphone,
Trolleys,

et Tra.nsmissions,
Ronde,
Carrée,

et Rectangulaire
pour

Machines électriques.

BROCHE DE LAITON
-en tous genres

et
pour tous les usages.

BROCHE UNIE
Recuite,

Recuite et Huilée,
Etamée, Cuivrée,

Clous de Broche,
Articles eu broche polie,

Vis à bois,
Petites chaînes,

Crochets porte- chapeaux
et habits,

Clôture de Poulaillers,
Crampes pour barils.

Stores, Lits.

Broche Galvanisée
Broche barbelée,

Crampes unies galvani-
sées pour clôtures.

MANUFA&CrUREE PAR

Dominion Wire Manf'g Co., Ltd.

Bureau princ>ipal : B&IBBO TNCLS IOI(RBAL
Téléphone à grande distance dans tous les départem.finte.

FERS, IL

]Ferronneries et Métaux,

Outils de toute description,

Serrures,

Coutellerie de Table et de Poche,

Brosses en tous genres,
Jouets,

Articles de Sport.

Le H. HIEIBEHT
Ferronneries et Quincailleries en gros,

297 et 299, rue St- Paul, llontreal

dfflýý

-------------------

L H. HEBERT ALF. JEANNOTTE
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.................. " 0 Ï0
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41 *so ............ 000 4 0
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.M..................675
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Grantens. fto bots, le gai ... 2 75
Mapie Lest Ooacb enameha:
Braudau 1, $1.20 ;2, 70e; 8, 40o chaque.
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ds81435 do do do
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00 00
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0n000 24 00
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2400 2800
82 00 se ce

do........1860 2200
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CHASSE~ ET PECHE
Maisons de Campagne Il11

C'est maintenant le temps de faire vos arrangements pour
la saison d'été. Pour $25.00 vous pouvez acheter un

beau site pour ue mai
son de campagne dans la REGION DES LACS dans le
nord de la province de Québec au milieu des LAURENTI-
DES, 15oo pieds au-dessus du niveau de la mer.

LE CHEMIN DE FER?

Le Grand Nord du Canada
est en voie d'ouvrir un nouveau pays: une heure et demie
de MONTREAL, quatre heures de QUEBEC et d'OTTA-
WA, onze heures de TORONTO, Etc.

Pour plus amples détails, s'adresser àt

Guy TOMBS
Agent Général du Fret et des

Passagers,

QUEBEC, Can.

I %, 1 DEMANDEZ PRIX ET CATALOGUE

Ta oglefoot
Papier,- Glu à Mouches

Scellé

Les mouches répandent la conta-
gion et le Tanglefoot prend la
mouche et le germe qu'elle trans-
porte. Il est fabriqué d'après des
principes scientifiques. Le papier
est imperméable. Il dure long-
temps. Il est employé dans le
monde presqu'entier.

àw

Rivieres,
Lacs et

~Montagnes.

UN ARTICLE DE BONNE VENTE

APPAREIL A TOASTS A SAZ DE FAIRGRIEVE se déal
cents. Le seul appareil à, Toust fonctionnant au gaz, à lagazoline, Ou sur les Poeles à huile à flamme. bleue, sansdonner (le goût, ni de senteur. aTI1e Fairgrievo Man'fg Co.,295 Colloge St.,Toronto.zvanohodosE.U -. 29 jeifrs-i, Ave., DETROIT.z

ci
0
cc

loi

w

Prix de détail. Bois durs
Pré» 1 à3 pouces la M.......................... 2200 3000
Maeair 1 4 ouées do.. ...................... 2000 3000
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N"«bëdre là 2pouces ti .......................... 35600 4000

06wr1à4 pouces do..................... ..... 500 7000
MM sbu» àt pstées do .......................... 2000o 3000
Chocse à 2Pou*asrsud do .......................... 4500 5000
Chi"lé 1 ous2 blanc do ..........................04000 71000

bine do .ur.d........................ 10000 125 00
pin Bois de Service Prix en gros

pou sirtpshllplng cu oàlepieda leuM. Si ..... 1 180
1 k, lé t pouasshppng colt de do ........ 1550 1058Scfslusde de ........ 1800 21 00

ml t".cOs do -u do do ........ 2100 2800
;;o ~uaeulté6mwarade do d..... 00 30
ne1% et2 fé do de do........: 26050 3050
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IjUstps de 6 i d. ........ 850's 10 5

1 omUoiNO 1 do do ........ 1200 1400
l1'usat2pc do de do ........ 1250 1450

pouces do do do ........ 10 00 12 Odo do Nol2 do do ......... 7 00 800
Epu- a opfuno cuil Sà 9pied@ do ........ 1000 1205t

1', 1' stpusmi .11 de do ........ 1000 12 G
pouces il u do do ........ 1100 1800

1,1 'qlauet 2 Pouce§qualité marchande do do ........ 1400 1600
pruk e-1, 2et 8pouces do ........ 1200 1400
0olmbr..sm pin2 ,3 E3 etSz 4-auz chars do ........ 1100 1a300
Lats-iére qumllté le mille do ......... 0 00 800

2éme do do do ......... 0ON 2 50
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De la semaine -terminée le 27 juin 1903.
MNTy1RKAL-EBRT

Quartier Lof ont aine
Rue Mentana, Nos 161 à 171. Lots

1211-69 et 70, aved maison en pierre et
brique, terrain -50 x 106, supr 5300. Ovila
Terrinuit à Jos Philippe Lamarche;
$11000 [58090].

Rue Sherbrooke. Lots 1213-6 à 8, ter-
rain 75 x 94 d'un côté et 97 de l'autre,
8upr 7161 vacant. Treffié Berthiaume à
Victoria Martin épse de Napoléon Deslau-
riers; $3562.50 [580971.

Rue Cherrier, No 137. Lot pt N. B. 1203-
133 pt S. O. 1203-132, avec maison en
pierre et brique, -terrain 21.6 x 120 supr
2580. Zotique Renaud à Caroline Ter-
roux; $6000 [581011.

Rue St Hubert, Nos 302 à 312. Lot pt
N. O. 1195-9 pt S. E. 119,5-10, avec maison
en pierre et brique, terrain 24 x 90, supr
2160. La faillite Lambert & Fils à Virgi-
nie Terroux vve de Jos O. Joseph; $5000
[58104].

Rue St Hubert, Nos 314 à 388. Lot pt
N. O. 1195-10, pt S. B. 1195-11, avec mai-
son en pierre et brique, terrain 48 x 90,
supr 4320. La faillite Lambert & Fils à
F. Almanzord Langlois; $5050 [E8l261.

Quartier Papineau
Rue Ste Catherine, No 1200. Lots 434-1

et 2, avec fondation on pierre, terrain 57
x 107.6 d'un côté et 107.4 de l'autre, supr
6123. James Eugène Wilder à The Bankt
of Montreal; $10000 [58103].

Quarti~er igt-Jacquea
Rues des Commissaires, No 135, et

Montcalm, No 2. Lot 30, avec maison en
pierre et brique, terrain 82.9 x irrg, supr
5665. Louis Laframboise à The Canada
Paper Co., Ltd; $4000 [581061.

Rues des Commissaires, No 135 et
Montcalm, No 2. Droits dans le lot 30,
avec maison en pierre et brique, terrain
82.9 x Irrg, supr 5665. Maurice Lafram-
boise à The Canada Paper Co., Ltd; Pas
de prix mentionné. [581071.

Quartier Rt-Laurent
Rue -St Laurent, Nos 906 et 908. Lot

11-28, avec maison on brique, terrain 25
x 92, supr 2300. Frédéric Michaud et Alf
Lambert à M. Jos. Elzéar Drolet; $3500
[58116].

Quarti er St-Lattis
Rue Montée du Zouave, Nos 21 et 23.

Lots 746-28-1, 746-27-2, avec maison on
pierre et brique, terrain 29.6 x 83 7-10,
supr 2496. Emery Lespérance à Caroline
Terroux épse d'Alfred Dubord; $9750.
[58102].

Quartier Ste-Marie
Rue Poupart, Nos 203 à 207. Lot pt

1-u2-29. 30. avec maison on brique, ter-
rain 29 x 78, supr 3042. Michael Grace à
Jos. Elzéar Drolet; $2300 [581101.

Rue Poupart, Nos 203 à 207. Lot Pt
1362-29 et 30, avec maison on brique, ter-
rain 39 x 78, supr 3042. M. Jos Elzéar
Drolet à Adolphe Gagnon;, $2F00 [5812e].

NONTREÂL-OUEST
Quartier Ste-Anne

Rue Centre, Nos 148 à 152. Lot 903 Pt

.LA

rrovldont Savino LuÏ
ASSURANCE SOCIETY of N. Y.

LA MEILLEURE COMPAGNIE
POUR LES ASSURÉS ET LES AGENTS

Les agents habiles et les personnes re-
cherchant une position rEnumératrce
peuvent s'adresser au bureau princi-
pal ou à aucun des agents généraux
de la compagnie.

Bureau Principal pour la Province de Quebee:

185, rue &t-Jacques, -- MONTREAL.

LE RAPPORT

du gouvernement qui vient
d'être publié établit que les
affaires nouvelles payées de
la

CANADA LUFE

au Canada pour 1902, sont
plus considérables que cel-
les de n'importe quelle autre
Compagnie du pays.

La Western
Assurance Co.

C.mgal d'Amuruce conre le Pou et sur la Marine
INCOMPOEENC mm lui1

CAPITAL - - - - $3,0(0,000
ACTIF, au-delà de - - - 3,38M.718
REVENU ANNUEL, au-delà de 3.M3.035

BUREAU PRINCIPAL: TORONTO, Ont
Hon. Gnco. A. Cox, Président

J. J. Kmo<r Vice-Prés. et Directeur-Gérant
C. C. Fos'ruut, Secrétaire.

Uueuvnale de Montz'4a1:
189 Pue isalnt-Jaequ..

RBn. Biounxz Gérant.

RouTE3 & CEARyLT0N, Agents dela ViDei

Mokrthur, Corneile & Cie
Importateurmet Tabrioean de

Peintures, Huiles, Venis, Vitres,
Produsits Chimiques et Matières
colorantes de tus genres.

Spécialit6s de Coiles-fortes
et d'Huiles à Machinerie.

DEMANDIEZ NOS PIX

810, 812, 814, 816 RUE ST-P1AIL

887, avec maison en brique, terrain 43 x
194.8 supr 8370. Dame M. Elizabeth H.
Chevaudier dit Lépine épso de A. O. Mo-
rin à Mde Herminie Valiquet épse de Iii-
dore Fortier; $9000 [137947].

Rue Murray, Nos 31 à 45. Lot 1475,
avec maison on brique, terrain 97.6 x 79.
Denis Coghlan à Wnx. John Wells & John
Cunningham; $4525 [137948].

Rue Dalhousie, Nos 46 et 48 . Lot Pt
1493 pt 1494, avec maison on brique, ter-
rain 40 de front, 50 on arrière x 99.3 d'un
côté et 25,9 de là 72 do l'autre; 1 do irrg,
supr totale 5525. David W. Campbell à
David Campbell; $4420 [137952].

Quartier St-Georgea
-Ave clos Pins, No 404. Lots 1819-14 et

15, avec Maison on pierre et brique, ter-
rain 48 x 100.8 d'un côté et 89.9 de l'au-
tre. Henry Reinhardt à Edward Louis
Gnaedinger; $12500 [137942].

Ave des Pins, No 400, Loîts 1819-,18,
1821-1; 1821-2, avec maison en pierre et
brique, terrain 24 x. 89.9 d'un côté et 88
de l'autre, supr 2133; 1 do 24 x 88 d'un
c'té et 93.6 de l'autre, supr 2178. Henry
Reinhardt à. Edw Louis Gnaedinger;
$15000 [137943].

Quartier St-Joseph
Rue St Jacques, Nos 430 à 434. Lots

850, 853, 854 et 855, avec maison on bri-
que, terrain 126.10 x irrg, supr 4127.
Dame Mary Ann McGoldrick vve de Jas
J. Kavanagh et al à John James McGold-
rick; Pas de prix mentionné. [137946]. -

Rue Desrivières, Nos 9 et il et ruelle
Desrivières, Nos 6 et 8. Lot pt 716 pt 716,
avec maison en pierre et brique, terrain
18 x 30.4; 1 do 31 de front, 30.4 en ar-
rière x 77-. Guillaume N. Ducharme et al
à The Queen's Hotel Ltd; Pas de prix
mentionné, [137950],
HOCHELAGA ET- JACQUES-CA&RTIi7R

Quartier Hochelaga _
Rue St Germain, Nos 120 à 124. Lot 50-

30, avec maison on brique, terrain 20 x
88, supr 1760. Zoel Gagné à Wmn. Hing-
son; $1600 [101583].

Quartier Bt-Denis
Rue Lagarde, No 5. Lot 1-2 Indivise

255, ave maison on bois et pierre, ter-
rain 44.9 x 36.6, supr 1633. Ernest Mar-
tel à André H. Gendron; $200 [101549].

Rue St Hubert, Nos 1789 et 1791, Lot
7-448, avec maison on brique, terrain 25
x 87, supr 2175. J. B. Nap. Chabot ô, Oc-
tave Aubé; $100 [à réméré]. [101571].

Rue Huntley. Lot 8-634, terrain 34 x
100, supr 3400 vacant. The St Denis
Land Co., à Hector Chartrand; $428,40
[101578].

Rue St Hubert, Nos 1789 et 1791. Lot
7-448, avec maison on brique, terrain 25
x 87, supr 2175. Octave Aubé à Pélagie
Hotte épse de Alphonse Lecavalier; $300
[à. réméré). [101594].

Rue Boyer. Lot 328-500, terrain 25 i
100 vacant. M. Jos. Elzéar Drolet à Al-
f red Lambert; $750 [101603].,

Rue St 'Denis, No 1209. Lot 162-184,
avec maison on brique, terrain 22 x 95,
supr 2090. Henry Nap. Lewis à Clarisse
et Geneviève Marcotte; $2000 [101621],'

Rue Breboeuf, Nos 305 et 307. Droits
dans le lot 329-177, avec maison on brique
terrain 25 x 80, supr 2000. J. B. Lespé-
rance à Home Guarantee Administrati4n
Co; Pas de prix mentionné. [101623].

Quatrier St-Gabriel
Rue Liverpool, Nos 267 &. 281. Lot 3239-

169, avec maison on brique, terrain 112
d'un côté, 30.8 de l'autre x 80, supr 5729,



LE PRIX COURANT

The Montreal Loan & Mortgage Co. à
Lud-ger Hamelin; $3067 [1016141.

Quartier St Jean-Baptiste
Rue l)rolet, Nos 495 et 497. Lot 15-630,

avec maison en brique, terrain 20 x 72,
supr 1440. Donatrice Dessert vve <le Be-
noît Cornet à Cêlina Rochon vve de Chs
Guimond; $1200 [101622].

st-Louis, Mile-End
Rue Mance. Lot 1-2 S. E. 12-16-10, avec

maison en pierre et brique, terrain 25 X
100. Frederick E. Walker à Alice M. Wil-
Bon épise <le Ths C. Bean; $4285 [1016041.

Rue St George. Lot 1-2 N. 11-962, ter-
rain 25 x 113.5 vacant. The Montreal In-
vestment & Freebold Co. *à F. X. Clé-
ment; $150 [1016061.

Coin des rues St George et Pacifie. Lot
11-963, terrain 47 x 114 .1, supr 5348 va-
cant. The Montreal Investment & Free-
hol<l Co. à F. X. Clément; $450 [1016071.

Rue Alma. Lot 10-1529, avec maison
en bols, terrain 32 x 70. Hon louis Beau-
bien à Jos. VaillancoLrt; $700 [10,16131.

Rue St lUrbain. Lots 11-646 et 647,
avec maison en brique, terrain 97 x 100.
Louis l'hll Bérardl à Napoléon Deslau-
riers; $4750 [101619].

Rue Ileaubien. Lots 10-1447 et 1448,
terrain 23 x 100 chacun vacants. Hon.
Louis llea:ibien à Adélard Poissant; $500
[1016241.

Westmnount
Ave Metealfe. Lot pt N. O. 261-8, avec

maison en pierre et brique, terrain 26 x
138. Mary Jane Taylor vve <le Thos MiI-
humne à John Stevenson Brown; $6426.85
[1015771.

St-Henri
Chemin Côte St Paul, coin rue Notre-

Dame. Lots 1703-155, 156 et 157, avec
maison en brique, terrain 35 x Irrg, supr
1806; 1 dIo 33 x irrg, supr 2210; 1 do 33
x lrrg, supr 2353. Joseph Martin à Napo-
léon Vallée; $8700 [1015691.

Rue St Jacques. Lots 386-118 et 119,
avec maison en pierre et brique, terrain
50 x 100. George H-. Harrower à George
A. Forbes; $6250 [1016011.

Rue St Jean. Lots 2258, 2259, 2262.
2263 et 2266. avec bâtisses en bois, ter-
rain 200 x 90. Jane Inglis à Wm. MeGie
Young; Pas de prix mentionné. [1016021.

Côte si-Paul
Ave Davidson. Lot 3912-273, terrain 25

X 119 vacant. La Cie des 'l1errains de la
Banlieu le Montréal à Narcisse Dupont;
$271.51 [101550].

Ave Maisonneuve. Lot 1-2 N. 3556, avec
mîaison en bols, terrain 31) x 131.6. Mary
Courley épse de Wmn. Hy Tapley à David
Hanson Brook; $630 [101599].

Verdun
Rue Claude. Lot 3405-533, terrain 25 x

112.6 vacant. La succession Daniel Had-
ley à Alphonse Martin; $225-[1015641.

Mont r<a 1-Ouiest
Lot pt 138, terrain supr 50 acres. David

S. Leach et aI à Henry R. Trenholme et
W. Ths Trenholme; $6000 [101576].

Sau lt-aux-Récol jets

Lots 228-681 et 682. Isaïe Bergeron sr.
aux D)ames Religieuses du Sacré-Coeur de
Jésus; $1950 [101579].

Lot Pt 213. Ferdinand Langlois dit Ger-
main à Isaïe Bergeron sr;$1300 [101580].

St-Laurent
Lots 641-3-17 à 20. The Montreal In-

vestnxent & F'reehold Co. à Herbert Wm.
Helliker; $300 [101609].

Lots 641-3-17 à 20. Herbert Wm Helli-

H ORMISDAS CONTANT, Entrpreeur PIA,
trier.,2 orue Besudr. Phono fE. 1177.

L R. M.N B2:,

No Mmre St-André,
Montréall.

.LE' V.&NIER,
Ancien élève de l'Boole PolytechnI-
que. Conatructlonai Civiles et Rai-
gleuses, Aqueduc%. Egouta, Pava-
vages, -:- 90 années de pratique.

107 rue St Jaoque, Montré&.

0. M. LAVOI&
Peintre .Déooeateur,
Peintre d'Enseignes
et de Maisons. :*

Taplulor et Blanohisseur,
No M1 rue St-Hubei%

l'elephone EBut 1419. Montréal.,

Tel Bell up 171

The (Jrescent Uleotric Co.
L6. EROUS8AU, Gérant. IIM Ste-0atherine

Installation de lumière électrique et dlhorloges
de contrôle électrique, téléphones pour entrepota,
cloches électriques, etc Beuls agents pour la

STAJIDAZD MIMCTIO TIXE 00.4de
Waterbuary, Cou&.

HAMILTON STAMP à STIENCIL WORKS,
HAMILTON, ONTr. H. BARNARD, Pao p.

C. H LeTourneux, prés. C. LeTourneux, vice-prée.
J. LeTourneux, se.-trés.

LoTourneux, Fils & Cie, LiniMte
Marchands-Ferronniers

259, 261, 263 et 265 RUE ST-PAUL
MONTREAL.

PRODITSa ONEIDA COMMUNiTy
LICOUS, CHAINES à VACHES,
Mains-de-Guide (Snape), eto., etc.

Toute 1-. grandeur%, tous les esWm peuvent être
obtetu de tout les Jeibers du Canada.

Fabrique: - NIAGABRA ]PAT, ,ont.

Ontario Silver Co., Limited
PIACARPý FALLS, Canada.

Manufacturiers de Cuilers, pour-
chettes, Coutellerie et Articles bu
plaqué.
Demandez notre catalogue et nos eotationa*

LOTS A BÂTIR
Dans la plus belle et la plus

saine partie de la ville

25 rue St Gabriel.

ker à Francis Samuel Helliker; $150
[101610]. Laie

Lot pt N. E. 179. John L. Galletti à
Hon. J. Arthur Boyer; $100 [1015521.

Lot 914-33. William Trenholm à Théo-
phile Jolivet; $675 [101625].

Voici les totaux des prix de ventes par
quartiers:

Lafontaine $30,612.50
Papineau .. .. .... 10,000.00
St Jacques .. .. .... 4,000.00
St Laurent .. .. ... 3,500.00
St Louis .. .. .... 9,750.00
Ste Marie.......4,800.00
Ste Anne.......17,945.00
St George .27,500.00

Hochelaga .. .. ..... 1,000.00
St Dents. .. ...... 3,778.40
St Gabriel .. .. ..... 3,067.00
St Jean Baptiste .. 1,200.00
St Louis, Mlle-End .10,835.00

Westmount. .. .... 6,426.85
St Henri. .. ..... 14,950.00
Côte St Paul ...... 901.51
Verdun .. .. ...... 225.00
Montréal Ouest .. 6,000.00

$156,491.26
Les lots à bdtir ont rapporté les prix

suivants
Rue Sherbrooke, quartier Lafontaine,

50c le pied.
Rue Ste Catherine, quartier Papineau,

$1.63 le pied.
Rue Huntley, quartier St Denis, 12 3-5e

le Pied.
Rue Boyer, quartier St Denis, 30e le

pied.
Rue St -George, St Louis, Mlle-End,

5 1-2e et 8 2-5c le pied.
Rue Beaublen, St Louis, Mlle-End,

10 7-8c le pied.
,Prêts et Obligations Hypothécaires

Pendant la semaine terminée le 27 juin
1903, le montant total des prêts et obliga-
tions hypothécaires a été de $71,800 divi-
sés comme suit, suivant catégories de pré-
teurs:

Particuliers. .. ..... $15,800
Successions. .. ...... 4,000
Cles de prêt .. .. .... 45,000
Autres Corporations .. 7,000

$71,800
Les prêts et obligations ont été conoen-

is aux taux de:
5 P. c. pour $800; $2,700; $4,000;

$5,000; $6,000; $7,000 et $10,000.
5 1-2 P. c. pour 33,500; $4,000 $6,000 et

$6,500.
Les autres prêts et obligations portent

6 pour cent d'intérêt, à l'exception de $100
et $600 à 8 pour cent.

TOUR DU MONDE - Journal des voy-
ages et des voyageurs. - Sommaire du
20 juin 1903.:

1. Journal d'un officier du Corps exp&,
ditionnaire de Chine. - 2. A travers le
monde: Exploration du baron Briand
Nordenskiold en Argentine et en Bolivie.
-*S. -L'expansion Coloniale: Dans les
Ports français de la Côte oUest-africaine.
- Comment les noirs extraient l'or à la
Côte d'Ivoire. -4. A travers la nature:
L'Eruption du Mont Pelée. - 5. Aux pays
Inconnus: Le SousmarIn et le Télégra-
phie sans fil à la conquête du Pôle Nord.
- 6. Conseils aux voyageurs: Le Collec-
tionneur-Naturaliste sur le littoral de
l'Algérie.

Abonnements: Union Postale: Un an,
$5.60. Six mois, $3.00. - Hachette &
Cie, 79, boulevard Saint-Germain, Paris.
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COMMUTION
CONTRATS DONNES

Chez G. A. Monette, architecte, rue St
Jacques, No 97, 2 bâtisses, rue Ontario, à
3 étages, formant 3 logements et 2 maga-
sins. Maçonnerie N. Guilbault; Charpen-
te et menuiserie, Mercure & Leblanc;
Couverture H. A. Brosseau; Plombage
H. A. Brosseau; Chauage H. A. Brosseau;
Brique, Rochon & Bousquet; Enduits Jos
Chamberland; Ouvrage en fer Phoenix
Bridge Co. Propriétaire Alfred Binette.

Chez Jos. Sawyer, architecte, rue St
Antoine, No 376a, une bisse avenue Es-
planade, à 21-2 étages, formant un loge-
ment. Maçonnerie Alph Charette; Char-
pente et menuiserie H. Forgue; Couver-
ture Lessard & Harris; Plombage Lessard
& Harris; Chauffage Lessard & Harris
lirique E. Lapointe; EnC.uits Décarie &
Fils; Peinture et vitrage Navert & Lalan-
cette; Ouvrage en fer Dominion Bridge
Co; Eclairage électrique N. Simoneau.
Propriétaire H. Godin.

NOTES
M. G. A. Monette, architecte, demande

des soumissions pour une addition et les
réparations à faire à la bâtisse du Herald
situé rue Craig, dont l'Hon. Juge Ouimet
est propriétaire.

M. Alph. Content, architecte, prépare
les plans et devis pour 2 maisons for-
mant 6 logements que M. F. Froidevaux
fera ériger sous peu.

.MM. Huot & Payette, architectes, de-
mandent des soumissions pour la plombe-
rie, la couverture, la peinture et le vitra-
ge et le plancher en ciment à faire à l'é-
curie de M. R. Forget, située rue Sher-
brooke.

M. Jos. Sawyer, architecte, prépare les
plans et devis pour une résidence que M.
O. L. Hénault, fera ériger rue Sherbrooke
à Westmount.

Permis de Construire à Montréal
Rue Knox, No 224 ,modifications à une

maison; coût probable $200. Propriétaire
D. Blaye; entrepreneur M.»Goyette [489].

Rue Bonsecours, Nos 31 à 37; 2 mai-
sons formant 2 magasins et 2 logements,
50 de front, 45 en arrière x 42, à 3 étages,
en pierre et brique; coût probable $9000.
Propriétaire la succession A. M. Delisie;
architecte A. Raza; entrepreneur Jos
Côté [490 et 491].

Rue Beaudry, No 206, modifications à
une maison; coût probable $20. Pro-
priétaire F. X. Laliberté [4921.

Rue Eléonore, No 27, une remise en
bois et tôle, 48 x 16, à 2 étages, couver-
ture en gravois; coût probable $150. Pro-
priétaire M. D. Gallery [493].

Coin de la rue Desrivières et de l'ave-
nue Desrivières; une extension à l'Hôtel
Queen; 45 de front, 31 en arrière x 88.6,
à 6 étages, en brique pressée, couverture
en gravois; coût probable $43000. Pro-
priétaire The Queen's Hôtel Co., Ltd; ar-
chitecte J. A. Karch; eptrepreneurs Chs.
Thackeray & Co. [4941.

Rue Dorchester, No 291, et Wolfe No
220, modifications à une maison; coût
probable $240. Propriétaire Mde F. S.
MacKay; entrepreneurs Chs Allard &
Fils [495].

PAIN POUR OMEUX net le "Octan
Ssed, fabriq darssx brevdts. Mar-chandbe de anos; rien ne peut l'appro.

cher comme valeur et comme popularité.
Ches tou les fourni.eurs de gros.

BERNARD CAIRNS
Ce qu'il y a de mieux

ETAMPES EN
CAOUTCHOUC
Seàiaz, Vignesee à jour (Stencil) eso.

10 RUE KiNG OUEST, TORONTO
Diplôme à l'xposition de Toronto

en9ML

28 et 28 Placeacques-Cartier. Montréal.

La Viatorine
EMULSION SUPERIEUREirHUILE DE FOIE DE MORUEîuiuia u i auru mîurl'nu AlFUII sme,
GUERIThume So'o 1i

Dyup4sp IeD* tatbfl*n.
aie. i0a, boutelle. En

vente paxtont
DEPT PRnmaPAL

lasttittle des 80irdsEseta. It4euis da lile Ead.

Thomas Ligget
Tapie, Prelarts, Rideaux,

Draperies, Rugs, Etc.
EMPIRE BUILDING

S»74 & S70 Pue Ste-Cathorine,
MONTREAU

Le Tordeur Moderqe
opl

Rouleaux de haute qnalité spéciale. Chaque
rouleau porte étampé le mot "Spécial " et
est garenti pour 3 ans. Ce sont des tordeurs
de longue durée, faciles à manoeuvrer.

Fabriquée par
J. ]. CONNOR & SON, Ltd.

OTTAWA
Agents oommerciaux:

DELORME FRERES.
15, rue0sBresoles, Montréal.

Rue Ste Catherine, No 1899, modifica-
tions à une maison; coût probable $600.
Propriétaire Jos. Gravel [496].

Rue Murray, No 170, modifications à
une maison; coût probable 440. Proprié-
taire la succession M. L. D. Gareau; en-
trepreneur Jos. Caron [497].

Rue Chambord, une maison formant 2
logements, 25 x 44, à 2 étages, en bois
et brique; coût probable $1100. Proprié-
taire Odilon Poitras [498].

Rue St Antoine, No 33, modifications à
une maison; coût probable $350. Pro-
priétaire John Markum; entrepreneur
Ald Sauvageau [499].

Rue Aylwin, modifications à une mai-
son; coût probable $75. Propriétaire
Mde Jos Bouchard [500].

Rue McGregor, une maison formant un
logement, 32 x 80, à 4 étages, en pierre et
brique; coût probable $21,000. Proprié-
taire W. F. Carsley; architecte A. F.
Dunlof; entrepreneurs Peter Lyall &
Sons [501]. -

Rue Prince Arthur, près de l'avenue
Lorne, une remise en bois et brique, cou-
verture en gravois, 16 x 18, à 2 étages;
coût probable 4114. Propriétaire G. H.
Burland; entrepreneur T. Lidstone [502].

Rue Ontario, No 1149, 2 maisons for-
mant 2 magasins et 3 logements, 43.6 x
72, à 3 étages, en brique pressée, couver-
ture en gravois; coût probable $9,000.
Propriétaire AIf. Binette; architecte G.
A. Monette; entrepreneur N. Guilbault.
[503 et 504].

Ave College McGill, No 15, une maison
formant un magasin et 2 logements, 23 x
54.6, à 3 étages, en brique, couverture en
feutre et gravois; coût probable $12000.
Propriétaire La Banque d'Epargnes; ar-
chiteote A. Raza; entrepreneur Magloire
Huberdeau [505].

Rue Albert, No 514, modifications à
une maison; coût probable $500. Pro-
priétaire J. Duncan; entrepreneur F. X.
Carle [506].

Ave Esplanade, près de la rue Duluth,
une maison formant un logement, 35 x
40, à 2 1-2 étages, en pierre et brique;
coût probable $6000. Propriétaire H.
Godin; architecte Jos Sawyer; entrepre-
neur H. Forgue [507].

Rue Notre-Dame, No 719, modifications
à une maison; coût -probable $90. Pro-
priétaire la succession Archambault.
[508].

.JOMEIAUXJ
PROVINCE DE QUEBEC

Cessions
Kamouraska-Crépault, W. R. & Co.,

mag. gén.
Montréal - Cloutier, L. A. épicier.

Davidson, Max, tailleur, etc.
Québec - Lacroix, F. X. chaussures.

Décès
Montréal - Inglis, R. J. tailleur.

Arcand, J. B. restaurant.
Curateurs

Montréal - Desmarteau, A. à J. Couture,
hôtel.

Québec - Darveau, Geo. à G. E. Amyot,
araicles fantaisies.

En Difficultés
Montréal- Trahan, J. B. nouveautés.
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DissolutionsI de Sociétés
bMontréal - Cohen, M. & Ca., commer-

çants.
Green, Fisheil & Co., cigares.
Martel Stewart Ca., enseignes.
Rolland, Lyman & Burnett, agents.

Fond,# d Vendre

Fortiervitte -ROY, A. maig. gén.
Québec -Biais, C. épicier.
St Barnabé -Boucher, U. mag. gén.

Fonds Vendue

Gien Bean-Sholdice, W. H. mag. gén.
Montréal - Lefebvre, A. restaurant.
Rocklald - Leduc, J1. mag. gén.
St Louis. M. E.-Oulmet Dr M. méde-

cines§.
St Moise -Moir, J. F. moulin à scie.

Incendie$
L'Annonciation -Vatiani. A. moulin à

scie.
Nouveaux Etablissemeflt8

Longueulil - Dallai re, 0. laitier.
Montréal -Craig, St., Bargain House.

Farrow & Fulfard, photographes.
Yuen Shang Ca., épiciers.
Fischel, d. & Oa., cigares.

New Linkeard -Bedfard, Graham & Go.
moulin à scie.

Outremant - Boyd, J. W. & Ca., bois, etc.
Québec - Fleury & Douville, cigares.

Lebel, C. & Cie. meubles.
Mercier, L. & Cie, épicier.
Société de Construction Mutuelle Cham-

plain.

PROVINCE D'ONTARIO

Cessations de Commerce

Piantagenet -Baulne, J. 1. épicier, parti
pour Fournier.

Cessions

Erin ville - Murphy, B. mag. gén.
Winston -Hendersan, R. R. mag. gén.

Décès

Toronto Junction -Mitiar, J. E. épicier.
En Difficultés

Peterboro -Morrow, W. J. épicier.
Fonds à Vendre

Minden-Watson, J. W. mag. gén.
Waterloo -Code, A. E. épicier, etc.

Fonds Vendus
Toronto - Rumsey. WV. B. épicier, etc., à

Samuel & Ca.
Nouveaux Etablissements

Arnprior -Gormiey & Co,, nouveautés.

]PROVINCE DIE QUEBEC

COUR SUPERIEURE

ACTIONS
Déf endeurs. Demandeurs. Montants,

Bordeaux
Ménard G. ... F. J. Bisailton et ai 283

Chambili Canton
Hughes De M. et ai . C. W. Gien 1050

Côte St-Luc
McDonatkt H. . .W. Young et ai 180

Joiet t£
Labetle J. A. et at.Domlnîon Foun-

dry Supply Co. 177
Montreai

Arnold Dette M. . De B. A. Coke
et vir 500

Bergevin S. G. et ai..De E. St
Amand et vir 102

l. Bell al 305 TeL 111191h11dà lm8

T. PREFONTAINE & CIE
LDOa]i

Bois de Sciage etde Charpente
0N0S ET DETAIL

lurea: coin des rues IANLEON ET TLA(T
sTE t-CU N EGON DE

ousà bais, le long du Canal I*ohlne. des deux
côtâs. T6Iéphone Bell 81il, Montré".

Spcilté: Bois préparés de toutes façons, amsti
par longueurs et largeurs en grande quantité.

G. ELIE AMYOT
IMP mouiU D'ITOEI

Modes et Hautes Fantaisies
Emnrmm ir IIucAm

Téléphoe 887 * En gros seulement

il, rue Daiheuie, I. y., Québes1

FOURRURES! FOURRURES!
Importateur et exportateur sn
gros de fourrure, brutes et réparée. NaaufaatuMtr de fr-

M ue or Messiers Dans et

o. aussi NtMus et Gant.
ds Clamols..=? e pus au du

fo ur = dO-pépr elPa,
Cira d'AbeWs t Bcina d
abtsent.

HIEMJOliZAON, 494 Rues t-Paul.

FAUCHER & Fils
impertatturs et MaMbhaajaForro..b.re

Bois et Gai'nituns de Voitnr
Fournitures pour Carrossiers et Forge

rons, telles que Fer en barres, Âcer,
Charbon de forge, Peintures,

Vernis, etc.

Nos. 796 à 802, Rue Oraig,

TéléPhe Ialn 570

NOUS imPiimons
Cartes, Clrculairet, Affiche%,

Livrets,

CATALOGUES,
~~ Brochures, Journaux, Rev ues,
O0 Bn-tètes de Lettres et de

comptes, Enveloppes,
Etiquettes, Etc.

Nouis relions
LIVRES BLANCS,

LIVREBS DE BIBLIOTIIEQUES. Etc.

Ouvrage soigné, Prix modérés..

Montreal Printing & Pub. Co.
42, Plaçe Jac. -Cartier, flontrèai. Ld

Btgaouette O. A. . Laporte, Martin
& Cile

Chateauguay 'Northern Ry. .. L.
Painchaud (Dom)

Cloutier L. A. ... Cie Chimique
FrancoAméricaine

Cité de Montréal .F. Bolduc et al E.
Lamoureux

Canactian Pacifie Ry. .C. L. Frlend-
mant et ai

Childs De E. 1. . La Cité de Mon-
tréal

Dufresne R. .La Cité de Montréal
Dubuc H. . .La Cité de Montréal
Dulac A. .. .. ... M. Robidoux
Desjardins J. A. . Jos. Daoust et ai
Desmarteau A. esquat et ai ... D.

Dineile
Goyette T. ... Cité de Montréal
H urteau J. A. et al. U. Garand et al
Hamilton Dite M. ... P. Bruneau
Levy D. ... ....... De M. Dufaux
Labossière J. A. ... G. Vandeiae
Leclair D. .. De E. Laurent et vir
Lalonde D......abbé C. Peyrad
McDougail A..... .. E. O. Ritson
Matthews F. .. Granda Hermanos

y Ca
Montreai Water & Power Ca.. Law

Guar. & Trust Sety
Milis W. R. et ai . . . D. Coupai
Montreal Brewing Co. . La Cité de

Montréal
Nanît J3. L. .. La Cité de Montréal
Price J. . La Cité de Montréal
Quebec Southern Ry . Hon. R. Pre-

fontaine
Rolland O . et ai . St Mars & Cher-

rier
Sharkey M.. . La Cité de Montréal
Sun Lite Ass Ca. of Can. . La Cité

de Montréal
Toland J. et ail W. Young et ai
Werthemer G. de .La Pangaduine

Nicolet
Trahan N .. .. .... A. Racine

Notre-Dame de Grèces
McDonaid H .. .. .. A. Bertrand

St-Français de Beauce
Giguére G: . H. Lamantagne & Cie

St-François de Salles
Labelle J. O.0. . L. Labelle et ai

St-Henri

2e CI.

1999

10000

1999

119

112
136
464
400
960

2e CI.
1268

127
100
450
153

20elc.
199

4,50

le CI.
225

1264
138
115

le CI.

102
881

818
180
745

107

124

250

450

Henrichon M. . ... .. J. Giroux 127
&t-H yacinthe

Messier Dite S. . . . E. Hess et ai 113
St-Remi

Jodoin T. - H. Lamontagne & Cie 100
Verchères

Favreau L...... .. F. X. Collette 4e el.
Verdun

Legault A. -.. Hudon & Orsali 118

COUR SUPERIEURE -

JUGEMENTS RENDUS

,Défendeurs. Demandeurs. Montants.
Cognac

Duret P. A. G. . . A. E. Mallette
La prairie

Brassard J. .. L. C. Pelletier et ai
Leith, Ang.

Meirose Drover Ltd. . M. C. Foiey
Montrédal

Atlantic & Lake Superior Ry
Grand Trunk Ry.

Bergevin A. et ai ... .. ~. G. Gagné
Bergevin A. et ai . . . . G. Gagné
Beauchamp F.... ... J. Naud
Belteau C. S. Laporte
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Seguin N......J. A. Daoust
Thomas C. .. .. ...... Côté
'i wAbault W. et ai . . E. Choquette
Trudel L. A.. P . X. St Charles
Voyer P. A. J. De.l) A. l)esroches
Watson Geo. .. ... S. Cralg et ai
Watson D .. .. ... J. W. Shaw

Ottawa, Ont
Danis P. .. .. ..... Bertrand

8t.Chrjisostome
Stewart J. P. et ai . J. DucheSneau

et ai
Ste.L'uugonde

Chartrand B3. .. C. H. Champagne
Guerard il.. .. ..... A. Dubuc
Morin P. X.... ..... Ricard
Clément X. 0 . Desiauriers

h't-Gabrti de Brandon
Dubeauit J .. .. ... Eug. Massé

St -if "art
Béisir .. .. ..... W. Poitras
Kustnam E.... .. M. J. Closs

8-Iluberi
Dubuc J...... ... H. Jeannotte

St-L czare
Cherrier O. ... M. Moody et ai

8t-Louis, Mie-End
Desormeau N....... Théoret
Dubois A. fils .. D. Labelle
Meloche C.......T. Girouard
Landry L. alias E. .J. i. Bélanger
Sirois P. ..... ... J. Lamoureux

81t,-Margiucrite S'tation
Prefontaine J. -1. . L. H. Hebert et

al

13
24
50
42

8
9
2

30

52

32
62
6

10

76

5
14

36

13

27

4

77
Villerai

B3ayard A .. .. .. .. J. C. Leclair il
IVeatinount

Wilson J. Hi. .. .. .. D. Oulmet 50
Sheffield C. G. . . M. Bosen-bloom 40
Hamsfieid De M. .. H. L. Weimer 17

j, E NT !i•'
PA.LE

Du 7 au 14 juillet 1903
District de Mon tréal

L. A. Brulé vs André Leduc.
St Lazare. - Le lot 272.
Vente le 9 juillet, à 11 h. s.m., à la

porte de l'église paroissiale.
D)ame Vve John Caverbîll vs Joshua

Bell.
Montréal-La partie nord du lot 1628-o,

pt, nord-est 1628-n, pt ouest 1628-p. pt sud
1628-m du quartier St Antoine, situés rue
Bayle, avec bâtisses.

Vente le 9 juillet, à il h. a. m., au bu-
reau du shérif.

David Dillon vs Dame James Clarken.
Montréal - La moitié sud-ouest du lot

2830 du quartier St Gaibriel, situé rue St
Patrice, avec bâtisses. . -

Vente le 9 juillet, à 2 h. P. m., au bu-
reau du shérif.

Amédée Martin vs Pierre Lacombe.
Longueuil- Le lot 194, situé rue Har.

rison, avec bâtisses.
Vente le 9 Juillet, à il h. a. M., à la

porte de l'église -paroissiale.
District d'Iberville

Dame vve Dominique Racicot vs AI.
fred Hébert.

Da OUTEM ET

840 et Sis Rue st-PalI
-Er-

111 et 111 rm du Cau.iumir

CLOTURES DE BROCHE TISSÉE
anufacturées au Canada

Clle qui se vend le mieux parcs qu'elle donne le
plus de satisfaction.

Clôturesaméricaines de campagne pour Chevaux
Détal. Muten et ou. Tous les genres et

hauteursautur e 20 à 53 pouces avec supports
à ohaoue 12 ou 16 nous.

Clôtures Kllwood pour camp4gne. ferme et p.
louses. Six variétés:* hauteurs de 46 à 58 pouces.

Si vous ne pouvez p as obtenir les célèbres clô-
tures" *Arean " et *' Eliwood " d' votre tour-
nisseur, écrivez-nous et nous vous aiderons.
THE CANADIAN STEEL L WIRE CO., LIMI11TED

HAMILTON, Canada.

Bennett manutacturîng CO@
(SUCCESSEURS DE J. S. BENNETT)

Boîtes d'Etagères et Cabinets
Patentés de Ben nett, pour

Goccri~ost

558 ]DUNDAS S8t,9
TORONTO.
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St Edouard - Les lots 263, 35 et 36,
avec bâtisses.

Ve nte le 7 juillet, à il h. a. m., à la
porte de l'église paroissiale.

District de Québec

L'Hôtel-Dieu de Québec vs François Le-
febvre.

Québec - Le lokl336 de St Sauveur, si-
tué rue Franklin, avec bâtisses.

Vente le 10 juillet, à 10 h. a. m., au bu-
reau du shérif.

Dame Flavie Cantin et vir vs François
Daigle.

St Raymond -Le lot 549-20, avec bâ-
tisses.

Vente le 10 juillet, à 10 h. a. m., à la
porte de l'église paroissiale.

La Cité de Québec vs Albert Robert.
Québec - Le lot 636 de St Sauveur, si-

tué rue Chateauguay.
Vente le 10 juillet, à 10 h. a. m., au bu-

reau du shérif.
Rosanna Dubois et al vs Hypolite Ber-

nier et ai.
St Louis de Lotbinière - Partie du lot

540 et le lot 552.
Vente le 10 juillet, à 10 h. a. m., à, la

porte de l'église paroissiale.

District de St-Francois

Le Crédit Foncier Franco.Canadien vs
J. B. alias Damase Gagnier.

St George de Windsor-Le lot 122,
avec bâtisses.

Vente le 7 juillet, à 10 h. a. m., à ta
porte de l'église paroissiale.

Le Crédit Foncier Franco-Canadien vs
Marie Connolly et al.

St George de Windsor -Le lot 122.
Vente le 7 juillet, à 10 h. a. m., à la

porte de l'église paroissiale.
Le Crédit Foncier Franco-Canadien vs

Geo. D. Gagnier et Ed. Richer dit Laflé-
che.

Ste Anne de Danville -Le quart sud-
est de la moitié nord-est du lot 2 du 5ème
rang, contenant 25 acres, avec bâtisses.

Vente le 7 juillet, à 2 h. p. m., à la
porte de l'église paroissiale.

Le Crédit Foncier Franco-Canadien vs
Jos N. Gagnier et Siméon Gagnier.

Ste Anne de Danville-La moitié nord-
ouest de la moitié nord-est du lot 2, avec
bâtisses.

Vente le 7 juille, à 2 h. p. m., à la
porte de l'église paroissiale.

District de8 Trois-Rivières

Geo Perreault vs"Joseph Roux.
Ste Sophie de Levrard -La partie du

lot 669, avec bâtisses.
Vente le 10 juillet, à 10 h. a. m., à la

porte de l'église paroissiale.
Jos Ebacher vs Louis Deshaies.
Ste Geneviève de Batiscan -La 1-2 In-

divise du lot 371 et le lot 86. avec bâtis-
ses.

Vente le 8 juillet, à 10 h. a. m., à la
porte de l'église paroissiale.

Nettoyage des objets peints. - Voici
une nouvrelle composition destinée au net-
toyage des surfaces ou objets peints, ver-
nis ou Polis, qui est obtenue en faisant
bouillir Jusqu'à formation d'une pâte é-
paisse 2 kilos de citron, 1 kilo d'acide
chlorydrique et 4 kilos d'acide oxalique
et 3 kilos de mélasse brute.

Après efroidissement, on mélange 65
grammes d'acide butyrique et on complè-
te à 10 litres en ajoutant de l'eau.

Pour le nettoyage des surfates ou ob-
Jets peints, on applique cette composition
sur la surface à nettoyer.

-t



LE CANADA A L'EXPOSITION INTER-
NATIONALE .

Le département des Forêts et des Pêche-
ries sera largement représenté

Par LOUIS LARIVEE

Saint-Louis, Mo.-" Le Canada -pren-
dra part àl'exposition anniversaire de l'a-

chat de la Louisiane comme Nation ".

Telle a été la réponse donnée par air Wil-

frld Laurier, Premier Ministre du Cana-

da, de son siège à la Chambre des Com-
munes, à une demande adressée au gou-
vernement par un des membres du Parle-
ment Canadien.

Le grand homme du Canada, " à la
langue d'argent ", pense ce qu'il dit. Les

nouvelles qui viennent d'arriver d'Otta-
wa, siège du gouvernement canadien, sont
que de grands préparatifs sont faits pour
montrer au monde les immenses ressour-
ces que possèdent nos voisins du Nord.

Le Canada s'est développé et a merveil-
leusement prospéré-durant la dernière dé-
cade. Son commerce s'est accru dans
d'énormes proportions, ses récoltes ont
été telles qu'elles ont valu au Canada à
l'étranger le titre de "grenier du mon-
de ". Son territoire minier, particulière-
ment dans la Nouvelle-Ecosse et au Cap
Breton, a été développé à un tel point
que les plus optimistes même en sont sur-
pris, et il est maintenant généralement
admis que le plus beau joyau de la Cou-
ronne de la Grande-Bretagne peut fournir
en minerai son propre marché intérieur
alors qu'il exporte annuellement des mil-
lions valant de grain, de poisson et de
bois.

Parmi les industries provenant des res-
sources naturelles les pêcheries occupent
au Canada le second rang. Ce pays a plus
de 5600 milles de côtes océaniques sans
compter ses mers intérieures, ses lacs in-
nombrables et un grand nombre de riviè-
res. Les exportations des produits des
pêcheries en 1897 se sont élevées à $22,-
783,546. La consommation du -marché in-
térieur est estimée à une valeur -de $15,-
000,000, donnant un produit total annuel
pour les pêcheries de près de $38,000,000,
non compris la valeur de la pèche des pé-
cheurs étrangers.

La pêche maritime et fluviale du Cana-
da fournit la morue, le maquereau, l'égre-
fin, le flétan, le hareng, la merluche, le
saumon, l'alose, la perche, la truite des
lacs, le maskinongé, le poisson blanc, l'es-
turgeon, la perchaude, l'achigan, la truite
de ruisseau, le brochet, l'anguille, le do-
ré, etc., sans parler des huitres, du ho-
mard, des loups-marins, de la baleine et
du morse.

Les plus riches régions pour la pèche
de la baleine dans le mopde entier se
trouvenit, dit-on, dans la baie d'Hudson
et dans les régions arctiques du Canada.
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The Phenli InsuFane Coipany
OF BROOKLYN

TOTAL DE L'ACTIF ---- $7,112,413.30

Robert fiampson & Son, Agents,
39 Pue St-SaoPmeR , MontPal.

FERRONNERIES, HUILE,
PEINTURES, POULIES en BOIS

FORSTER ", ETO., ETO.

ImWentaatm

Clotures en cable "Peerless"
TOUTES LES HAUTEURS

Aussi les Toiles Métalliquesles plus perfectionnées
pour poulallers.

Barrières unies, Ornementales et Automatique.
Demandes Catalogues et Prix.

OSHAWA WIRE FENCE CO. Limited.
P. O. Box 240. Oshawa. Ont.

Les côtes du Pacifique fournissent aux
pêcheurs le flétan, le cabillaud, l'oula-
chan, les anchois, le hareng, l'éperlan, et
de nombreuses variétés de saumons et de
truites. Le saumon de la Colombie An-
glaise produit annuellement au delà de
$5,000,000 et la production totale des pê-
cheries de cette province dépasse $6,000,-
000.

L'industrie des bois occupe le troisième
rang parmi les industries extractives du
Canada où la richesse forestière est très
grande. On connaît 123 espèces d'arbres
qui croissent dans ce pays, dont 94 à
l'est des Montagnes Rocheuses et 29 sur
la côte du Pacifique. Les forêts s'éten-
dent sur une longueur d'environ 4000
milles de l'Est à l'Ouest et sur une lar-
geur de près de 700 milles. Les arbres
comprennent les essences principales sui-
vantes: épinettes blanche et noire, pin
blanc, pin rouge, mélèze, tremble, bou-
leau, merisier, cèdre blanc.

Le frêne et le sorbier sont clairsemés
dans la partie sud de la ligne forestière.

On croit que la Colombie Anglaise
possède la plus grande réserve forestière
compacte du monde. La superficie boisée
est estimé à 285,000 milles carrés et com-
prend de nombreuses essences de bois.
Le pin Douglas est l'arbre lé plus grand
de la Colombie Anglaise et, en réalité, du
Canada.

Les forêts canadiennes contiennent:
pin, épinette, chêne, aulne, érable, hêtre,
bouleau, noyer, etc. Près de 38 p. c. de
la superficie entière du Canada se trou-
vent boisés.

En 1899 le capital placé dans les mou-
lins à pulpe au Canada seulement était
d'environ $15,000,000. La capacité de pro-
duction de ces moulins était de 1200 ton-
nes par jour. La valeur des produits des
forêts exportés en 1901 approchait de
$33,000,000 et la production totale doit
avoir été d'au moins trois fois ce mon-
tant.

Il est facile de voir qu'en réalité le Ca-
nada a quelque chose à montrer et il a
l'intention de créer une surprise à l'uni-
vers l'année prochaine. M. William Hut-
chison, le Commissaire de l'Exposilton
Canadienne vient de rentrer à Ottawa de
retour du Japon où il a représenté son
pays à l'Exposition d'Osaka. Le voyage
au Japon de M. Hutchison produira des
résultats considérables dans l'avenir pour
le Canada, car déjà des expéditions d'es-
sai de blé et de farine ont été faites dans
l'Extrême-Orient qu'il vient de visiter. .

Le Commissaire du Canada est actuel-
lement fort occupé par les préparatifs
en vue de l'Exposition Univérselle de St-
touis. En revenant de VanconryAkOt-
tawa il a pris la dispositions préliminai-
res pour que l'exposition donne une com-
plète idée des industries du bois, des pê-
cheries et des mines du Canada.

N'dubli'z pas lorsque voue placez vos com.
mandesde haches que Ies HACHES DUNDAS
augmenteront voS ventes. D'autres ont fait
cette expérince. pourquoi n'arriveriez-vous
pa au même résultat i -

On peut se les procurer dans toutes les prin-
cipales maisons de gros.

FPabPque pasP

DUNDAS AXE WORKS
Dundas. Ont.
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SUCCURSALES EN CAN<ADA
MONTRECAL-IL V. Meredith, Gérant.
Plrovince d'Ontarls a * Jjnbert. N. B
ilonte, Picton, Glace Bal, N. 9.

DmoteI Stratior, Sma., N &.
Droobville, 8t 0~ U a e.t
Chaham, Tron=o t. 3. 0.
Coillngwood do rue Vonge WnnIp. , 
Cornwall. Wiaceburg.
ierw~t Pro,'.-

mont".si Plajnod
godsuleb do Ouet. Esis Aami.

Gu.ipb. do rueeBMgous, C lie Ans.
Hat..on do Pte StClalw. QsWood.~~logstcne Qub8 Newsn

Uadsay, Pro. Na u$s Novenw
London. Cbuaàbam N. B., Nov WC"inlu

va. Fredericton N . B ., oiuad.ldoncton, RI. B.. Vancouver
i St-Jean. N. B., Vernoo

ILE DE TERRENEUVE
lit Johns- BerchytIo'e, Bay of Island.

DANS LA GRANDE-BRETAGNE
Londre.-Banque de montréal, 22 Abchuueh Lan IL O

ALMENDRqI> LANO, Gérant,
AUX ETAT8-UI1

New-York-E. Y. Hebden etJ. M. Great" e. 59 Wull et
bloago--Benque de Montréal. J. W. de énO'Gidp, Ount

BANQUIERS DANS LA GRANDE-BRETAGNE

lAndreo.-BanquedAngleterre. The Union Bank oS beRdon
Tb Lndonand etmninster Bank.. Thé Natihané;

Provincial Bank of Rostand.-
LiverPool-The Bank of Liverpool, Lti.
EccSe-The British Linen Comipany Bank et succumMe&

BANQUIERS AUX ETATS-UNIS
New-Yorh-Tbe Nationil City Bank.

The Bank of New-York N B A.
The National Dank of donunero à N. Y,

Bestoni-Theý Marchent,@1 Nationsl Dinh. @
J. B. Mooua à o.

Buffalo-The Marine Bank
86an PranMiDoo--The Piret National Bank.

The Auo>io-aomian Dinh.

LS. DESOHENES
ENOANTEUR DE COMMERCE

Iobber en Chaussures
No 60 RUE ST-JEAN

QUEBEC
N. B.-Me.lour les marchands de la campagne

éPargneront de l'clrgnti en venant me faire visite
avant d'acheter ailleu rs.Jai constamment on
Usénataut.. nortia da lobe pour leI on lme'o

DE MONTREAL
Président: HJon. ROBT. EACKAyR

capital: -1100,000
SNous avons les méthodes les plus approu

vécu et les plua mo0dernes Pour retrouver
les débiteurs et collecter les comptes.

Svouaé désirez convertir en argent camp-R
Stant VOS vieux comptes arriérés, écrivez-

I"é" tf témoignages fournis sur
demande.

lEoehuti u s mo ... 10MITUL

La Colom bie-An glaise fournira le géant
des forêts et on s'efforcera, d'avoir la plus
grosse et la plus longue pièce de Pin
D)ouglas qu'ou ait jamais exhibée.

L'industrie du paquetage du saumon de
la Côte du Pacifique et les Innombrables
sortes de poissons des Provinces Mariti-

mes seront bien représentées à -l'Exposi-
tion de St Louis. Le Canada n'est Infé-

rieur à aucun autre pays au point de vue

(les ressources naturelles et l'exposition
dle l'année prochaine le prouvera bien.

L'ORIGINE DU BLE

Il y a si longtemps qu'on cultive le blé
qu'on ne sait plus bien s'il existe quelque

part du. blé à l'état sauvage. Tout d'a-

bord, comme le fait remarquer, dans le
-Siècle ", M. Dutailly. Il faut n oter qu'il

y a plusieurs espèces de blé proprement
dit:.

"Les -' Triticum " alimentaires se ré-
partissent en deux grands groupes: les
blés à grains " vêtus " et les blés à grains
".nus ". Dans les premiers, le grain reste
emprisonné dans ses enveloppes ou glu-
ruelles, dont Il ne peut être dégagé que
par des appareils spéciaux; dans les se-
conds, le grain est libre dans les glumel-
les, et s'en dégage par le simple battage.
Les blés vêtus, qui donnent une farine
très blanche, préférée à toutes les autre
pour la pâtisserie, s'appellent encor e blés
" épeautres " et sont tous de variété plus
ou moins distinctes du " Triticum spelta."1
Quant aux blés à grains libres, lis consti-
tuent: 1. le blé ordinaire [Tritlcum satiu-
vus], que tout le monde connalt avec ses
deux variétés: l'une à épis barbus, l'autre
à épis sans barbes; 2. le froment renflé
ou poulard [Triticum turglduus]; 3. le
blé dur ou d'Afrique [Triticum duruus].

Voilà donc, au total quatre espèces de
blé bien tranchées, dont Il semble que
toutes les autres descendent, et dont
maintenant Il nous faut rechercher l'ori-
gine.

Le blé vêtu existe-t-il encore à l'état
sauvage?

" Un botaniste, Olivier, l'a trouvé sau-
vage su; les bords de l'Euphrate, dans
des terrains Impropres à la culture. Un
autre, Michaux, l'a vu en Perse.

Le blé vêtu, qu'on appelle le blé dur,
n'a jamais été trouvé à l'état sauvage. Il
en est de même pour le blé vêtu ordinai-
re. M. Dutaiily formule à ce sujet trois
hypothèses:

Il se Pourrait que le renseignement
de Bérose, affirmant 'la Présence du fro-
ment sauvage en Mésopotamie, fût exac-
te au temps de l'historien chaldéen, et
eût cessé de l'être depuis, par la dispari-
tion totae de la plante sauvage. Nous
n aurions donc plus que le blé cultivé, le
blé que l'homme a fait sien, au point que
ce blé ne Puisse vivre sans; so'n Interven-
tion constante. Il se Pourrait aussi que
la graminée sauvage, aïeule du blé et
pllante préhistorique, vive encore aujour-
d'hui.- mais qu'elle ait été, depuis les
temps lointains de l'âge de pierre, si pro-
fondément modifiée par l'homme, que
nous ne la reconnaissions Plus; dans ses
descendants actuels, si parfaitement a-
daptés à l'alimentation humaine.

BANQUE O'HOCHELAGA
Caltai ouueoit. - """,Capital payé. MOun

YF. IL SO AL er, ftad"et.
Diamo. BI CJR»JEE ILP., Vloe-Prédent.

TE BN. J D.ROLLANDJ.TUSIJ. A. VAILLANCOURT ESr
LALPHONSE TURCrI 1 . Eor

IL JA. Pnumzawr, Gérant-seaéral,
C. A. Gmoux. Gérant local.
E. A. Bmwaaco, Amiistantérant,
0. E. =eis Inpeteur

SuOaumL: Québec. St-Roch, TrolsRIilres,
Joliette. illoel, Valle"feld lousseville Obrbrooke
St-JérM.n Vankieek RuOit, Winnlpi a.
St-HnriL Prée Monal; Montréal: IRUS 3u
raifl ii Ste-Clatherine, MlI NotreDame Hoches
laga et Pointe St-CharOLe COMnPOmNDAmu:

,National Park Bank.
National OljYBak
The Nationil Ban, of N. A.
Importer. and Traders Nat Baak.Herchante Nati Bank.
MMW. Iàadtmenm Thabmnum & Co.

Kountza Brother.
itrainlTrust O0.

Boomen National Shawnut Bank.-
iNational Bank ci Rodemption.

PhildelhieThe Philado hia, National Bank.
PblldelhleTh: Fourtreet National Bank.

Chiag { Ional Live Stock Baink.Illinois Trust and Savi Bank
Olydendale9 Bankr lmte&.
Crédit Lyonnais de Parla.

9tendres. Ani t. Crédit industriel et commercial.J Comlorla lns 'scmt

Pais, rr {société Générale.Crédit Indujtrlel et Commercial.
10omptotrNatidFacompte de Paria.

ienme.Autr. BaqueiR.P.ýdesPaaaAutrIchIen.
Rotterdam, F(ol Banque de Rotterdamt.

Lettres de Crédit émises payables dans toutes
ae paM es du monde. dDt éan@

LA BANQUE NATIONALE
BUREAU OEUF: QUNEDO
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DIRECTEURS:
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A. B. DUPUIS Ecr., Vice- ro t.
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L . B.Ai LIERTE mar.
P. LAJ'RANCE, Gérant
N. LAVOIE, inspecteur.

SUCCURSALES
QUiBmC: Rue St-Jean. Ste-Hare, Beaume

do St-Rloch. Chicoutimi.
Montréal. RobervaL.
Sherbrooke Obtawa, Onu.
St.Hyacinthe. et4ean, P. q
Rimouski, Qué.
Murray Bay. Qué. Cotlcook. Qué.
Nicolet, Qué. Baie St-Paul Qué.
Salnt-CasmWi »Qué. Plesalavie, 4ué.
St-U'ancols, Beauce. Lévis, qué.

Marlevifle, Qué.

Angleterre: The National Bk of Slcotlan. Londres.
France: Crédit Ly nnals et sucouralee
Etats-Unis: The F'lrst National BanIr li.ew-York;
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Arthur W. Wilkz J. Wllfrid Michaud

WILKS & MIOHAUD,
Comptables. Auditeurs, Co 101111'e POUr

toutes l011 provinces.
Règlement d'affaire de Faillites.

211 et 212 Ratisse Banque dum lachais
Téléphone Main 1125. MÔNTROAL.
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2ýAPITAL AUTORISÉ, .- $2,000,000,00
CAPITAL SOUSCRIT, -. 1,300,000.00

(souscrit en entier à 25 p. c. de prime.)

Président:
H. S. HOLT.

Gérant Général:
D. M. STEBWART.

succursales:z
Ainherstburg, Ont. Mount Albert.
Clinton, " Newmarket,
Creditoli, " Ottawa,
Dashwood " Perth,
Exeter, " St. Catharines,
Harrow, Stirling,
Havelock, stouffVlle,
Hensal Sutton,
Markhamf, Toronto,
Milverton, " Unionville.
Marmnora " Zurich
Montreal, Que.
Montreal-OlIest

Waterloo, P. Q.

Ont.

Que.
On.

Banquiers et Correspondants
J. P. MORGAN & CO.,
TEE STANnARD TRUsT COMPANY, ~-New York
TEE3 NATIONAL BANK 0P COMMERCEJ
TEE COMMERCIA&L NATIONAL BANK Chicago
J. S. MORGAN & CO., - - - Londres
DREUsDEER BANKa, . - .

MORGAN, HARME & CO,. Paria
DREsDREiR BANK, - Berlin

THE MOLSONS BARR'
Inegréuaacsd Pe men .1116.l

capital Autorisé .......... 1. S5,OO.003.00
Capital Paé........2.728,520.00
Fend de Béserve ............. 9. 250,000.00

BUREAU DE DIRECTION.
WL MoisON MAOIEUEEON Présdent. 6. EL Sre.m
V1ee-Préiurt. W. ML Eamnsar Siamuel plise J.?.

Csh EL Marklad maison. Là. OL P. 0 Hensbaw.
JAMS ELLIOT. aérant Général.

A. D. Dmmo»,. Inspeteur en Chet et Surintendant de
succursales.

W. EL D"aiua Inspecteur IELoOEwooD, I
W. W. L eniPI

BuooumE: Anton, Q,, Alvinston, Mr, Atbabus,
q, Ayimer, 0. Brookvlk0. Ç=lgr. Ailb. Chaster
viii O Chico Qi1.., MIn. n0.. 0xtr . Ïserville.

saurlOàt«ùl Montréal. Montreal Mark à
0.. Ottawa, O.. Owen Soccd,0.. Port Arthur
aneitoa B. p- Eadg$town 0.1 Bimne..

0. Srs, .,St 1uones, O., Tonto .~vnou~,O
Trno,0,VanoueN .Vcoivfe Qui.. s'ter-

lnsosà odrPal.Berinue dans toutes lu

dimfes pour. Pour1ag..suletre
ateto keueapné aux Collectlonu.

UnArnu GAiNDz. TAncaunu D. Tunolil

GARAND, TERROUX à CIE.,
mAquIERS ET COuiRTUS

110 Rue St-eJacques, MONTREMAL.
Effets de commerce achetés. Traite, émises m

touts. les parties de lEurope et de l'Amérique
Traites dus pay étraner encaissées aux taux lae
plus bas. latértsaloiu ndépOte. Aftlres Ira

sigles Par oorrusPomdancs

Ri WILSON SMITH
Courtier en M6ontures

Débentures Municipales, des Gouverne-
ments t dos Chemina do Fer achetées et
vendues- -Débentur-os- premier ordrepour
placements de fonds on fidéi-dépôts, tou.
jours on mains.

BATISSE STANDARD LIFE,
nô5 rue Sain4acques, - - Montréel

Nous nous trouvons amenés à une
ernière hypothèse. De tous.les blés ac-
miels, un seul, l'épeautre, le blé "vêtu "

été trouvé certainement à l'état sauva-
~e. Pourquoi ne serait-il pas le blé père
le tous oeux que l'homme utilise? Il a
leux caractères Importants: Il est .'vé-
tn "; Il est barbu. Or, les barbes, com-
ne le "vêtement "', sont des organes de
protection et de défense. Grdce à son en-
veloppe persistante , l'Epeautre défend
victorieusement son grain contre les cha-
rençons et autres ennemis du froment. Ce
.vêtement "', ces barbes, l'epeautre les a

acquis par sélection naturelle, et non par
le fait de l'homme, qui n'avait aucun Inté-
rêt, au contraire, au développement de
ces organes. Outre son enveloppe persis-
tante et ses barbes, l'épeautre a le grain
petit, ce qui indique un état voisin de l'é-
tat bauvage. Pourquoi les autres blés ne
descendraient.ils pas de l'epeautre?

Injecteurs perfectionnés
Si vous avez besoin d'injecteurs auto-

matiques perfectionnés, de godets à huile
et à graisse, de "gage" à eau, adressez-
vous à la Penberthy Injector Co., Limi-
ted, Windsor, Ont., qui fait une spécialité
de ces articles.

Des'toasts' exquises
sont obtenues au moyen du fameux gril
à toasts de Fairgrleve qui se détaille à
25e et qui s'emploie sur le gaz, la gazo-
line et les poeles A flamme bleue, sans
que ces roties contractent le moindre
goùt déplaisant. Il y a une grande de-
mande pour ces grils manufacturés par
The Falrgrleve Manufacturlng Co., 295
College St., Toronto.

Une compagnie canadienne prospère
La Siche Gaz Company a débuté on

1901 dans le but de faire adopter le bi-
carbure d'hydrogène comme gaz d'éclai-
rage et de chauffage et sa carrière a été
utile et prospère. Tous les principaux
hôtels de Muskoka emploient actuelle-
ment le gaz Siche, de même que les prin-
cipaux cottages. La Compagnie A rem-
porté le même succès avec l'éclairage des
magasins, habitations et Eglises; aussi,
actuellement, plus de trois cents appa-
reils sont en usage dans la Province d'On-
tario, quelques uns dans les Indes, dans
l'Amérique du Sud et en Angleterre.

Parmi -les plus récentes Installations,
nous citerons les puissants appareils du
club Caledon Mountain, de Credit Forks,
Ont. (200 lumières), du Toronto Club
House. D'autre part, la cause du gaz
Biche est patronnée par des homes en
vue, comme M. Verlty, surintendant géné-
ral de la Massey Harris Co.; M. A. B.
Moffat, de la Moffat Stove Co; M. W. P.
Firth, M. A.; M. S. du Pickering College;
Prof. Squaix, de l'Université de Toronto;
M. J. F. Ellis, président du Board of
Trade de Toronto; M. J. Heirbert Mason;
le Rd. Elmore Harris et des masses d'au-
tres canadiens également en vue.

La seule catégorie de gens auxquels la
compagnie ne peut pas vendre est celle
des personnes Incapables de distinguer
entre le vrai et le faux. M. Georgze H
Maurer, gérant dées ventes pourlaPo
vince de Québec et les Provinces Mariti-
mes a, ouvert une -exposition publique
d'appareils Siche, dans ses jolie& salles
d'exposition, 141b rue Bleury, Montréal,
que les consommateurs de gaz visiteront
avec Intérêt et profit.
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de Montréal.
Honorable Sénateur ALFEBO TEUBAT3DEAU

Honorable LOUER GOUIN. Ministre deu i travux
Publics de la Province de Québec.

M. le Dr B. P. LACHAPELLE . Commlmaire-Oensur
Rue Sherbrooke. Montréal.
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Co.; Boston: Merchants Natdna Bank

ALEX. OESMARTEAU
Buccesseu de bharles Desmartean,

COMPTABLE, AUDITEUR,
LIQUIDATEUR DE FAIL LITES
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Bureaux. 1100 et 1000 rue Notre-Dame.
MoniréaL
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LES PROGRES DE LA PROTECTION
CONTRE L'INCENDIE

Par P. H. Sims, secrétaire de la " British
America Assurance Co. "

Etude présent6e devant l'Insurance
Institute de Toronto, le 6 mars 1903.

Dans les conditions anciennes de la
vie en commun, les habitations étaient
construites près des courants ou des ri-
vières, de telle façon que l'eau, une né-
cessité journalière, se trouvait à portée

de la main. Quand les cités se peuplè-
rent et que la consommation d'eau dépas-
sa les ressources ordinaires, la distribu-
tion devint nécessaire, et pour ce faire,
on eut recours aux porteurs d'eau. Cette
méthode a existé pendant des milliers
d'années, et aujourd'hui encore, dans
beaucoup le citées de l'Orient, elle est la
seule adoptée. Par ce système de distri-
bution, l'approvisionnement était très li-
mité, et à cela plutôt qu'à toute autre
chose, on devait la condition insalubre
les cités dans le passé et de beaucoup de

localités encore aux temps actuels.

A l'époque les civilisations avancées
de Grèce et de Rome, et même antérieure-
ment, des travaux d'une considérable
étendue ont été parachevés en vue de
transporter l'eau à de longues distances
et en fort volume. Les Grecs adoptè-
rent un système de conduits qui sui-
vaient la conformation physique du dis-
trict, de tunnels et de canaux qui ame-
naient l'eau dans des réservoirs, et la
diFtribuaient au moyen d'une ramifica-
tion le tuyaux en pierre aux bains pu-
blics et aux fontaines. Ce système était
très coûteux, le travail consistant princi-
palement à creuser dans le roc ou à faire
le grosses maçonneries, et nécessaire-

ment l'approvisionnement était très 11-
mité.

Les Romains entreprirent des travaux
sur une échelle plus vaste, et au moyen
de tunnels et d'aqueducs couvrant des
milles d'étendue amenaient l'eau à tra-
vers les montagnes et audessus des val-
lées. Les deux aqueducs principaux qui
fournissaient la Cité de Rome au temps
les empereurs étaient dles ouvrages im.

menses. L'un avait 45 milles le long,
trente cinq milles en dessous du sol et
10 milles au-dessus, et l'autre avait 62
milles de longueur. L'eau de ces deux
aqueducs venait se déverser dans de lar-
ges réservoirs, et de là était conduite par
des canaux souterrains au travers de la
Cité. Ge système, dont il existe un grand
nombre d'exemples notables, de fournir
les Cités d'eau, a été en usage jusqu'aux
temps les pluis récents. L'eau découlait
de s source dans les montagnes suivant
le déclin graduel de l'aqueduc au réser-
voir, sans qu'on eût recours à aucun pou-
voir.

Par suite de la connaissance impar-

faite de l'art de travailler le métal, la
distribution d'eau au moyen de tuyaux
était limitée à l'usage de tuyaux en pier-
re, en poterie ou en plomb qui ne pou-
vaient pas supporter la pression, et en
conséquence, pour la distribution, on dût

avoir recours au service des porteurs

d'eau. ,
Durant le dix-neuvième siècle, l'inven-

tion et le progrès dans la manufacture
du fer fondu changea complètement le

mode de conduction de l'eau dans les

Cités. Les tuyaux en fer peuvent se faire
en toute dimension et être aisément unis
dans une conduite continue capable de

supporter la pression provenant de l'alti-
tude de la source. Ce système, soit de
tirer l'eau d'un réservoir à niveau élevé
ou de pomper directement dans les con-
duites principales à bas niveau, est con-
nu à notre époque sous le nom de "pou-
voir d'eau ", et il est en usage partout où
le progrès du dix-neuvième siècle s'est
fait sentir.

Il n'est pas nécessaire d'entrer dans
les détails de ce système moderne de dis-
tribution d'eau, car il est l'un des élé-
ments les plus essentiels de l'existence
dans les villes et cités, et tous sont plus
ou moins familiers avec lui.

Ce qui précède est un résumé abrégé du
progrès des moyens de distribution d'eau
dans les cités, et on devra remarquer
qu'au commencement du siècle dernier
les conditions étaient beaucoup les mê-
mes que celles qui existaient deux mille
ans auparavant L'approvisionnement se
tirait principalement des rivières ou des
canair-atificiels, et la distribution pour
l'usage domestique et la protection con-
tre l'incendie par porteurs d'eau ou avec
l'assistance de bêtes de somme; cette eau
était prise à la source d'approvisionne-
ment, dans ou en dehors de la cité, en pe-
tite quantité et selon les besoins des ci-
toyens habitants de la cité.

Le seau, un très vieil ustensile domes-
tique pour transporter et conser-
ver l'eau, est le premier appareil connu
qui ait été employé contre l'incendie, et
à cause de son usage général, Il était
toujours prêt en temps de besoin. A tra-
vers tous les âges il a été l'appareil le
plus simple et le plus portable, et à l'épo-
que actuelle on compte beaucoup sur lui
au commencement d'un incendie. Dans
les anciens temps, chaque citoyen était
tenu d'avoir dans sa maison des seaux
pour la protection contre l'incendie, et
de se rendre immédiatement sur le thé-
âtre du feu en emportant avec lui un
seau. Son utilité et son effcacité étaient
si grandes que les citoyens se formèrent
eux-mêmes en compagnies qui étaient con-
nues sous le nom de Brigades du Seau,
et bien que surpassé par les moyens mo-
dernes, le seau est probablement de tous
les appareils connus, celui qui a éteint le
plus d'incendies et sauvé le plus de pro-

priétés. Bien que ne formant pas une
partie principale de l'équipement moder-
ne, le seau est le meilleur ustensile pour
jeter de l'eau sur des incendies qui
commencent, et beaucoup d'incendies qui
ont acquis de grandes proportions auraient
été arrêtés si cet appareil maniable avait

été à portée de la main. On ne peut trop
fortement appuyer sur les services im-
menses qu'il rend, et il serait de bonne

règle dans chaque municipalité que des

seaux avec une quantité d'eau suffisante

soient tenus dans chaque atelier, ou au-

tre bâtisse de dimensions désignées, uni-

quement comme protection contre l'in-

cendie.
Quand Rome fut reconstruite, après le

grand incendie qui la rasa du temps de
Néron, tout citoyen fut obligé d'avoir

dans sa maison une machine pour étein-

dre les incendies. Comme à cette épo-
que il y avait des "seaux, fauberts, cro-
chets et seringues" nous devons suppo-
ser que ces dernières étaient les machi-
nes exigées. La seringue ou lance, bien
que d'origine ancienne déjà au commen-
cement de l'ère chrétienne, ne semble
pas avoir été d'un usage général en Eu-

rope sinon tardivement, car ce n'est guè-
re que vers la fin du seizième siècle qu'el-
le fait son apparition à Londres. Avant
cette époque, on n'employait que les
" seaux, crochets et échelles ". Pendant
quelque temps après le grand incendie de
1666, les appareils principaux pour étein-
dre les incendies à Londres sont les
" seaux en cuir et les lances en cuivre ".
La lance est décrite comme ayant une
longueur de deux pieds et une capacité
d'environ deux pintes d'eau, elle n'était
à vrai dire qu'une grande seringue.

Bien que les auteurs du temps aient dé-
crit ces machines comme étant de pré-
cieux auxiliaires pour éteindre les incen-
dies, ils auraient pu faire remarquer com-
bien elles devenaient inefficaces quand
un incendie n'en était plus à son début.

L'engin à mains contre les incendies
qui, pendant la première moitié du dix-
neuvième siècle a été poussé à un haut
degré de perfection était évidemment
connu des anciens aussi bien pn théorie
qu'en pratique. Le plus ancien engin con-
tre les incendies est décrit et dessiné par
Héro, vers 150 avant J. C. et la descrip-
tion peut s'appliquer à la pompe à bras
ordinaire de nfotre époque. La- machine
avait deux pompes à simple action mises
en mouvement par un balancier au moyen
de tiges. Les courants s'unissaient à la
décharge en passant à travers un bâti
dans lequel se trouvait une chambre
à air et l'eau sortait par un bec qu'on pou-
vait tourner dans toutes les directions,
Si curieux que cela puisse paraître, on
considérait comme d'invention ilécente
l'usage d'une chambre à air dans les pom-
pes et on en a donné crédit à Leupold qui
vivait en l'an 1720 de notre ère.

(A suivre)


